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UNE BELLE VICTOIRE POUR LES FERMIERS-UNIS
 
 =

LA VICTOIRE DE
Le candidat victorieux adres-

 

se la parole à son comité

aprèsle résultat de l’élec-

tion hier soir.

 

M. Pinard était à son comité de la

jue Dalhousie lorsqu'il reçut la nou-

velle de sa victoire. Une centaine

de personnes étaient dans la salle.

invité à prendre la parole, le nouvel

élu a adressé quelques mots dans

les deux langues.

Il a d'abord remercié ses amis de

la confiance dont ils l’honoraient,
puis fl a déclaré que le succès dépas-

sait toutes ses espérances.‘Je n'avais

jamais pensé, dit-il, que, à cause

do la multiplicité des candidats, je

n'aurais jamais pu prendre plus de

2,000 votes. Le résultat de 5,000

à peu près que les électeurs d'Otta-
wa-Est m’ont donné, est une preu-

ve bien palpable de l’appui des ci-

doyens et de l'approbation de ma

conduite à la législature provin-

ciale”;

Il a également remercié les ou-

vriers du substantiel appui qu'ils

lui ont donné, bien qu'ils aient eu

eux-mêmes un candidat sur les  

M. J, À, PINAND
 

 

 
M. J. A. PINARD

Réélu dans Ottawa-Est.

 

 

rangs. Cette façon d’agir montre

bien qu'ils ont su reconnaître quel

était le vrai candidat ouvrier, celui

qui était le plus en mesure de faire

triompher les intérêts de leur classe.

M. Pinard a été longuement ap-

plaudi. Plusieurs autres orateurs

ont également adressé la parole.
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| COUP D'OEIL SURLA DÉFAITE
DU GOUVERNEMENT HEARST

, Ni les conservateurs, niles
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Conservateurs ...... ss... 26

Libéraux ......... veeseses 28

Fermiers-Unis. .......00... 43

Ouvriers .......+..+…es00cu 12

Indépendants. ...….…..….….…...…. 2

Total ...….….….....…..... 111
Voici en quelques mots les résul-

tats, ou plutôt les conséquences des

élections d'hier:

—Le gouvernement de Sir Wil-

Ham Hearst a été défait.

2—Aucun des trois partis qui

ont gagné l'élection, n’a élu de dé-

putés en nombre suffisant pour for-

mer un gouvernement indépendem-

ment des autres, et par conséquent

 —fe

UNE DEFAITE

CF

     

L'honorable M. HEARST, chef du

parti conservateur en Ontario,

qui a été défait par lo candidat

ouvrier dans lc carité de Sault

.  fite-Marie,

 

 

libéraux ne sont victorieux.

ultat sans précédent.

 

une coalition semblo inévitable.

3—Les Fermiers-Uniss sont sor-

tis de l’élection, comme étant le

plus fort parti existant, ayant élu

soixante pour cent de leurs candi-

dats, et balayant pour ainsi dire,

toutes les circonscriptions rurales,

4—La province a décidé de de-

meurer, avec la prohibition, par

une grande majorité dans les ca.n-

pagnes, écrasant les majorités con-

tre, dans les villes.

Ce fut la plus historique de tou-
tes les élections depuis la Conféde-
ration. Car, ce qui dans le passé
avait été solidement conservateur
ou libéral, a subitement changé

hier, en passant aux mains d - fer-

miers. Ce fut la victoire du ~rand

mouvement agricole inauguré par

tout le pays.

Il semble que les membres du

gouvernement étaient nés pour la |.

défaite d'hier. Car si nous consul-

tons les rapports reçus, nous

.voyons en tête de ceux qui furent

déchus, le premier ministre Hearst

lui-même, par une majorité de

1,500. Ensuite les ministres, Mc-

Pherson, McDiarmid, Lucas, Me-

Garry, ont tous été rejetés par une

majorité plus ou moins grande. Sir

Adam Beck, le roi découronné de

l'Ouest de l'Ontario, a été batiu

dans London, par un ouvrier, par

une majorité de 800.

Ainsi des sept membres de la lé-

gislature ontarienne qui briguaient

le suffrage populaire, deux seule-

ment survivent, Ce sont M. Henry

et M. Ferguson. Pour ce qui en

est du zénéral Ros et du Dr Cody,

ils avaient été élus par acclamation.

Si les conservateurs semblent

avoir été battus sans retour, les li-

béraux n’ont cependant pas gagné.

Car M. Dewart, qui a remporté une

victoire éclatante dans l'ouest de

Toronto, par une majorité de 4000

sur ses adversaires, se voit aujour-
d’hui à la tête d’un parti plus petit
au’À la dissolutian da la lAeiadatnre.

‘raux.

 

L'OPINION
D'UN JOURNAL
CONSERVATEUR

(Dépêche de la Presse Associée.)

Montréal, 21, -— La ‘Gazette’

de Montréal, conservatrice, com-

mente de la façon suivante la dé-

faite de Sir William Hearst:

“Sir William Hearst, grâce à son

action personnelle et son influence

a inséré dans les statuts de l’Onta-

rio l’une des plus rigides lois pro-

hibitionnistes qui aient jemais été

adoptées en Canada. M. Hearst,

par l'intermédiaire du gouverne-

ment, prit de fortes mesures nour

mettre la loi en vigueur. Aux élec-

tions d'hier il fut lui-même défait

ct dans la province en général, son

gouvernement a reçu un rude

échec. Le sentiment du devoir ac-

compli est la seule récompense

qu’un homme public peut attendre

à travailler pour la causc de la pro-

hibition.”

 

 _—

Toronto, la ville conservatrice

par excellence, a brisé avec toutes

ses traditions, et a élu quatre libé-

Cependant si les conserva-

teurs ont été battus, c’est dû aux

campagnes, où les Fermiers Unis

sont parvenus avec des majorités

vraiment étonnantes. Partout, mê-

me où le mouvement des Fermiers

ne semblait pas être connu beau-

coup, lis ont remporté la victoire.

Toutefois leur majorité n’est pas

encore assez grande pour englober

les conservateurs et les libéraux, et

le problème

Ynhnt devant les intéressés en poli-

tique, est: ‘‘Comment former un

gouvernement de toutes ces parties

de partis”. Douze ouvriers ont été

élus, et comme ils étaient soutenus
par les Fermiers-Unis, il semble

qu'une union entre les deux doive

se faire, ce qui produirait un parti
de 55 membres, ne manquant que

d’un seul pour avoir une majorité

sur tous les autres partis de la

Chambre.

“ Une coalition avec les libéraux
est aussi possible mais peu proba-

ble. Pour la bonne raison que ia

plupart des Fermiers étaient des

conservateurs dans le passé, et que

par conséquent le moindre mouve-

ment de coalition avec M. Dewart,

accosionnerait tout probablement

une défaite uitérieure.

Si nous devons saluer les Fer-

miers, nous n’en devons pas moins

considérer les Ouvriers, qui sont

l’Unité la plus remarquablè après

eux. Dans London, le candidat ou-

vrier, Dr Stevensch, a battu le re-

doutable Adam Beck. Un ouvrier

a battu Hearst. Des ouvriers, ont

remporté la victoire dans les com-

tés de Hamilton, Peterboro, Ste.

Catherine et plusieurs autres cen-

tres industriels.

Dans Ottawa, M. Cameron chauf-

fa la partie en enregistrant 8,000

votes. Voici la position des partis

avant la bataille:

ConservateursS « ce re io to: ro: tes rot ki

Libéraux . + ote + ove + ese30

Fermiers Unis . . -e: re" re « io re 2

Sièges vacants . +s ra 10 00 =: 2

Total . … -… + re ce <a 2 eee 111

Quant à la question du Référen-

lum, la province d’Ontario va en de-

meurer au point ol elle était avant

les élections.

Dans les centres les plus impor-

tants, comme Ottawa, Toronto et

Hamilton, on semble être quelque

peu être en faveur des débits de

boisson contrôlés par le gouverne-

ment, mais les circonscriptions ru-

rales ont renversé ces majorités en

faveur du “Whiskey.”
——

I1 y a des gens qui n'aiment pas

le changement. Aux temps de la

paix, ils redoutaient la guerre, et

depuis la guerre, ils redontent la

paix. Mais ce n’est pas lo :-""<t.
aov Ini na arafnt riau. ’

qui se pose mainte-|,

sue 
 

direct.

noirs de monde.

  

LE “DROIT”
PROGRESSE

UNE GRANDE FOULE ASSISTE HIER SOIR

AUX RAPPORTS D’ELECTION DONNES

PAR LE JOURNAL CANADIEN-

FRANÇAIS DE LA CAPITALE.

  

Une grande foule a suivi avec intérêt sur l’es-
trade les nourrelles des élections que le ‘‘Droit”’ don
nait hier soir à mesure qu’elles arrivaient par fil

Tout le terrain situé en face du ‘‘Droit’’ et
une bonne partie de la rue étaient littéralement

Il était intéressant de constater
l'intérêt que prenaient les spectateurs pour la ques-
tion du referendum et 1’élection de M. J. A. Pinard.

On a aussi fort goûté les caricatures produites
Je main de maître par des caricaturistes de renom.
Des vues de cinéma ont occupéles intermèdes et la.
foule a suivi avec le plus grand intérêt les bulletins
que nous donnions. La nature subversive des rap-
ports proclamant la chute d’un cabinet fort de 80
membres et ne comptant maintenant que 28, était de
nature à émotionner le public. Nous avons raison
de nous réjouir du résultat d’hier.     

 

CONSERVATEURS

(Réélus)

Addington, W. D. Blanck, (ccla-

mation).

Frontenac, A. M. Rankin.

Grenville, l’hon. G. H. Ferguson.

Grey-Sud, Dr Jamieson.

Hastings-Nord, J. R. Cooke (ac-

clamation.) .

Hastings-Ouest, W. H. Ireland.

Huron-Nord, J. Joynt.

Kingston, l'hon. Dr Ross (accla-

mation).

Leeds, Major A. W. Gray.

Lennox, R. A. Fowler.

Muskoka, G. W. Edclestone.

- Northumberland-Est, A. Hume.

Ottawa-Ouest, H. P. Hill.

Parkdale, Col. W. H. Price.

Peel, Major T. L. Kennedy.

Port Arthur, Général D. Hogarth

Simcoe-Ouest, W. T. Allen.

Sudbury, C. McCrae.

ELUS

Témiscamingue, T. McGladerry.

Toronto Nord-Est “A”, l’hon. H.

J. Cody (acclamation).

Toronto Nord-Est ‘’B’, -Capt. J.

Thompson.

Toronto Nord-Est “A,

Crawford.

T'hon. T.

français. 
LA NOUVELLE LEGISLATURE |

 

  
Welling-Est, Lt.-Col. Pritchard.

Wellington-Sud, Rév C. H. Buck,

land.

York-Est, l'hon. G. 8. Henry.

Yord-Nord, T. H. Lennox.

York-Ouest, Dr, Forbes Godfrey.

FERMIERS-UNIS

Brant-Nord, H. C. Nixon.

Bruce-Nord, W. H. Fenton.

Carleton, R. H. Grant.

Dufefrin, T. H. Slack.

Dundas, W. Casselman.

Durham-Est, S. S. Staples.

Elgin-Est, M. MnVicar.

Blgin-Ouest, P. G. Cameron.

Essex-Nord, / 8. Tisdelle.

Essex-Sud, Milton Fox.

Glengarry, D. A. Ross,

Grey-Centre, D Ca-michael.

Grey-Nord. D. J. Taylor.

Haldimand, W. Stringer.

Halton, J. F. Ford.

Hasting-Est, H. K. Denyes.

Huron-Sud, A. Hicks.

Kent-Est, J. B. Clark.

Lambton-Est, L. W. Ooakes.
Lambton-Ouest, J. M« Webster.

Lanark-Sud, H. McCreary.

Lanark-Sud, W. I. Johnston.

Manitoulin, B. Bowman.

Middlesex-Est, J. W. Freeborn.

COMPLOT ANARCHISTE EN ALSACE
Les deux chefs conspirateurs sont arrétés.—Des sommes

considérables étaient à leur disposition.

 

 

Paris, 21 — Dépêche de la Presse Asociée. — Selon 1’ ‘Echo

de Paris,” on a découvert des plans de révolte en Alsace.

révolte devait se déclancher le 9 novembre prochain. Le conspira-
teur en chef, un mécanicien du nom de Koessler, a été arrêté, avec
deux complices. Et on dit que ces deux complices sont des chefs
de l’Union Socialiste, un ancien député alsacien et un socialiste

Cette

À la suite d’une perquisition faite dans lg maison de Koessler,
ca a trouvé un grand nombre de pamphlets de propagande et une

| somme de 35,000 marks. comme fonds de révolte.

   

L'ÉNORME
MAJORITÉ DE

M. PINARD
Pinard . + … + 10 ete 0 + ++ 7,303

Lafortune oi te ‘we te) te) fol et uf le 2,880

Durocher +" ++ 1,817

Les amis de Pinard, comme on dit

tout court dans la foule, ent jubi-

lé hier soir de constater que leur

candidat avait remporté la plus

grande majorité probablement de la

province. .

La lutte fut plus contestée dans

Ottawa Quest où les candidats se sui

vaient de pas trop loin et où la vie-.

toire ne fut décisive qu’à la der-!

nière heure. M. G. C. Hurdman,|

l’ancien député libéral, a été battu

par le candidat conservateur, M.

Hamnett P. Hill, vieux partisan con-

servateur.

Le vote dans Ottawa Ouest a été

comme suit:

Cameron «ierie te oo tere

Hill * rq . « ‘+. (0 ‘6 ‘ee ea+ . .

Hurdman … ras cos <e: tot te te + 6 re
Mme Sears « wre: e te + +" te 16.

 

7,835,
8,932
6,430
2,419
 

LE RÉSULTAT DANS OTTAWA-QUES
‘ M. Hill chante victoire ma

 

 

 

AP

 

ÉLU DÉPUTÉ

 

    
Middlesex-Nord, J. C. Brown.

Middlesex-Ouest, J. G. Lethbrid-
ge.

Norfolk-Nord, G. Sewall.

Nortolk-Sud, J. C. Cridland.

Ontario-Nord, J. W. Widdifield.

Oxford-Sud, A. T. Walker.

Perth-Sud, Peter Smith,

Peterboro-Est, E. N. McDonald.

Renfrew-Nord, R. M. Warren.

Renfrew-Sud, John Carty.

Simcoe, H. G. Murdoch.

Simcèe-Est, J. B. Johnstone.

Simcoe-Sud, Edgar Evans.

Victoria-Nord, Rev. Watson.

Victoria-Sud, F. C. Sandy.

Wellington-Ouest, Robert McAr-

!thur.

Wentworth-Nord, F. C. Biggs.

Wentworth-Sud, W. A. Crockett.

LIBERAUX

Elus.

Algoma, Lieut. W. Stover,

Brockville, Dr D. McAlpine.

Bruce-Sud, F. Rennie.

Bruce-Ouest, A. P. McWhinney.

Cochrane, M. Lang.

Durham-Ouest, W. J. Brass.

Huron-Centre, J. Govenlock.

Kent-Ouest, R. L. Brackin.

Lincoln, T. Marshall.

Nipissing, J. H. Marceau.

Northumberland-Ouest, San Clar-

ke.

Ontario-Sud, W. E. N. Sinclair.

Ottawa-Est, J. A. Pinard.

Oxford-Nord, J. R. Calder.

Parry Sound, R. Reece Hall.

Perth-Nord, Lellington Hay.

Prescott, C. Evanturel.

Prince-Edward, N. Parliment,

Russell, D. Racine.

Stormont, W. J. McLeod.
Sturgeon Falls, Z. Mageau.

Toronto-Nord-Ouest, ‘“B', Lieut.

Col. H. 8. Cooper.

Toronto-8.-E., “A”, J. W. Curry.
Toronto-S.-0., “A” H. H. Dewart.

Toronto, s.-0., “B", Capt. J. G.

Ramsden.

Weliand, R. Cooper.

Windsor, Maj. J. C. Tolmie.

OUVRIERS

Elus.

Brant-Sud, M. M. McBride.

Ford William, H. Mills.

Hamilton-Est, G. C. Halcrow.

Hamilton-Ouest, Walter Rollo.

Kenora, P. Hennan.

London, Dr Stevenson.

Niagara Falls, C. Swayze.

Peaterboro-Ouest, Thomas Tooms.

St. Catherines, F. Greenlaw.

8. §. Marie, J. R. Cunningham.

Waterloo-Sud, K. Homuth.

 

SOLDATS
Elu.

Riverdale, Sergent-Major Meclia-

mara.
LIBERAL-IND.

Waterloo-Nord, H. Asmussen.

- Douteux   Rainy River.M. 3. Calltehane ‘   

M. J. H. MARCEAU, élu hier dépu-

té de Nipissing.

Ï

  
  

 

   

   

  

   

  

 

est surpris de la défaite dE

son chef l’Hon. M. Hearst£ 5

 

M. Hill a été longuement applau #8

: hier soir, au comité général des un

onistes, 113 1-2 rue Bank. )

Le candidat victorieux a adress

“ quelques mots de remerciements & 3

foule.

“Je ne puls vous dire combien

vous suis obigé, a-t-il dit. Ma vict:

ire n'est pas une victoire personne

le, mais la victoire de tous les cito

“ens d’Ottawa-Ouest, et celle de l'e

cellente administration de M. Hears

1

: a romercié tous ses amis de la eo

qui. à n'en pas douter, sortira vai

queur de cette lutte mémorab'e”.

; fiance dont ils l’ont entouré.

| tentissante

; Hearst.

Quelques minutes après ce discou:

arrivait la nouvelle de la défaite r

du premier ministif

On conçoit le froid qu

jeté dans la foule cette déc'aratioi
H. P. Hill

G. C. Hurdam (Lib), , .

John Cameron (Ouv.).. .

Mrs J. C. Sears (Ind.}. ,

(com) . . . . 8704

6,390

7,719

2,368

 

 

UN TERRIBLE ALLIENT
PRODUIT À NEW-YORY

Deux trains se rencontrent avec un résultat fatal. —

Des morts et des blessés.

St Pil

 

(Dépéche de la Presse Associée)

New-York, 21—Un terrible acci-

dent de chemin de fer s’est produit

ce matin entre les 175 et 176ièmes

rues. Un train suburbain de la

5 QUI LT *
LES NON HIER

(Dépêche de la Presse Canadienne)

Toronto, 21 — D'après les rap-

ports encore intomplets reçus des

différentes circonscriptions ce ma-

tin, le vote au sujet du référendum,
on a calculé les chiffres suivants

qui donnent une idée générale du

vote:

Question 1 — Oui,

171,918.

Question 2 — Oui,

171,210.

Question 3 — Oui,

167,294.

Question 4 — Ohi,

168,930.

 

 

     
 

148,355; Non,

159,938; Non,

153,640; Non,

168,881; Non,

etre

Il est plus agréable d’être laid

que d'être beau, car celui qui est

beau voit celui qui est lald, tandis !

troisième avenue a frappé l'arriër

d’un autre convoi.

des wagons ont été complètemen

brisés.

tuées et un nombre assez considé

rable blessées.
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Les trois-quart

Quatre personnes ont ét

VER

21 —(Dépt

 

   
DANS RAINY RI

Fort Frances, Ont.

che de la Presse Associée)— Dan

le comté de Rainy River les résu:

tats de l'élect‘on sont encore incerlll

.

 

 
que celui qui est lald ne se volt pas. i

 

ratée

RATIFICATION
SUPREME

DU TRAITE
Puris, Zi—(Agence Havas)

—Le Conseil Suprêmo de la

conférence de la paix a décidé

de confier aux autorités milf-

taires alliées la tâche do fixer

une date pour la déposition

des ratifications da traité de

paix avec l'Allemagne, date

qui muirquera la mise en force

du traité au dire de 1’ ‘Echo

|

 

 

 

   de Paris."

  
|

  

  

 

OAIdrreLO 250555 pe

tains. Il y a dix bureaux de vot

qui n'ont pas encore été comptés

mais on annonce qu'ils seront tou

probablement

didat conservateur M. Mathieu, qu

a déjà une

son adversaire.

favorable au can

majorité de 245 gu

Son élection semble assurée.

 J

  

   
    

   
 
  

LES ELECTIONS
Pts

 

 

   
   

  
   

    

 

    

 

  

      

    
      

      
      

    

 

   

 

    

 

M. HARTLEY DEWART, chef dt           
    

       
    

parti libéral, qui a été élu pai|B

uno immense majorité geicympy:



 

DANS LA VILEE D'OTTAWA

 

 

 
 

OTTAWA-EST PERIUTRER 92
QUARTIER ST-GEORGE 3 °

x g © £
36 = 3 ~

© 83 8 5 a
= 9 53 5 = 2

© a m2 a 3 &
38 2 2 = >
3 3 8 5 5 [No 115... . 18 59 130

5 £ 5 3 £|No16.... 6 26 213
N° Re... Tt 3: Ss|No117.... 35 41 2m:
No100 , ... 5 33 b2|No118.... 19 g9 220
No 101 ., . . 38 92 236/|No 119 . . . . 21 8u 292

No 102 , , . . 49 55 357) Ne 129 . . . , 15 68 195

No 103 , . . . 37 53 136|No 121 . . . © 7 69 163

No 104 .., . 58 72 176|No 122 . . . , 11 56 189

No 1905 ,.. , . 61 53 178{No 123 . . . . 11 87 185

No 128 ,..., . 50 49 102|No 124 . . . . 24 68 166

No 107 , . . . 57 38 132 —— —

No 108 ., .. 82 43 112 Totaux . . . 167 619 1916

No 109 , . . . 64 102 222 mare
No 110 , , . . 35 60 211 QUARTIER HILEAU

No 111 . . . . 46 46 135|No 136 . , ., . 85 140 123
No 112... . 70 52 156/No 137 . . . . 33 169 64

No 118 . . , . 14 97 102|No 138 . . . . 24 208 81

No 114, ., . . 87 91 85/No 139 . . . . 25 85 170

Totaux . . . . 687 1058 2357 Totaux . . . 142 593 438

QUARTIER OTTAWA —

. Co OTTAWA-OUEST
= §. 2 =: = QUARTIER OTTAWA
= E € 3 ;
= © g 3 & |Cameron Hill Hurdman Sears

No 125 eo oo 19 61 294 873 373 591 _ 49

No 126 , , . . 87 33 245 QUARTIER DALHOUSIE

No 127 . . . . 13 63 160 | cameron Hill Hurdman Sears

No 128 , . . . 35 73 110| 2830 1662 2093 223

No 129 . . . . 10 66 140 QUARTIER WELLINGTON

No 130 , . . . 21 70 288 |Cameron Hill Hurdman Sears

No 131, . . . 20 58 250] 1577 2305 1491 587

No 132 . . . . 22 61 240 QUARTIER CENTRAL

No 133 . . . 19 58 196/Cameron Hill Hurdman Sears

No 134 . . . 21 66 277 973 1981 1121 828

No 135 . . . 18 50 259 QUARTIER CAPITAL

— — ——|cameron Hill Hurdman Sears

Totaux . . . . 237 659 2469 1582 2611 1134 732

  

 i

LE DÉTAIL DU VOTE SUR
LE REFERENDUM D’ONTARIO

 

 

VICTORIA

Question 1 Question 2 Question 3 Question 4

Jui Non Oui Non Oui Non Oui Non

1232 1094 1312 659 1291 .6il 1315 642

DALHOUSIE

3380 3534 3524 3439 3475 3531 3616 3387

WELLINGTON

2184 3928 2291 3730 2324 3848 2550 3735

CENTRE

1706 3410 1898 3223 1795 3311 1994 3135

CAPITAL

1639 4530 1782 4323 1658 4514 1922 4247

ST-GEORGE

2516 1681 2679 1533 2587 1583 2723 1465

OTTAWA

2814 957 2895 869 2859 909 2909 862

BY

1808 510 1851 467 1826 493 1841 477

RIDEAU

509 50 51 498 51 58 58 4

17788 20154 18733 18741 18326 19368 19408 18131
 

 

ÿ L’ARMISTICE DU
PATRIOTISME

Le mot est d’un homme politique

français, M. de la Quéronnière, qui

en 1872 engageait tous les Fran-

cals & souscrire à l'emprunt libéra-

toire: ‘Gouvernement, majorité,
minorité, disait-il, nous ne devons

| avoir qu'un seul but dont aucun au-
tre intérêt ne saurait nous distrai-

 

Jre; nous sommes tous placés dans

il'obligation absolue d'aider le gou-

vernement de notre pays et faire

triompher le crédit national. Je ne

sais plus quel est son pom, quelle

est sa forme, s'il répond à mes sym-

pathies, s’il satisfait ou s’il blesse

mes convictions. Peu m'importe.”

Telle doit être, à l'heure actuelle,

notre attitude. Qu'importe le gou-

vernement! Du reste, ce n’est  

DÉTAIL DU VOTE DANS

 

  

 

OTTAWA-EST ET OTTAWA-OUEST

 

OTTAWA OUEST

Wel'ton Centre Capital Total
1577 973 1582 7835
2305 1981 2611 8932
1491 1121 1134 6430
587 828 732 2419

OTTAWA EST

Viet. Dal’sie

Cameron . . . . 873 2830
Hill. .... 373 1662
Hurdman. . . . 991 2093

Mme Sears. 40 223

St-George By
Durocher. . . . T44 166

Lafortune. . . . 1001 619
Pinard. . . , . 2496 1906
 

 

LA GRÈVE DES
DÉBARDEURS

À NEW-YORK
ELLE CONSTITUE UNE VERITA-

 

BLE CRISE, DIT-ON.—ESPOIR

DE REGLEMENT.

 

(Dépêche de la Presse Associée.)

New-York le 21 oct.—La grève des

4,000 débardeurs de New-York, cons-

titue une véritable crise. La com-

pagnie “Mercantile Marine” a qua-

rante vaisseaux retenus dans le port,

et l’on s'efforce avec le concours des

soldats de. hater leur changement

et leur départ.

On annonce que ces troupes, ne

seront emp'oyées qu’à remédier à la

congestion produite aux quais de

l'armée, et qu’elles n’auront rien à

faire dans ce qui regarde les compa-

gnies particulières.

Les grévistes ont quitté hier, en

signe de protestation, une conférence

convoquée dans ün but de concilia-

tion.

Le motif serait qu'ils s'opposent

à ce que l’un des juges concilliateurs

n'assiste pas à une réunion qui doit

se tenir à ce sujet à :a Tammany

Hal. i

On croit dans certains milieux

que la grève ne saurait durer long-

temps, et que les employés. retourne-

ront à l’ouvrage dès qu'on leur aura

promis d’étudier sérieusement leurs

réclamations.

tes)“culragems*

LES TOURNOIS
DU BILLARD

(Dépêche de la Presse Associée)

NewéYork, 21 — Koji Yamada,

l'expert japonais au billard, s'est

mesuré, en tournoi de championaat,

ce matin, avec George F. Slosson,

de Boston.

Les parties de l'après-midi sont:

Welker Cochran vs Ora Morning-

star, et Jake Schaefer vs George B.

Sutton. Willie Hope, le champion,

 

qui a défait Cochran hier soir, se|

mesurer ce soir avec Yamada.

rt

RECETTES UTILES

Nettoyage du blanc. — Faies un

mélange de blanc d'Esnagne, pou-

dre de safran et eau; laver avec

ce mélange clair. la surface du

bronze; passez ensuite, sur toute la

surface, de la plombagine mouillée

et du safran afin de donner au

bronze une belle couleur. Mettez

pour sécher devant un feu doux.

Les bronzes d’art doivent être sim-

plement lavés avec une solution

très faible d'ammoniaque.
 

Le travail est le bouclier de ’'à-

me.

 

Iville elle-même,

 

 

pas legouvernement, c’est l’Etat qui

nous demande, dans l'intérêt natio-

nal, de souscrire à l’Emprunt de la

Victoire 1919. Faisons donc “l’ar-

mistice du patriotisme.”

 sem 

4TT

CELEBRE POTION ANTILAITEUSE
du Dr N. ALPHONSE SIROIS, de Ste-Anne de la Pocatitre, P.G.

NETTOYEUR ET PURIFICATEUR
da corps et du sang. Le secret de la santé est de Se tenir le système en purfait ordre

on fonctionnement des intestins et des reins.
INDICATIONS, Bevrage, ôter le lait dans les membres et le sang, le temps de la

grossesse, fausses couches évitéos, jambes de lait, maux de matrice, retour de l’âge,
bydropisie, mal de reins, rhumatismes, éclampsie, impuretés du sang de toutes sortes, le
trop d’emponpoint, la constipation et la mauvaise digestion.

Remède absolument inoffensif. Il agit en nettoyant les intestins, les reins et le
sang. Consultations gratuites verbalement ou par écrit. Envoyez-moi $2.00 et je vous

par le

Connaissez-vous la

C’EST LE PLUS GRAND.

enverrai le traitement qui convient dans chaque cas.

En vente à Ottara: PHARMACIE PAYMENT; à Hull, PHARMACIE FARLEY.
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Ottawa Rideau C.de fer Total
244 163 .. 1317
659 596 5 2880

2460 437 4 7303

 

ON ESSAIE
DE BANNIR

L'ALLEMAND
GRAVES DESORDRES SONT

*

 

DE

CAUSES DANS LES THEATRES

DE NEW-YORK.

ad

New-York, 21. — (Dépêche de

la Presse Associée.)—A la suite de

désordres, causés par les anciens

acteurs, qui tentèrent sans succès,

d'empêcher lr représentation de

l'opéra allemand, ‘‘Die Meistersin-

ger’’, au théâtre Lexingtor, hier

soir, il a été décidé, aujourd’hui,

entre le conseiller civil Burr et la

que la ville de

New-York avait le droit de suppri-

mer toute représentation d’opéra

en allemand dans New-York, jus-

qu’à ce que les Etats-Unis, alent ra-

tifié le traité de paix.

Comme conséquence de la mo-

tion du maire, la gérance de l’opé-

ra, a déclaré qu'elle était prête, à

en veuir aux procédures judiciai-

res, si cela devenait nécessaire, afin

d’assurer, la représentation conti-

nuelle des chefs-d’oeuvre alle-

mands.

La gérance ajouta que le pro-

gramme d'hier soir, était plutôt un

concert, et que l'ouverture réelle

de la saison d'opéra allemand, ne

commençait que ce soir.

Si la représentation de ce soir est

permise, on s’attend à d’autres dé-

sordres.
Pr

LA RELEVE
Déjà, en long ruban sinueux,

nous pataugeons les uns derrière

les autres, dans la craie liquide.

Le boyau de communication

prend naissance auprès du pont,

longe la route sous bois, cantourne

le moulin et aboutit à la voie fer-

rée.

Chut! C’est là que commence la

zone plus dangereuse. Nous ne

sommes qu’à deux cents mètres de

la tranchée de tir, elle, à cinquante

mètres à peine de l'enñani.

Le boyau change tout à coup

d’aspect et son attitude muette,

mais expressive, invite elle-même

au silence. On s’enfonce brusque-

ment en un chemin ei étroit qu’a-
vec le fourniment on est souvent

obligé de se placer de travers pour

avancer. De la terre effritée, qui

glisse des bermes, tombe dans les

cous qui se penchent trop. De temps

à autre des pieds glissent sur un

caillebotis imparfait, on entend le

bruit d'un corps qui s'affale lourde-

ment dans un cliquetis de métal,
c’est le quart du bidon qui claque

contre le fusil. L'homme se relève

péniblement et continue à mar-

cher, résigné.

La colonne est un instant retar-

dée. I y a des à-coups et, dans

l'ombre qui s'étend de plus en plus,
des corps se heurtent en maugréant,
la quetie de la colonne est inquiète.
—Avancez donc, nom d'un pé-

tard!

C’est un caporal qui s’impatien-
te. On se précipite un peu. Tout
ce bruit et ces éclats de voix ont
attiré l’attention de l’ennemi. Trois
ou quatre guetteurs troublés ont
pressé sur la détente de leur mau-
ser, puis c’est une mitrailleuse In-
quiète qui expectore une brève
toux.

Les balles passent en miaulant
au-dessus des têtes.

—Tu perds ton temps, eh! en-

fant de singe!

Tiens! voila les papillons de ci-
metière qui commencent à voltiger.

Ces deux boutades s'envolent
dans la fraîcheur du soir et nous
continuons A barboter pendant
quelques minutes. Tout se tait.
Nous approchons des camarades
dont nous percevons déjà les chu-
chotements et le remuement.

Les troupes qui arrivont sont
toujours peu loquaces. Elles sont

 

cantonnement. Elles ont une gêne
légère qui s’envolera vite, mais qui

se trahit pendant quelque temps
par le silence et la prudence der gestes.
Dobos ote tanta a ee

ur IE
[19

oe

un peu d,shabituées du danger par |
les quatre jours presque calmes de 1

UX
TROIS-RIVIERES

Trois-Rivières, 20 — Une cause

importante est & se déc:der en Cour

supérieure, c'est celle de Domini-

que Pleau vs La Cité des Trois-Ri-

vières et J.-O. Lacoursière, mis-en-

cause. Le requérant Pleau, par l'en-

tremise des Mes Lajoie et Lajoie, de-

mande l'annulation de la résolution

du conseil de ville nommant M. J.-

O. Lacoursière échevin de la cité

de Trois-Rivières.
On se rappelle que le 11 août der-'

nier, à une assemblée du conseil de

ville, qui était un ajournement d'une

séance régulière du 4 août, le con-

sell de ville nommait M. J.-O. La-

coursière échevin en remplacement

de M. François Lajoie. démission-

naire. Le requérant plaide illége-

lité et irrégularité de cette réso-

lution parce qu’elle aurait dû étre

passée et adoptée à une séance spé-

ciale du conseil convoquée par le

maire ou à son défaut par trois

échevins dans les 8 jours de la va-

cance ou à une assemblée spéciale

convoquée et tenue à cet effet par-

ce qu'elle constituait une affaire

nouvelle que les avis de convoca-

tion de la séance ajournée du 11

août n'ont pas été donnés dans les

délais voulus par la loi, que la no-

mination d'un échevin en rempla-

cement de l’échevin Lajoie n'a pas

été spéciefiée dans l'avis de contesta

tion de la séance du 11 août. Me

François Laçoursière, procureut de

M. l'échevin Lacoursière, a plaidé

une exception préliminaire, allé-

guant entre autres choses les faits

suivants:

Un membre du consell ne peut
être dépossédé de sa charge par une

requête en nullité de résolution

mais par une requête en contesta-

tion d’élection municipale ou par

un Quo-warranto. Cette motion est

en délibéré.

Le procureur qui représente la

Ville est Me François Désilets, nom-

mé par une résolution spéciale du

conseil de Ville
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re, donnent toujours l’impression

aiguë de laisser-aller et d'impré-

voyance. Elles ont l’accoutumance

profonde du péril et laissent éclater

leur joie d’échanger la boue gluan-

te contre la paille fraîche des gran-

ges et fournils de la quatrième li-

£ne. Aussi ne tarissent-elles pas én

bavardages et lazzis.

C’est la relève, avec ses redites
et son éternel rituel.

Les hommes se collent aux pa-

rois des boyaux, s'effaçent pour

laisser passer leurs camarades qui

s'éloignent en plaisantant et en

souhaitant aux nouveaux venus

mille douces aventures.

C’est la relève!

La tranchée va changer d'habi-

tants, de maîtres, de défenseurs,

mais s'y entendront les mêmes

commaudements, les mêmes ré-

flexions, les mêmes cris de souf-

france comme aussi les mêmes

gouailleries.

Les têtes vont changer. L'âme

restera.

Et c'est dans cette réinstalla-

tion, dans cette réaccoutumance du

danger et des privations, qu'il fait

bon observer le combattant, le com-

prendre, le voir et l’entendre pen-

ser.

C'est l'âme du guerrier qui vi-

bre; c’est plus, puisque c’est l’âÂme

du guerrier français.

On evait trop médit de l'âme

française, il a fallu cette guerre, à

une époque où l’on pensait à tout,

sauf à cela, pour révéler la puis-

sance des vertus et des ressorts en-

dormis.

Maurice ’HARTOY.

—_—

La folie est une maladie conta-

gicuse et spontanée qui croft en in-

tehsité =vec le nombre des indivi-

dus réunis.

 

  

 
 

  
 

La supériorité des lentilles
Toric se trouve dans la con-
cavité prononcée des lentllles
vers l’oeil. Cette courbe pro-
noncée permet au bord des
lentilles de s'approcher du
visage, tandis que le centre
prend une courbe convexe, ce-
ci empêchant les cils d'y tou-
cher, et donnant un champ
de vision beaucoup plus

{| grand que les anciennes ‘en-
titles géttre plat.

THE OTTAWA OPTICAL
PARLORS

J. H. de Silberg
Optométriste rn8

119, RUE SPARKS
Tél: Q. 2845.|— —     
 

 

 

196-198, RUE SPARKS.

 

Préparez-vous maintenant pour les Froids |
ETES-VOUS PRETS POUR LES TEMPS FROIDS?

Daly donne une prompte réponseà un changement subit de température.
ous avons maintenant des quantités de vêtements plus chauds et d'articles nécessaires

pourune prompte préparation. Les voici brièvement mentionnés pour votre commodité,

Habillez Chaudement et Confortablement les

Tout Petits pour PHiver o>
Il n’est pas nécessaire de faire des recherches fatigantes pour

obtenir des vêtements appropriés. Venez ict avec les enfants et per-

mettez qu’un de nos vendeurs avisés vous aide à choisir ce qui est le
plus désirable et le plus convenable pour les tout petits. Nos étalages
sont commodément arrangés et très complets, et vous pouvez être cer-
tains qu toutes les offres sont d'une qualité recommandable, d’un bon

 

Lingerie Blanche de
Flanellette

Suggérée pour les temps froid:
Ces vêtements sont d'une coupe

ample et confectionnés de tissut
chauds d'un splendide user. Lg
liste ci-dessous vous donnera une
idée de l'économie que vous pou-
vez effectuer en profitant de ce)

user. bas prix.
Manteaux en drap imitation Teddy Bear pour enfants, chaude- —Robes dé nuit de flanellette

mont doublés; tailles 1 à 4 ans. Spécial .................... 86.50 pour dames ...... 81.69 à $3.5C
Manteaux en chinchilla blanc pour enfant, tailles 1 à 4 ans, $7.75 —Bouffantes de  flanellette

pour dames ... 79¢c, 98c ct $1.2!Kimonos en drap À couverture pour enfants, en dispositions écos-
saisas; tailles 2 a 6 ans. Prix ............... $2.98, 83.50 ct 83.95 ,—Juponsdo flancllette pou

Bouffantes en flanellette grise pour enfants, “tailles 2 à 10 ans —Pyjamas de tlanellette pou
24 - 89¢ dames ............... 1.088

—Peignoirs courts de flanellet-
te pour dames $1.02
—Kimonos longs de flanellet-

te pour dames $2.98, $3.50, $3.02

‘Bouffantes en flanellette blanche, 11 à 14 ans, . ‘noc, 65c et 75c
Robes de nuits en flanellette pour fillettes, jusqu'à i4 ans: .....

$1 235 A 81.69
Jupons princesse (Princess Slips) de flanellette pour cnfants,

Cees es esa

Se hes ee eee te ees ns eee sa he ase he eae ae asaya

jusqu’à 10 ans .....222 1121 LL AL La a a a a ee aa La LL 98c à 81.35
Jupons tricotés pour enfants, blancs, 2 à 14 ans; 73c, 81.25 jus-

QUA Ltee$1.95
8 mols & 6 ans, blancs, gris et rouges.

$1.49, $1.69 et $1.95
Gilets de laine au crochet pour enfants, blancs, 98c, $1.25, 3533

sg
25c à 91.25 la paireChaussons de lainc pour enfants

Manchons TeddyBear pour enfants, pratiques et amusants, $1.78
62cJupons de flanellette pour enfants, 1 à 6 ans ... ... ... ..

 

 

Couvertures et Couvre-pieds Piqués
Pour rendre les nuits d'hiver plug confortaoles,

 

Bescins pour Hommes

Pour le TempsFroid
Les assortiments sont mainte-

nant ce qu'il! y a de mieux.

Bas en worsted pour hommes;

qu. d'un > -EUidE user, ta >

nuances de mélanges de bruyère.

Quels que soient vos goûts ou vos préférences, vous les trouverez
comme il faut ici, car dans ce grand assortiment plusièurs modèles et
genres de couvertures et de douillettes sont représentés. Les effets de
couleur dans les couvertures sont très jolis et les prix varient d’après
leurs dimensions. Les douillettes se présentent en dispositions artisti-
ques. Les prix sont en proportion de la qualité.

Couvertures de flanellette, dimension 10-4, 82.75; dimension 11-4,
88.25; dimension 12-4 . . 34.50

Douillettes en édredon, en jolies dispositions, “313.50 ii $39.00 a spéuiu, $1.15, 2 ve
+ #1 4% 4 444 + 4 4 da ww + dat.

Douillettes ouatées, un bon choix de $2.50 à $10.00

BAS ET SOUS-VETEMENTS POUR DAMES
| ET ENFANTS

Bas de cachemire tout laine.
Qualité chaude et d'uh bon user
à bas prix. Mailles 1-1, toutes les
pointures. La paire, $1.83 a $2.
—Bas de cachemire de laine

unis pour dames, bruns ou gris.
La paire $2.00
~-Bas de laine pour enfants,

Noirs, bruns, gris, carlate et
blancs. La paire . .. 41.65

-—Gilets et calegons ép-b eur

Bas en cachemire pour hom-
nes, la paire 51c, 70e, D8c à $2.00

Vestons-tricot pour hommes,
tricotage serré Jumbo. avec large
collet châle,. mélanges de bruvè-
re. Spécial, 84.93. Autres mail-
lots-tricet aux prix de 4.30 A $13

SOUS - VETEMENTS AVEC
DOUBLURE DUVETEUSE-

POUR HOMMES

‘Tiger Brand” garantis ne pas
rétrécir en lavant. Grandeurs se
a 44. Le vétement 81.25

SOUS-VETEMENTS PESANTS
COTELES STANFIELD

POUR HOMMES,

Etiquette verte. toutes les gran-

 

—Bas de cachemire noirs à cà-
tes pour enfants. genoux, talons
et bouts renforcés. Prix la paire,
RARee $1.03 à 82.00

—Jolis gilets de laine pour da-
mes, encolure basse, manches
courtes ou sans manches. Le vê-
tement ... $1.75, 81.95 et $2.10

—Sous-vétements de laine pour
enfants, blancs et naturels. Prix

union pour dames, encolu'e hhuf $1.23 a 81.75 le vétement, selon ggfirs, le vetement ...... $2.51
te, manches longues; crsolure la taille. Etiquette rouge, 34 à 46, le vê-
basse, manches courtes; caleçons, —Costumes de laine de quatre tement ... ............. 83.24
longueur à la cheville. Le vête- pièces pour enfants, bruns, ar- Etiquette hlene, toutes les

 

ment ..... . 95c et $1.05 gent blancs et Saxe. Prix.. $6.50 grandeurs, le vétoment .,. $4.00

Ty VENANT D'ARRIVER: UN ASSORTIMENT SPECIAL DE

TER Modèle, couleur et main-d'oeuvre supérieurs, 44

Dans notre effort d'aider les dames qui, en ce temps de prix

élevés, désirent acheter un splendide manteau à un prix économique,

nous offrons ces attrayants vêtements.

Ils sont taillés d'une manière splendide, ils paraissent extrême-

ment bien, et sont dans le genre le plus désirable, Des vêtements

de qualité qui, ordinairement, se vendent beaucoup plus de $21.50

et $27.50. Les tissus sont le homespun, les tweeds, les zibelines dans

les modèles dernier cri, Ceintures en arrière, avec collet nouveauté,

poches, garnis de boutons nouveauté, Gris, bruns et mélanges de

ced,   
Ceci est vraiment une occasion exceptionnelle dans les man-

teaux — une occasion que les femmes qui apprécient les prix ne Xe
manqueront pas de reconnaitre, /(

Nouveaux Chapeaux Attrayants $10 à $25
Une délicieuse collection de nouveaux chapeaux garnis vient d’être reçue

Ce sont des chapeaux de haute qualité, vu le charme, la grace et la beauté de
leurs lignes, Contours individuels, avec courbes et angles gracieux, avec bout
ct noeud déclassé, avec un brillant de garniturr de dentelle nouvel argent, pe
tite pièce de fourrure ou plume posée artistement avec l’élégance parisienne.
Chapeaux charmants qui ajouteront la note finale de l’élégaute aux costumes

d'automne. Ils se présentent en peluche chapelier et velours panne. Les colo
ris sont les plus coquets de la saison.

SOUS-SGL
CRACHOIRS Grandeur

, Grandeur
De cuivre massif po- Grandeur
avec fond plomhé,

  

 

Chesterfields
Das chesterfields qui constituent la véritable

signification du confort, marqués àA $131.50,
$175.00 et $195.00, et grandes chaises à cous- |
sins pour assortir, étendant leurs bras dans une

4 pains 3.00
6 pains 2.33
8 pains 2.50

1,

 

     
82 Pateous hauteur. SERVICE DE CLISI- très luxueuse invita

bas: avec couvercle NE donMarque 2

détachable $2.25 5 pièces, consistant $66.50.
: en hoîte à farine, une _

BOITHKPOUR LE pour gruau d'avoine, Le mobilier Ches

: unc pour sucre, une terfield de 3 pièces,

Emaillécs blanc ou pour le thé et une est marqué aux prix

décorées. pour le café. Emaillé de
Grandeur 2 pains 1.49 blanc. Le service 2.90 $81.50 & $428.50
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0 JUPES DE ROBES
Toutes los grandeurs, $3.95
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‘L'AVENIR EST A CEUX QUI LUTTENT"'.

7 — — ——— 0

DEUXIEMEEDITION , OTTAWA, MARDI], 21 OCTOBRE 1919, DOUZE P4
 

Les élections d’hier
{ : ,

L'inattendu ‘est arrivé. Le gouvernement conservateur a ren-
contré la défaite au moment où il croYait marcher à la victoire. Le

parti de l’intolérance, de la guerre des races et de religion a vu

sa politique dedivision jugée et trouvée trop légère par la majorité

des électeurs. :

La surprise la plus étonnante, celle qui a sans doute créé le
plus grand émoi, c’est le succès des Fermiers-Unis dans toute la

province. Ils ‘avaient 66 candidats et ils ont réussi à en élire 41,

soit près des deux tiers. C’est beaucoup plus qu’ils ne s’atten-
daient.

Les libéraux ont obtenu un succès limité, mais suffisant pour
qu’ils soient heurenx, puisqu'ils ont plus d’élus que l’ancien parti

ministériel. Les chefs libéraux se sont fait élire par de bonnes ma-
jorités, pendant que les ministres, au nombre de cinq, ont été écrasés
dans leurs propres comtés.

C’est donc un revirement total dans toute la province. C’est
la condamnation de la politique de l’ancien gouvernement et le

commencement d’une ère nouvelle.
“Jamais les circonstances n’ont été plus favorables à la forma-
tion d’un bon gouvernement, plus occupé des biens du pays et de

la province et du bonheur de ses habitants que des intérêts des clans
fanatiques étroits comme ceux qui ont prédominé sous %e régime
qui vient de sombrer sous ie mépris populaire.

. * [J

Sur 111 sièges, les Fermiers-Unis en prennent 41. Ce n’est
pas la majorité, mais c’est un nombre tellement considérable, dans
les circonstances, que leur influence ne peut qu’être prépondérante.

Ils se sont présentés au peuple avec un programme de tolérance
basé sur la raison et le sens des meilleurs intérêts de la province.
C’est un programme qui est acceptable à tous les esprits ouverts et
il peut très bien servir de point d’appui à un cabinet solide et pro-
gressif.

Représentant la classe des travailleurs de la terre, les Fermiers-
Unis ont appris depuis longtemps à aimer le peys pour lui-même,
pour ses avantages naturels plus que pour les plaisirs de surface que
l’on trouve dans les viltes.

Ils vivent à la campagne, ils savent que l’harmonie et la bonne
entente entre les diverses races est la condition nécessaire à la pros-
périté du pays et ils n’ont pas été gâtés par les appétits et les pas-
sions politiques qui ont toujours été au fond des appels au fanatisme
aux divisions de race et de religion.

Nous avons done toutes les raisons d’espérer que le-grand nom-
bre de Fermiers-Unis à la Chambre de Toronto inaugurera une
ère de justice et de tolérance envers les groupes ethniques en mi-
-norité et fera cesser la lutte incompréhensible contre la surveillance
des premiers blancs qui ouvrirent la province à la civilisation.

$ . + »

v Mais, les Fermiers-Unis tout nombreux qu’ils sont, ne peuvent
as gouverner seuls. Il faut qu’ils s’allient à un autre groupe.

L'union avec le groupe ouvrier est tout naturel, puisque ceux-ci
présentent des intérêts qui sont corrélatifs à ceux des Fermiers-Unis,
mais cette union ne donne pas encore la majorité nécessaire à un
gouvernement véritablement stable.

Il reste donc la possibilité d’une union avec les conservateurs
ou avec les libéraux.

Lequet des deux groupes tombera-t-il d’accord avec le pro-
gramme des Fermiers-Unis.?

C’est là le point d’interrogation que la province se pose à
l'heure actuelle et c’est autour de cette question que toutes les né-
gociations vont manoeuvrer d’ici quelques jours.

Un fait certain, c’est que le peuple de la province n’est pas
sympathique à l’administration qui vient de subir une défaite sans
pareille. Le fait que cinq des ministres ont été battus dans leur
propre comté, est une indication assez claire que le programmeétroit
et tyrannique de ce parti est en absolue défaveur.

Les chefs les plus autorisés de cette organisation ne seront plus
en Chambre et une union des Fermiers-Unis avec ce groupe serait
revenir à la politique si hautement condamnée par les électeurs.

* * *#

 

Il reste done l’union-des Libéraux avec les Fermiers-Unis, ou
vice-versa. C’est ce qu’un grand nombre de journaux prédisent.
Ce serait d’ailleurs l’arrangement le plus propre à satisfaire la
majorité des électeurs dans la province.

Le parti libéral, comme nous l’avons déjà dit, dans la province
d’Ontario s’est fait remarquer, en général, par un esprit de tolérance
et un désir de rendre justice plus grand que le parti conservateur.

Des gouvernements libéraux ont donné à la province d’Ontario
des années de tranquillité et de satisfaction et si les Fermiers-Unis
sont obligés de prendre des alliés, comme c’est Je cas, il est tout
naturel que leur intérêt demande qu’ils les prennent du côté où les

. vies sont plus larges, les jugements moins prévenus, et le passé
plus net.

La situation en Ontario est plus compliqué qu’elle n’a jamais
été, mais, elle est propre à fournir au peuple l’administration qui
le satisfera le plus en élaguant toutes les idées avancées, pour ne
laisser subsister que les grands prineipes de justice, de tolérance,
d’harmomie et de coopération qui doivent être à la base de tout bon

“ gouvernement.
Nous pouvons espérer que la formation du. gouvernement, cette

fois, se fera à la lumière des meilleurs intérêts de tous. On ne se
servira pas d’appels à lu haine de race. aux préjugés de religion,
pour gagner une popularité passagère. Les élus de la majorité ont
vu à quoi conduit le fanatisme. C*est le cas de le dire en considérant
le sort de Hearst et de ses quatre ministres, que ‘‘la roche tarpéienne
n’est pas loin du Capitole.”’

Si Je nouveau gouvérnement veut garder sa force et sa popu-
-larité, il lui faudra prendre une voie différente de celle qui a con-
duit le dernier gouvernement à la défaite. Pour cela, il faudra se
défier de prendre avec lui du vieux levain.

J.-Albert FOISY.
PES—

 

Au jour lejou
 

Lanta de cette entreprise, due à
l’initiative du Chemin de fer Na-
tional du Canada, devrait être

 

Publication française.

Il y a quelque temps paraissait
une notice intitulée : Le Canada
d’aujourd’hui et l’Avenir.

Cette publication renferme
quarante pages de matière impri-
mée, accompagnée de gravures;
et presque chaque section du dé-
veloppement du Canada y est le
sujet d’un article de texte.

Elle avait été préparée pour la
Foire de Lyon, afin de donner
aux Français une idée plus nette
des Yessources générales et du dé-
veloppement du Canada considé-
ré dans son ensemble.

Il en a été imprimé 15,000
exemplaires en français, et le ré-

 

que le Canada et les conditions où
il se trouve soient plus générale-
ment connus.
Ajoutons qu’elle est en excel-

lent français ce‘ qui prouve tou
an moins, ne fut-ce que pour no-
tre propagande à l’extérieur que
la langue française n’est pas né-
gligeable. Outre la forte pro-
portion de Canadiens qui le par-
lent elle est encore, dans le vaste
monde, assez répandue.

À méditer.
Nous dédions aux francoptobes

qui vont proclamant l’indécrot-
table ignorance et l’infériorité
ethnique des Français sur
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glo-Saxons cette phrase d’un amé-
ricain :

‘“Ce qui a pu faire croire que
les Français étaient inférieurs aux
Anglo-Saxons, c’est que ceux-ci,
sujets britanniques ou citoyens
américains, ont eu, depuis cin-
quante ans, le bonheur immense
de ne pas être les voisins de l’Al-
lemagne. Cette circonstance leur
a permis de se lancer dans l’ex-
ploitation des richesses mondiales
sans avoir à traîner derrière le
boulet de la préparation à la
guerre et du service militaire
obligatoire.’’

“Lettres d’un vieil Américain
ami de la France" (page 58-59).
Puissent nos compatriotes an-

glais se bien pénétrer de eette vé-
rité et de quelques autres analo-
gues de nature à dissiper chez
beaucoup d’entre eux du préjugés
stupides et épais.

Les Jésuites dangereux ! ! !

L'affaire à peine terminée du
noviciat de Guelph donne aux
Orangistes d’Ontario une lon-
gueur considérable de fil à re-
tordre. Ils semblent s'apercevoir
que cette offensive montée à
tourné à leur gloire. Aussi s’ap-
prêtent-ils à jouer aux Jésuites
un tour de leur façon; quelque
bonne petite mesure législative
sournoisement préparée déclare-
rait leur société illégal en Ontario.
Nous pensons que la fable du

serpent et de la lime est toujours
d’actualité et que les Jésuites en
ont vu d'autres. ‘

“ La Vérité ”.
La Vérité de Québec, avec ses

38 années d’existence est l’un des
doyens de la presse canadienne-
française. Elle porte toujours
criinement le fahion catholique et
national. M. J. F. Dumontier
qui y a autrefois collaboré, vient
d’y rentrer et d’en accroître en-
core ’lintérêt par les trésors d’é-
rudition patiemment accumulés
dont il est le détenteur. La lec-
ture hebdomadaire de ce journal
est un régal véritable pour ceux
surtout qui aiment à chercher
dans le présent, les reflets du
passé.

Bonne pensée.

La Ligue de Demoiselles Ca-
tholiques de Langue Française de
St-Boniface, (Man.) ouvre une
séric de concours destinés aux en-
fants sur l’histoire du Canada.
Il y en aura un par mois. Le
premier, en novembre prochain
prochain portera sur la Décou-
verte du Canada.
On ne sauraiË trop encourager

les initiatives de ce genre. Elles
sont un élétt puissant de for-
mation coanuuienne-française, de
patriotisme raisonné et solide.
Nos lecteurs ne devraient pas

être trop surpris si le Droit se
préoceupait, avant longtemps,
d’intéresser dans cet ordre d’i-
dées, ses jeunes amis,

Bonne affaire.

L’archidue Max vient, dit-on,
en Amérique pour faire fortune.
L'idée est excellente et vient on
ne peut plus à point. En admet-
tant, ce qui n’est pas impossible
s’il trouve du travail et sait être
économe, qu’il mette de côté 3 ou
4 dollars par jour, au cours ac-
tuel du mark, il aura bientôt fait
fortune... en Allemagne.

B.
amet

FLECHETTES
Une réponse s.v.p.

L'autre jour j'ai rencontré mon
cmi Chose. C’est un garçon
comme il y en a peu; il est très
renseigné et il ne manque jamais
une occasion de demander la so-
lution d’un problème à la pre-
mière personne qui lui tombe sous
la main. ,
L’autre jour donc, je rencontre

mon ami Chose.
Tu sais, dit-il, que je suis cu-

rieux par nature. Eh bien, de-
puis de longs mois je cherche la
solution d’une question très im-
portanie sans en pouvoir trou-
ver la solution.
Comme journaliste tu dois être

au courant des causes et des avan-
tages secrets de ce mystère. J'ai
consulté les encyclopédies, j'ai
scruté les bouquins les plus res-
pectables, j'ai fewslleté les au-
teurs les plus véputés, sans rien
trouver qui puisse satisfaire ma
soif de savoir.

Peut-être est-ce parce que la   chose est trop nouvelleet que les
académies des sciences n’ont pas

les An- encore eu le temps d'imprimer et
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Le débat sur l’achat du Grand Tronc se continue.---Deux

amendements seront présentés.--- Le traité de paix

avec l’Autriche sera approuvé par le Parlement.

Sir Henry Drayton et 'hon. MacKenzie King élus

par acclamation.
.
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(Par Charles Gautier.)

Le 20 octobre 1919.

La séance de la Chambre a été
jetée dans l’ombre par la tenue
des élections provinciales, et par
1’élection par acclamation de sir
Henry Drayton et de l’hon. Mac-

kenzie King. Les députés se

tinrent, pendant la soirée, dans

le vestibule et les corridors, in-

terprétant chacun à leur façon

les événements du jour... pen-

dant que les orateurs parlemen-

taires discouraient devant des

banes à moitié vides.
Vers dix heures, l’hon. Mae-

kenzie King, chef du parti libéral,
fit son entrée au musée Victoria

et fut accueilli par les applaudis-

sements des nombreux libéraux
qui atendaient et récuvaient avec

une satisfaction évidente les rap-
port télégraphiques.

Il est probable que l’hon. Mac-
kenzie King et sir Henry Dray-

ton pourront prendre leur place

à la Chambre des députés de-
main ou aprés-demain.
Le débat sur le Grand Tronc

s’est continué toute la journée.
Il se terminera probablement
pendant la séance de mercredi.
Deux amendements seront présen-
tés, l’un par M. MacKenzie, de-
mandant de renveyer le projet à
six mois, et l’autre par M. Denis,
demandant que la décision des
arbitres soit soumise à l’appro-
bation du Parlement.

LE GRAND TRONC

M. Turgeon a repris le débat
sur l’achat du Grand Trone et
terminé le discours qu’il avait
commencé à la séance de vendre-
di. Le député de Gloucester
blâme les direeteurs de la compa-
gnie' d’avoir payé des dividendes
aux actionnaires avec l'argent
qui aurait du servir à payer les
dettes de la compagnie.
M. Turgeon craint que, comme

conséquence de l’achat du Grand
Trone par le gouvernement, une
partie des marchandises cana-
diennes prennent le chemin de
Portland, Maine, au lieu de pas-
ser par les ports de St-Jean et
d’Halifax. S’il en était ainsi, Je
gouvernement perdrait l'argent
qu’il a dépensé pour améliorer
ces ports canadiens. C’est pour-
quoi le Bureau de Commerce de
St-Jean qui est une organisation
commerciale et non politique a
protesté contre l’achat du Grand
Tronc qui a ses termini aux
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de rendre public le rapport de
leurs savants et de leurs ingé-
nieurs. Cependant, la question
se pose et je ne vois pas de ré-
ponse.
Je suis heureux de t'avoir ren-

contré, je suis certain que tu
trouveras la réponse tant cher-
chée.
Ce sera d’ailleurs d’un intérêt

palpitant pour une foule de gens,
car, je suis certain qu’un très
grand nombre d’humains, sans
parler des autres, se posent le
même point d'interrogation que
moi, sans trouver le mot de l’é-
nigme.

© —Vous comprenez qu’après un
tel préambule, ce ne fut pas sans
une certaine appréhension que
j'atiendis l’exposition du pro-
bléme jusqu’ici insoluble.
—Mon ami Chose, après avoir

joui consciencieusement de mon
inquiétude, sans toutefois se dé-
partir de sa physionomie tour-
mentée me posa le problème sui-
vant :
Depuis des mois, je cherche à

comprendre pourquoi la plupart
des jeunes filles et des autres qui
l’ont déjà été, qui se servent de
poudre de riz, ne s’en mettent que
sud le nezl...

L’IGNORANT.

Simple question

 

+ Pourquoi les hommes politiques
ont-ils deux attitudes une avant
les-élections et nne autre après ?

UN CURIEUX.

Etats-Unis, Il craint avec rai-
son que le commerce canadien
soit’ détourné vers les Etats-Unis
au détriment des Provinces Ma-
ritimes. Si le gouvernement peut
assurer cette Chambre de Com-
merce que les ports plus haut
mentionnés ne seront pas sacri-
fiés au profit de Portland, elle
n’aura pas d’objection au projet
à l’étude.
En terminant, M. Turgeon sug-

gère que le gouvernement, au
lieu de rendre pire la situation
financière du pays, dégage la
compagnie du Grand Trone de ses
obligations envers le Grand Tronc
Pacifique, puisque ce sont ces
obligations qui sont 1 rades
mauvaises affaires di . com-
pagnie, et conseille . diree-
teurs de payer leurs de..es avant
de verser des dividendes aux ac-
tionnaires.

M. CRERAR

M. Crerar, ex-ministre de l’A-
griculture, se déclare en faveur
de l’achat du système du Grand
Trone. Il croit que le gouverne-
{ment a trouvé la meilleure solu-
tion a la situation actuelle. Sans
cela, le gouvernement aurait dû
dégager le Grand Trone de ses
Lobligations envers le Grand Tronc
Pacifique, ce que le Parlement
et la population canadienne n’au-
raient pas souffert; ou bien il
aurait fallu laisser séquester cet-
te compagnie, ce qui aurait nui
au crédit et au bon renom du
Canada. Le gouvernement ne
pouvait que devenir propriétaire
de ce systéme.
M. Crerar se déclare en faveur

de la nationalisation de toutes les
utilités publiques. Si les che-
mins de fer canadiens avaient été
dès le début administrés par le
gouvernement canadien, ils n’au-
raient pas fait de plus mauvaises
affaires qu’ils ont fait sous la ré-
gie de compagnies privées. Si
l'Intercolonial n’a jamais été
prospère, c’est que ses taux
étaient trop bas, beaucoup plus
bas que ceux du Canadien Paci-
fique.

L’ex-ministre de 1’Agriculture
suggère la fondation d’un comi-
té permanent de députés qui sur-
veillerait de près la marche des
affaires des chemins de fer natio-
naux, et qui étudierait les pro-
jets de construction de lignes nou-
velles avant de les soumettre à la
Chambre des Chemins de fer. Il
demande que le gouvernement en-
courage les services de télégra-
phes et de messageries des che-
mins de fer nationaux, et facilite
l’installation des’ immigrants le
long de ces chemins de fer,

M. CASGRAIN

M. Casgrain est opposé à la
nationalisation des chemins de
fer. L’expérience a démontré
que l’Etat ne pouvait adminis-
trer les utilités publiques avec
compétence et efficacité. M. Cas-
grain soupçonne le gouvernement
d’avoir fait faire une bopne af-
faire à certains politiciens, en
achetant le Grand Tronc.
M. Devlin a ajourné le débat.

“CHOSES ET AUTRES
Le gouvernement a enfin reçu

une copie authentique du traité
de paix entre les Alliés et l’Au-
triche. M. Rowell, président du
Conseil Privé l’a déposée sur la
table de la Chambre.
vernement demandera aw Parle-
ment de donuer son approbation
à ce document.
W. Denis, député de Joliette,

a demandé s’il était vrai que le
gouvernement voulait forcer les
députés à voter mardi soir sur la
deuxième lecture du bill de l’a-
chat du Grand Trone. Sir Geor-
ge\Foster a répondu que le gou-
vernement accorderait aux dépu-
tés tout le temps raisonnable
pour discuter cette question.
M. Archambault a demandé un

état indiquant quels sont les ‘ac-
tionnaires actuels de la compa-
gnie du Grand Tronc, selon les

Le gou- livres de la compagnie, le 9 oc-
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Le courant des idées
 

 

Education

De toutes les questions qui in-
téressent nog frères des Etats-
Unis, c’est assurément celle de
l’éducation et de la conservation
de la langue française qui nous
touche le plus.
On a pu suivre ici le mouve-

ment qui s’est fait il y a quel-
ques mois dans les états de la
Nouvelle Angleterre autour de
l’école paroissiale et de l’ensei-
gnement de l’anglais dans ces
écoles,
Dans certains Etats ce fut une

véritable lutte contre l’enseigne-
ment de la langue française, tout
comme en Ontario. Les mêmes
fanatiques agissaient de la même
façon. Ils s’enveloppaient des
plis d’un drapeau et prétendaient
que c’était au nom de la patrie,
pour sauver le patriotisme qu’ils
agissaient ainsi; que c’était pour
amener l’harmonie qu’ils sèment|
la division, la méfiance et la ran-
cune.
Comme on le voit, ¢’était bien

ln même méthode là-bas que celle
de nos Boches ici. Le fanatisme
est partout le même.
Dans le New Hampshire, il y a

eu entente entre les catholiques et
le comité d’américanisation, pour,
un ‘‘modus vivendi’’ et la com-
mission d’Etat chargée de sur-
veiller les écoles au point de vue
des programmes scolaires et de
leur exécution contient des catho-
liques et des Franco-Américains.
La semaine dernière cette com-

mission a eu une réunion impor-
tante et l'Avenir National de
Manchester en parle en ces ter-
mes:

Au nom de l'Etat M. Streeter, pré-

sident du Conseil de l'instruction

publique, a fait un exposé clair et

lucide de ce qui a déjà été fait et de

ce que l’on se propose de faire pour

améliorer, perfectionner autant que

possible l'enseignement public. 11

s'est acquitté de son rôle avec tact,

avec sagesse, et il a eu une paro:e

des plus heureuses quand îl a pro-

clamé que les parents devralent col-

lamorer à l'oeuvre de l'éducation, re-

connaissant ainsi que l’Intruction de

l'enfance n'appartient pas exclusive-

ment à l'Etat, mais que les parents

ont des droits irallénables dans une

matière aussi sérieusë, aussi pleine

de conséquences pour l'avenir de

l’individu et de la société.

C'était aussi un spectacle peu or-

dinaire, et consolant en même temps

que la présence en cette solenneile

et docte assemb'ée de M. Wilfrid

Lessard, membre du conseil de l’ins-

truction publique, en sa qualité of-

ficielle de représentant des catholi-

ques, qui forment un groupe si con-

sidérable de la population du New

Hampshire. Nous n'avons pas à re-

venir sur le discours qu'il a pronon-

cé, et que nos lecteurs ont dû lire

hier avec un vif intérêt. M. Lessard,

à notre avis, a été très heureux dans

ses expressions sur la nécessité de la

formation morale et religieuse de

l'enfant, qui sera le futur citoyen, et

c’est en premier lieu la raison d'être

des écoes séparées. Il lui suffisait

de souligner simplement que nos é-

coles sont bilingues pour indiquer

que l'enseignement de la langue fa-

miliale, concuremment avec la lan-

gue officielle du pays, est une autre

raison d'être de nos écoles paroissia-

“es,

Nous avons dit qu'en cette circons-

tance l'Eglise et l'Etat se sont donné

la main. Nous n'en voulons pour

preuve que le fait que les revendi-

cations catholiques, si claitement

exposées par notre représenta-t. ont

été favorab'ement accueillies par le

nombreuse assemb'ées, composée en

grandé majorité de personnes étran-

gères à notre foi, et c’est bien IA

l’indice d’un largeur de Vues et d'un
esprit de justice qui font augurer les

 

tobre 1919, l’adresse de ces ac-
tionnaires, le nombre de parts ou
actions que chacun d’eux possè-
de et la date d’acauisition de ces
actions, M. Meighen a fait re-
marquer qu’il coûterait très cher
au pays d’obtenir cet état, mais
que le gouvernement ne s’oppose-
rait pas à la demande de M. Ar-
chambault.
La Chambre a adopté tine loi

destinée à obliger les fabricants
de congerves à inscrire sur les
boîtes de homards et d'autres.
poissons de poids le contenu, et

meilleurs résultats de la coopéra-

tion des cfforts communs.

Langue française
C’est d’ailleurs ce que fait res-

sortir M. Henri de Lafitele, dans
un long article dans la Tribune
de Woonsocket, De cet article
nous ne détacherons que les quel-
ques lignes suivantes s’adressant
aux jeunes ‘‘snobs’’ qui rougis-
sent de parler francais. Comme
il en existe au Canada, en Onta-
rio et ailleurs, tout aussi bien
qu’aux Etats-Unis, ces lignes sont
d’actualité :

“On peut certes devenir très bon

citoyen américain sans pour cela ou-

blier de parler francais’, tele est la

mercuriale que celui qui vous écrit

adresse souvent à des citoyens amé-

ricains de réecnte date qui parais-

sent avoir totalement oubiié leur

pays d'origine, le Canada et la vieil-

le terre de France.

Après avoir pendant plus d'une

année visité bien des vi.les de la

Nouvelle-Angleterre, des petites com-

me des grandes et avoir cotoyé un

peu de tous les milieu, je rogrette,

monsieur le rédacteur, d’avoir eu à

h constater que si certes la grande
majorité des papas et toutes les ma-

mans que j'ai rencontrés continuent

à s’exprimer, à penser et à prier

dans la langue de leurs ancôtres, le

même compliment ne peut être servi

à tous leurs enfants qui trouvent

de bon ton d'oublier la langue avec

laquelle leurs mamans les ont ber-

cés, de celle dans laquelle {ls ont

commencé à apprendre et puis à ré-

citer leurs premières prières, la lan-

gue française.

Il semble en effet, parmi ces jeu-

nes gens et ces jeunes filles d'ori-

gine canadienne et qu'on trouve en

si grand nombre à Fall River, New

Bedford, Woonsocket, Manchester,

etc., que c’est du dernier chic de ne

pas vouloir s'exprimer dans la lan-

gue qui est sûrement le plus parfait

instruement de précision au service

de l'esprit humain et toute faite du

plus pur crista! où la lumière pénè-

tre sans dévier.

Combien en ai-je rencontré de cet-

te jeunesse cenada-américaine,

avait réellement oublié ou presque

son français et combien aussi me

répondant en angiais alors qu’ils

pouvait fort bien conserver dans no-

tre langue, montrant ainsi en outre

leur peu de savoir-vivre, leur impo-

litesse ? Beaucoup trop vraiment

pour !es compter.

Pendant prés d’un demi-siècle, il

faut l'avouer, la langue française a-

vait cessé de retenir comme le verbe

de la Victoire, Des rivales lui a-

vaient pris l’accent d'autorité et la

conquérante de jadis avait besoin

d'être défendue. Aujourd'hui, grâce

au Ciel, ce'a n’est plus et la langue

francaise maintenant plus que ja-

mais est la première au monde, car

elle est le Chantecler de l'humanité.

Alors pourquoi et comment se fait-

11 que ceux qui, de par leur origine,

devraient être si fiers d'en faire vi-

brer les virtuosités, toute la Iyre

ainsi que d'en exprimer les finessses

incomparables, se refusent-ils à la

chose ? $

Serait-ce la faute d'un snobisme

anglicisé ?

Est-ce pour insulter, même invo-

lontairement, à la mémoire de leurs

ancêtres ?

Est-ce en souvenir de cette propa-

Eande boche si néfaste à tout ce qui

est français.

Est-ce peut-être pour faire cause

commune avec les Johnsons et au-

tres ennemis des éco!es parolissiales?

Enfin, serait-ce plutôt par bêtise

ce qui après tout me parait être la

version la plus probante, étant don-

né ce qui est fâcheux à constater,

qu’au siècle des statistiques, {i ne

s'est encore jamais trouvé quelque

‘savant calculateur pour nous donner

celle du nombre des sots, même ap-

proximativement ! .

Mystère !

st
qu:

Question de langue
A la suite de la gève des aciéries

on a fait une enquête et l’on a dé-
couvert que la plupart des gré-
vistes étaient des hommes de na-
tionalité et de langue étrangères
dont la majorité ne savaient pas
parler l'anglais.
La compagnie American Steel

and Wire Cy., avait établi des

les plus jeunes qui ont ¢
suivre ces classes.

Pourtant, ce n st pa
naissance de l’anglais q
le patriotisme américai
venir National écrit ce
à ce sujet : :

SI! la connaissance fa I"
la langue anglaise en cin

environ étati rendue o

un grand nombre d'auba

doute, s'efforceraient de 9

mer à cette prescription, 1

une question de savoir s

naissance de la langue

augmenterait notablement}

centage des étrangers che

aurait une transformation
habitudes. Un bon nombiR
les Bolchévistes les pluses

savent la langue anglaisi#
peut en dire autant des a

les plus étroitement

avec les I. W. W. et autre

sations qui professent des

semi-anarchiques. Il y a ic

bains d'un bien mauvais à

et il faudra quelque chose .

que les légères touches d

nisation appliquées par a
réformateurs pour les met

niveau plus élevé. Ce pro

peut s'accomplir qu'après

nées de résidence ici et de:

favorables, s'il y en a.

Ce serait ridicule de y

que le simple fait de la

sance anglaise équivaut à

ficat de civisme. Les pr

agiluteurs, meneurs et fan

discorde en ce pays sont p

gens de langue anglaise, e

toyens américains, comme

ter, les Debs et le reste.

LE LIS

STATISTIQUESDES
RECOLTESEN CA

Ottawa, 20— Le Bureau

tistiques du Dominion estin

tenant que 'a récolte de blé :

da atteindra le chiffre de 19

boisseaux, dont 174,687,000

saux de blé de printemps ei

800 de boisseaux de blé d’ar

D'après Ja surperficie e

cée, la réco:te atteindra un

ne de 10 1-2 boisseaux la

le bié de printemps, de 23

seaux de blé d'automne et d

boisseaux pour la récolte

tière. En 1918, la récolt

de b'é avait été de 189,075,7

boisseaux ou 11 boisseaux

Pour !'avoine la moyenne

récolte par acre est de 27

et représente u ntotal de 39§

de boisseaux au lieu de 28 ©

seaux et 426,312,500 de Dé

pour l'année dernière.

L'orge, avec une moyenne

boisseaux l'acre, donne un i
66,445,600 de boisseaux con

moyenne de 24 1-2 bolsseau:

total de 77.287.420 de boissea

née précédente. |

Le seigie donne une moy¢

14 1-2 bolsseaux l'acre et

de 8,334,100 de boisseaux cÙ

1-4 boisseaux et 8,504,400 ©:

seaux pour 1918.

La récolte pour les trois pr

de l’ouest est évaluée à 162

de boisseaux de blé, 246,85(

boisseaux d'avoine, 46,412.0¢

boisseaux l’orge et 5,954,000 «

seaux de siègie. i

veers or

BROCHURES
Les quetre brocnues publl

l’Action française. La race

rienre du R. P. Lalande, &.§
Dollard revenalt...., de M.]

Groulx, et la valeur économil

français de M. Léon Lorrair
veillée deg berceaux de M. E

Montpetit, sont en vente à 1'/g8

tion d'Education, case posta

Ottawa, à raison de 10 sous

plaire, $1.00 la douzaine, {J
cent porten plus,

AVIS
Dans le but d'améliorer le

ces nc ‘ecteurs ot nos cor

dants sunt priés de se con

aux directions suivantes:— À

1.~—Toute correspondance

née à la rédaction doit être ac

comme suit: La Rédactio
Droit”, Ottawa.

2.—Toüie correspondance

née personnellement à un réc

devra porter son nom par ex-

Monsieur X rédacteur, “Le

Ottawa. »

..8.—Toute correspondance

ve auk abonnements, annonce

pourra être adressée comme

L'Administration “Le Droit.

©

   

   

   

 

   

     

    

    

 

    
  

 

    

    

 

 cours spéciaux pour leur ensci-
gner la langue anglaise, mais il l’adresse du fabricant, n’y a qu’un petit nombre parmi

tawa, on tout simplement

Droit”, Oitaws. an
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EZ JOURNAL
bé Larocque, euré de St-

¢ Hull, a fab, uiriencue

ne vibrante allocution, en,

a, en faveur du bon jour-l1<* cons
+

nWM licuc, particulicrement dit

hour qui les vorageuars do

BE of Io: monies de Aco

‘viière catholique feront,

 proch in Loris

B. parls ole force du jour-

Wl SoG gue or lui qui, de

une

torive, mûre le monde. SI

hd 11 cest riouvr!ir, il le ecn-

M 1 et 5est bon il le

ns log rortiers dle lu vortu

y honnenr.

curé a mis e°z roroliusiens

contre la manie do ne re-

1e des journaux preotestonts

e ces foullles no peuvent

rement que de déformer

emcnt notre mentalité ca-

11 dit que dans la région

1, NOUS avons un seul jour-

çais quotidien c:‘holique.

Rc'ost le dovoir de tout ca-

Mrançais catholique de cette

le le recevoir. Il encoura-

:ement ses paroissiens à se

: gfnéreux dimanche pro-
x

Micmbres de l'Association or-

e doivent pas oublier leur
ée régulière de mercredi

sera question de différents

entre autres de celui de la

tion du travail de la. sous-

au ‘‘Droit.”
repese 3

PERSONNEL ©
Mme Wilfrid Bourgouin, de

jont revenus enchantés de

yage à New-York, oùtils ont

uinze jours.

comes verartrevousmé

RPCREVER
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B Troubles d’Yeux [ i
causent des Maux de Tête §

Mvent être corrigés de ma-/
e à enlever toute douleur,
lonner un confort parfait.
Tête causés par la fatigue:
i vous souffrez de Maux;
yeux, nous garantissons J
rous soulager. a

NOS EXAMENS

} faits avec science et mé-'
de et notre équipement est; |
1s moderne d'Ottawa

M. BELANGER |
MOptométriste-Spécialiste
Opticien Manufacturier

32, RUE RIDEAU
ie la pharmacie Roger-—?
rtes de la. gare Centrale.

TEL.: (Q. 1702.

2 . Cam Am 0 0 50008 mAES mana mb

 

 r
NOTIANI:

NRI DESROSIERS, B.A.
37. rue Principale, Hull,

Tél: roc 3200.
bent à prêter As hypothè-
b, règlement de) succession,
faires commerciales, orga-
isation de compagnies à
ds social, etc. 1     

      H Existe un

est agréable au goût,

tants le tiennent en

rai une bouteille,

/ROMUALD P
‘a 164 run du Pert

pour soulager et guérir rapidement TOUX,
RHUMES, BRONCHITES, ASTHME, CO-
QUELUCHE,etc., c'est ‘‘ ANATUSSOL, ‘*le re.
mède que vous devrezemployer de préférence
dèslespremiers symptomesd’un rhume,sivous
ne voulez pasperdre un temps précieux etfais
oer la maladie s’implanter dans votre système,

“ANATUSSOL”
LE SIROP POUR LE RHUME

A base de Pin Blanc, Menthol, Sanguinairs,

Tous les pharmaciens et marchands impor-

trouveriez de Ja difficulté à vous le procurer,
envoyez-moi 25 cents et je vous en expédie-

 

+ LES OPINIONS
Le r\‘sultat des élections onta-

rimnne gomble avoir été pour tous

253 ni notre ville, une surpri-

 

lérahle. Généralement, on

portal't pas beaucoup d'attention

cu movement des Feryglers-Unis

ot on ne croynit pas que ce parti

mmourrait ge former aussi vite et fai-

«re aussi \noune figure. Du moins,

ion ne crddyait jamais qu'il pourrait

ornei plus grand nombre de

©

wvomtés ctfarriver pratiquement au

pouvoir.
Lemoment de surprise passée,

bon en vient naturellement à se de-

munder\ quels seront les résultats
“de cette\élection. D'une manière

kisénéra!”, On croit que cette victoire

“des forces oppositionnistes est un
rayon d'espoir de bonne entente en-

tre les deux races. On ne croit pas

que le nouveau gouvernement aille

ja lancer dans la même politique

{de persécution que celle du gouver-

‘nement désormais défunt. On espè-

ire que le Règlement XVII sera cou-
lend dans un {beau lit roses où il

pourra dormirle sommeil du juste
et que le projet de petite commis-

(sion _Bouvernementale qui planait

-dans l'air depuis quelque temps se-
ra*romis dans les tablettes du mu-

sdede Toronto.

Il y en a naturellement quelques-

uns qui;sont désappointés; une

l'élection } ne se tient Jamais sans
cela. :

+ -_

+
¢ AU BARREAU

Le Conseil du Barreau local de-

vait rendre jugement ce matin dans

la citation devant lui d'un des

membres du Barreau, mais à midi,

on attendait encore quelques mem-

} bres du conseil et le jugement n'é-

*tuit pas encore rendu.

LA COOPERATIVE
Il y aura demain soir, à 7 .15 hrs,

 

  

M ‘-vant l'assemblée de l'Association

ouvrière, réunion tles membresde

!L Co-opération ouvrière. Il s'agit

4e décider d'une question de la plus
‘…ute inportance et tous les mem-

“res feraient bien d'être présents.

— rem

ES FETES DE CHARITE
Les fêtes de charité ont remporté,

‘nr soir, à la salle Notre-Dame, un

“OUVEAll SUCCÈS.

-t bondée et les tables bien encou-

agées. Le veillée de ce soir est

>us le patronage des sociétés de

‘enfaisante. Inutile de dire que

ous les membres de ces sociétés

‘vont cordialement et spécialement

«vités à se rendre ce soir à la salle

fotre-Dame. C'est leur soirée, et

is se doivent d’y faire honneur.
mereetre

HOMMES DEMANDES
25 bons hommes de chantiers pour

! mardi, 21 octobre. S'adresser à J.

A. Lamarche, 140 Wellington, Hull.

Tél, S. 2891.
e>atemmemrerreravaprennent

SERVICE ANNIVERSAIRE
LOYER-—Vendredi à 7.30

  

matin,

heures, à l’église St-Joseph de

Wrightville, Hull, aura lieu le ser-

vice anniversaire d'Antoinette et de

Bernadette Loyer. 245-247

rer

Bon Remède

    

       
  

    
   

efficace et économique,     stock. Au cas où vous

 

      
 
    

  

UNE SAISIE

 

Let: officiers du Revenu de l'Inté-

rieur} ont opéré hier une saisie de

boist{on assez importante à la Pointe

Gatineau. Ils ont fait la rencontre

d’un ‘auto porteur d’un baril de

30 à 40 gallons de liqueur enchan-

teresse: et l'ont saisi et transpor-

té au bureau du percepteur Laflam-

me. Larsque le conducteur de l’au-

to signala les officiers, il tenta de

prendre une tangents en se diri-

geant vers, la ferme de M. Calvert;

mais rien‘n'y fit. Il étuit décou-

vert, rien ne pouvait l'empêcher de

livrer sa proie. 1! y aura des ex-

plications en cour.

* LE DROIT
Le journal est distribué dans tou.

tes les parties de la ville de Hull

Avis aux personnes qui désirent le

recevoir ou qui ne peuvent pas l'ob-
tenir soit par difficulté avec les pe-

tits porteurs ou autres raisons, sont

priés de m’en avertir. ;
P. A. Larocque, i

Cy
“ A VENDRE

Propriétés, nos 31

Champlain, épicerie, salle de Dbil-

lard, véritable aubaine. Fait un

bon commerce. Vend pour cause

de maladie. Grandeur du terrain

47 x 200, hangar 35 x 25. Pour

plus amples informations, s'adres-

ser, J. O. Villeneuve, Pointe Gatt-

neau. 243-246

ST-ANDRE AVELLIN
De retour d'outre-mer.

Après avoir passé plus de quinze

mois en Angleterre et en France, le

soldat René Chéné, du 2e bataillon,

est revenu dans sa paroisse. À cette

occasion une fête intime fut donnée

chez les parents du soldats. Le di-

manche qui suivit fut célébrée une

messe d'actions de grâces. Le ser-

mon fut donné par le R. P. Chéné,

O.P. Le midi, un grand banquet fut

et 23 rue

 
{

Encore, la salle

servi chez le père et la père du sol-

: dat.

M. Lucien Valois est revenu de

‘ses vacances et M. J. A, Larue, gé-
rant temporaire, est parti pour

Thurso, remplacer legérant de l’en-

droit,

M. Aurel Bélanger, prêtre, futur

curé de St-André, était de passage

dans la place.

Milles Hélène Bélanger et Lau-

rette Chéné, sont revenues d'une

rromenade & Ottawa. ;

Madame docteur J. Baulne est
allée à Montréal pour quelques

jours.

Mlle B. Legault est de passage

chez son père.
Pret

BUCKINGHAM
Mardi le 14 octobre avait lieu le

service anniversaire de Mme Jo-

seph Mélancon. Beaucoup d'étran-

gers de Montréal ont assisté à ce

service. Entre autres M. Estrace

Mélançon, Mme Alfred Cécire, M.

Louis de Gonzague Boyer et ses

deux enfants, Mme Alex. Chalut du

Portage, Mme St-Denis de Papineau-

ville, Mme Palma Lafontaine et sa

fillette Rose Marguerite.

M. Horace de Gatieu, étudiant

en médecine à l’Université Laval

de Montréal était de passage chez

lui dimanche dernier.

M. Napoléon Boyer et son fils

Henri Paul étaient de passage a

Chené dimanche dernier.
etrepren

Toute ec--::pondance concer-

nant le ‘Comité Régional d'Otta-

wa” ou “L’A. C. J. C.” devra être

adressée A Casier postal 303, Ot-

tawa, On".

 

 
 

 

REDUISEZ VOTRE FACTURE
DE CHARBON AVEC UNE
MAJESTIC ‘‘Chaleur du Soleil’

Cette petite chaufferette réduira
votre grosse facture de charbon.
Pensez-y. La chaufferette électri-
que Majestic est l’appareil de chauf-
fage le plus commode. Eprouvée
avec avantage. Plus de 50,000 en
usage au Canada. Des milliers qui
en font usage ont économisé au
moins une tonne de charbon en une
saison en se servant d’une Majestic
comme —Auxi-
liaire à leur
systéme de
chauffage ré-
gulier,
Demandes à

les voir. Prix,

$10.09.

 

Commission Hydro-

Electrique d'Ottawa 109, RUE BANK,
Téléphone: 1901 QUEEN.

np
—
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ALLEMANDE
- AU MEXIQUE

Mexico City, 21. — (Dépêche de

la Presse Assooiée).-——On a donné

aujourd’hui des preuves très con-

crêtes, des plans de colonisation

allemande, dans le Mexique, et on

annonce une entreprise d'irrigation

de 200,0000 hectares de terre, dans

la vallée de la rivière Fuerte, dans

l'Etat de Sinalo.

Dans cet endroit on s'attend à ce

que des milliers d'’émigrés alle-

mands achétent de petites por-

tiong do terrain, à des conditions de

20 ans, pour ce qui en est du paie-

ment.

La corporation est dirigée par

Jose Mealkany, capitaliste de Mexi-

co, qui est secondé par le g’éral

Ramon-Iturbe, gouverneur de SIi-

naloa. On propose de construire

une digne à Saint Blas, en deman-

dant au gouvernement, de conc4der

l'usage de l'eau de la rivière Fuer-

te, en quantité suffisante pour la

nouvelle colonie.

ECHO SOCIAL
Samedi dernier un groupe d’amis

organisèrent un impromptu à l’cec-

casion de l’anniversaire de naissance

de Mme J. Arthur Desautels, surin-

tendante de la ‘’Prudential Life In-

surance Co.”

Onlui lut une magnifique adresse

et on lui préseñta un joli cadeau.

L'héroïne de la fête sut répondre

d'une manière charmante.

Il y eut chant, danse, déclamation

et musique. Un succulent goûter

fut et l'on s’'amusa très bien. Parmi

les invités on remarquaot : M. et

Mme F. E. St-Jean, M. et Mme

Schultorpe, M. et Mme L. Moffet,

M. et MmePithkelly, M. et Mme L.

J. St-Laurent, M. et Mme B. Boyn-

ton, Mlle E. Derochers, Mme Marti-

neau, Mme M. Chené, Mme A. St-

George, M. D. Crompton, M. Chas.

Pegg, M. R. M. Elliott, M. Gignac,

et autres.

—

LA VISITE DU
CARDINAL MERCIER

+
 

 

‘

 

Montréal, 21— Le cardinal Mer-

di, le 31 octobre, le train venant

d'Ottawa entrant à la gare Windsor,

à 8 heures 50. Voici le programme

officiel de la réception qui lui sera

offerte:

ce à l’autel-majeur de la basilique

de Montréal. Le clergé et les com-

à cette messe. Les transepts de l’é-

bres des communautés. Les

tres auront leur place dans le sanc-

Son Eminence.

du diocèse—à l’archevêché,

12.15 h.—Réception de la Cham-

bre de Commerce belge et des mem-

chevêché.

Eminence par la ville de Montréal

—à l'hôtel Windsor.

A 4.00 h.—Réception officielle de
Son Eminence par les autorités mu-

nicipales—à l'hôtel de ville. .

A 8.00 h—Cérémonie

Dame—discours de Son Eminence.

Samedi, le premier novembre

(Jour de la Toussaint), à 6.30 h.—

Messe de Son Eminence au Grand

Séminaire de Montréal.

| A 11.00 h— Messe pontificate à
la basilique de Montréal, célébrée en

nal primat de Belgique qui sera au

trône. ‘Son Eminence donnera le ser-
mon.

A 1.00 h.— Diner offert à Son

Eminence par Mgr l’archevêque —

à l’archevêché.

Dans l'après-midi, départ de Son

Emineiice pour Québec.

Il setable plus que probable que

le 31 octobre sera proclamé fête ci-

vique par les autorités municipales,

en l'honneur de la visite du cardi-

nal. Ce congé civique serail Zzale-

ment donné à l’occasion de la visite

du prince de Galles qul sera 4 Mon-

tréal, ce jour-là.

 _PS

 

 

 

PREPAREZ VOTRE CUISINE

Avec l'électricité four

nie par la compagnie |

HULL ELECTRIC CO.

117, rue Principale, Hull,

Tél: Sherwood 1660, |

 

C'EST MOINS CHER, MOINS
DANGEREUX.

 

C'est plus propre et plus ace

TASILSESs.rpg= turcs pie

LE DROIT, OTTAWA, MARDI, 21 OCTOBRE uv.

A MONTREAL}

ciercier arrivera à Montréal, vendre- jf

A 915 h—Messe de Son Eminen-|B

munautés sont invités spécialement

glise seront réservés pour les mem-|f

pré- N

tuaire et dans l'abside. Allocution de /B

A 10.15 h.—Hommage du olergé 3

à Son Eminence—ofrande des fidèles

bres du comité de Louvain— & l'ar |g

A 1.00 h.—Déjeuner offert 4 Son |§

a Notre- |}

présence de Son Eminence le cardi: ||  commodant que n'importe

quelle autre méthode.   pe re   

[a
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LE GENERAL
YUDENITCH PRES

DE PETROGRAD
Londres, 21—Le War Office a

reçu des dépêches déclarant que les

armées du Général Yudenitch, sont

à huit milles de Pétrograd.
res

UNE NUIT CALME
Tout s’éteint. La ruit s’assom-

brit encore davantage. C’est
l’obseurité absolue et morne. Les
sections se sont toutes casées, les
veilleurs sont chacun derrière
leur créneau, ceux du second
quart sont déjà assoupis dans
leurs alvéoles crayeuses, la tête
sur leur sac. On n’entend plus
rien nulle part. Un guetteur ce-
pendant qui bat la semelle sur
terre-plein de la tranchée nous
rappelle à la réalité, mais ce bat-
tement sourd disparaît bientôt
lui-même, et c’est âlors l’absence
totale de tout bruit.

Soudain, chacun de nous est
pris d’une angoisse étrange. Que
se passe-t-il en cette plair> que
nous ne reconnaissons plus ce
soir ?
Pas un coup de fusil. Un mys-

térieux silence plane sur la cam-
pagne endormie. C’est le calme
de la mort qui nous étreint.
Pourquoi ce recueillement de

l’ennemi ?
Que se passe-t-il, que se trame-

t-il derriére la barricade de fils
de fer ?
Ce calme absolu d’un soir de

relève, où nous arrivons un peu
dépaysés, est plus lourd d’anxié-
té que la plus violente des fusil-
lades.
Et pas le moindre petit rayon

de lune, pas une étoile pour dissi-
per un peu cet obsédant inconnu!
—Padovani, faites partir une

fusée blanche.
—Voilà, mon lieutenant.
Mon brave sergent de la pre-

mière demi-section a eu la même

  

 

 

 

l’efficacité

 

  
de chaux connue

ne contient pas d

sur l’étiquette—

Faite au Canada

PRENEZ GARDE D’ETRE
TROMPE

Les statistiques nous démontrent
I'albumine de I'oeuf est employ
composition de la poudre à pâtisserie. la quan-
tité en est infinitésimale (généralement 15/100
de 1%) et trop minime pour affecter la qualité ou

ealun

P-ur les Canadiens
+

udre à pâtisserie qui la
contient. et lorsqu'il en est ainsi fait usage.
c’est tout simplement dans un but frauduleux.
Les acheteurs intelligents ne ce laisseront pas
tromper par l'épreuve de la composition à base

sous le nom de “water glass.”

 

ni d albumine.et elle est
garantie se composer des ingrédients indiqués

l'exclusion de tout autre.

Par des Canadiens
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pensée que moi, il tient déjà en
main la fusée volante dont il en-
fonce la baguette dans la berme
du parapet. Il allume et nous
nous écartons,
La fusée chantonne et fulmine,

puis elle s’élance vers le ciel en
une traînée phosphorescente et
s’épanouit enfin en gerbe d’étin-
celles,
—Ce qu’il est bath, le gouver-

nement, v’la qu'il nous paye le
fen d’artifice !

C’est un homme de faction tout
près de nous, ‘‘père Jules’, le
doyen d’âge de mes zouaves, qui
articule cette pensée satisfaite de
sa voix perpétuellement enrouée.
La plaine s’est éclairée pour

un instant. Vite nous serutons
l’horizon réveillé, debout sur le
gradin de franchissement. À
gauche, c’est toujours le bois tout  

noir qui£semble hermétique et mo-
rose.
A droite, dans le champ dé-

chiré de mille trous d’obus et
d’entonnoirs de mines, il y a une
forme gigantesque, impréeise. qui
paraît un monstre accroupi. Nous
nous rappelons que ce n’est au-
tre chose que la vieille fauchense
mécanique qui cst 1d depuis tou-
jours.

Puis, là-has, derrière les che-
vaux de frise et les réseaux bruns,
il y a, bien alignée, nne compa-
gnie de petits tas de fumier que
nous connaissons pourtant depuis
longtemps, mais qui nous intri-
gue bien souvent et à laquelle il
nous arrive encore parfois d’en-
voyer des feux de salves nourris.
Et derrière tout cela enfin, il

y a, tout pres, la torsade blanche,
‘énigmatique, de la première li-  

gne allemande.
Tout ce paysage, & nos yeux

avides, n’est apparu que quelques
secondes seulement; déjà les der-
nières étincelles de la fusée se
sont évanuies. Et c’est à nou-
veau la nuit obscure, grave, oc-
enlte, qui s’appesanti sur nous.

Et, tout de suite, l’esprit évo-
(ue la ligne de craie un instant
entrevue là-bas, en face, derrière
l'enchevêtrement des défenses de
toutes sortes.
Les Boches sont done 13, tout

près. Il suffirait de quelques
minutes pour les joindre, mais
leurs fusils aux aguets et leurs
mitrailleuses braquées sur nous
distendent l’espace. Et la mort
qui rôde entre les deux lignes
transforme ces quelques arpents
de terre en infini.

Maurice D’HARTOY.
 

 

 Produits du
Lorsque vous achetez des chaussures ou un article quelconque en caoutchouc.

Ces Claques, de SIX Marques Diffé-
rentes, sont fabriquées par la
plus Grande Compagnie de
Caoutchouc du Canada

wh
wey f)

oy 36 Pl)
Je EL iid
RgA + 

Chaque détail de fabrication --- depuis l’entaillage des caoutchoucs,

la récolte de la gomme, jusqu’au produit oùvré --- est soumis à là

constante surveillance d’experts -

Chacune des six marques reproduites ci-dessous, vous fera un long et
satisfaisant usage. |
Votre fournisseur peut se proourer dans toutes les grandes villes du Canada,
aux suceursales du Dominion Rubher System, ces claques de confiance, dont les
grandeurs, les formes et les genres différents conviendront aux chaussures de
tous les hommes, de toutes les femmes et de tous les enfants.
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SarmaaT 

BRITANNIQUE DANS LA PUISSANCE
Les chiffres du mois d’août ont dépassé tous ceux des

années précédentes depuis 1916. --- Les soldats
nous ont ramené avec eux un grand nombre du to-
tal de l’immigration britannique.

 

L’IMMIGRATION AMERICAINE EST FORTE.

exact des immigrés venant de ce

pays, était de 27,028; 25,505 ve-
nant de l'Angleterre ct la balance,

telul du même mois, au cours des /2,682, venaleént des autres pays. Ce-
quatre dernières années, m is il dé- pendant pas un ne venait de pays
passe aussi le total annucl de toute , ennemi.

l'immigration britannique depuis Sur 15,160 immigrés arrivés au
1916. Le total pour .e mois d'août jCanada en août dernier, 5,013 sont
dernier étant de 9,428. allés s'établir en Ontario, 2,302 en

Parmi ces nouveaux arrivants de Alberta, 1,953 dans le Manitoba,
l'Angleterre, on comptaiont 6,235 |1,876 dans la Saskatchewan, 1,860
femmes, dont 5,000 étaient Iles ,dans la Colombie Britannique, 1,287

épouses de soldats ca.adicns de re-|dans Québec, 676 dans les provin-
tour du front, et 2,385 enfants. Il1]ccs maritimes, ot 11 dans le Yukon.

n’y avaient que 806 hommes, dont |Le pourcentage de l’augmentation
570 étaient des Anglais, 52 Irlan- [dans l'immigration, pour le premier
dais, 178 Ecossais, et 5 Gallois, [Mois de l’année fiscale, c’est-à-dire

Qu'il soit bien enterdu que les sol-| pour le mois d'avril, a été de 58
dats qui reviennent du front ne pour cent.
pas classifiés avec les colons, mais} En mal, ce pourcentage s’éleva à
leurs épouses, venant d'Angleterre, 94 pour cent, en juin à 101 pour
et n'ayant pas résisté au Canada |Cent, en juillet à 218 pour cent, et

avant, sont classifiées parmi ces co- |€n août à 236 pour cent. La moyen-
lons. ne du pourcentage de l’augmenta-
En août 1918, le total de I'immi-| tion. pour ces cing mois, comparé

gration britannique était de 4.515, [avec la moyenne de la même période
Le total pour les cinq premiers mois de l'année 1918 est de 129 pour
de l'année fiscale, 1919-20, c'est-à-; Cent.

dire depuls le premier avril jus-| Aucune autre classe que celle des
qu'au 31 août inclusivement, était|A8riculteurs et des domestiques
de 24,202, et le total de l’immigra-|n'est encouragé par le Ministère de
tion de tous les pays, y compris le |l'Immigration, à venir s'établir au

Royaume-Uni, pour la même pério- Canada. 7
de de temps,é tait de 55,515, tan- = ®

dis que pour les années 1918-19, il BROCHURES

était de 25,825. C'est par consé-

quent une augmentation de 236 Les quatre brochues publiées par
’ l'Action française. La race Supépour cent.

De ces 55.615. presque la moitié ricure du R. P. Lalande, S. J. Si

venaient des Etats-Unis. Le nombre Dollard revenait...., de M. l'abbé

Groulx, et la valeur économique du

français de M. Léon Lorrain, et la

veillée des berceaux de M. Edouard

Montpetit, sont en vente a 1'Assocla-

tion d'Education, case postale 244,

Ottawa, à raison de 10 sous l'exem-

plaire, $1.00 la douzaine, $8.00 le

cent port en plus,

Le ncmbre des colons venus de

lout le Hoyaume-Uni, en août 1919,

n'est pas seulement plus grand que

   

 

xposition Spéciale
d’Automne

Nouveaux modèles de manteaux
et de parures de fourrure toute
cette semaine chez le premier
marchand de fourrures d'Ottawa.

Baggs
100, rue Rideau. Tél.: R. 1884.

————————rc

Dis-moi qui tu hais, je te dirai ce

ue tu veux.

Le coeur voit mieux ce qu'on lui

refuse que ce qu'on lui donne.

Suliy Prud'homme.

Mon Nom sur un Vêtement vous

Assure des Qualités Suivantes
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“H y a un Verdict”
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Messieurs,

le monde demandaient à la Belgi-

que des ressources et des mission-

naires;

tourne aujourd'hui, au nom de cette

charité qui nous poussait alors à

les aider à naître et à vivre.

tes que je puis lancer un appel: la

sources de nos richesses sont taries,

-|nos ennemis, que leurs yeux pour

encep

UNELETTREDE
Mgr WAFFELAERT

APPEL AUX CANADIENS EN FA-

GES.

Jadis les chrétientés établies par

c’est vers elle que je me

Car ce n'est pas à mes compatrio-

Belgique est épuisée; toutes les

et dans mon diocèse, j'ai-vu s’écreou-

ler pierre à pierre, l’oeuvre de plu-

sieurs siècles. Du patrimoine que

m'’avaient légué mes prédécesseurs

il ne me reste guère aujourd'hui que

des ruines et un peuple épuisé d’ef-

forts et de ressources!

La od jadis toute une organisa-

tion Q’institutions sociales, nom-

breuses et très développées, écoles,

maisons d'éducation, de refuge, asi-

les, hôpitaux, hospices, couvents,

patronages, cercles ouvriers, avait!

été établic par nos soins, au prix

d'efforts coûteux et patients, il ne

reste aujourd’hui que de tristes dé-

bris, et nos malheureux diocésains

n'y ont gardé, selon l'expression de

pleurer.

Ce peuple, disperké pendant qua-

tre ans, revient aujourd'hui triste-

ment à ses villages rasés, à ses égli-

ses renversées à coup d’obus, dans

un désert sillonné de tranchées et

de travaux de défense.

La région de l'Yser n’est plus

qu'un marals boueux; Ypres une

ruine inhabitable; Dixmude et Nieu-

port ont cessé d’exister; Roulers,

Messines, les villes industrielles ri-

veraines de la Lys, Comines, War-

neton, Wervicq sont ruinées ou com-

plètement rasées. Dans la ligne de

feu tous les villages, au nombre

d'une centaine, sont détruits; les

terres arables, jadis si fertiles, re-

tournées jusqu’au sous-sol, 150 égli-

ses devront être réédifies: des cen-

taines de couvents, écoles, patrona-

ges devront être reconstruits.

Le reste de mon diocèse a été

pendant quatre ans compris dans la

zone d’opération: dans ma seule

ville épiscopale de Bruges, mon Sé-

minaire, mes colléges, mes pension-

nats, mes orphelinats, mes locaux

d'oeuvres, mes couvents d'hommes

et de femmes, évagçués de force, ont

été convertis en casernes. Il en a

été de même dans toutes les autres

villes et dans la plupart des villa-

ges.

C’est par centaines de millions

que se chiffrent les dégâts.

Aux heures aiguës de notre crise

tant de chaudes sympathies nous

sont venues de votre pays pour nous

soutenir, qu'en ces premières heu-

res d’apaisement nous 0sonsencore

tourner les yeux vers lui pour nous

relever!

Que de coeurs chez vous, nos mi-

sères ont émus! Hommes politi-

ques, hommes d'oeuvres, commer-

çants, savants, penseurs, femmes de

toutes classes, tous ont eu une pen-

sée pour ceux qu'une guerre impi-

toyable broyait si durement.

C’est à vous tous que j'ose adres-

ser mon appel’ Daignez venir en

aide au diocèse de Bruges, et dans

le glorieux pays de l’Yser, l'Impé-

rissable témoignage de nos églises et

de nos écoles réédifies proclamera à
jamais votre grande charité.

Dans mon église cathédrale un

monument gardera à la reconnais-

sance des générations futures le li-

vre d’or des Hienfaiteurs.

. La charité qui nous a réunis pen-

dans cette dure époque nous réuni-

ra tous dans le Christ, et les édif{-
ces qu’elle érigera au sortir de cette

 

 

Aux Gens qui ont du Bois
Livrable gur le

T. & N. O. Ry et le C. G. R.

 

Nous payons le plus haut F
prix du marché pour le
bois écorcé à la sève, écor-
cé à la machine et en gru-
me.

Ecrivez-nous, donnant la

quantité et l’endroit où il se
trouve.

FRANKS BYRNE
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résident,

DEDSee
 

 1019,
 

parleront pour vous au Mal-

 

F. G. Ta
Evéque de Bruges.

Chanoine H. Van den Berghe, S.

J.C.L.,

8.Th.L.,

VEUR DU DIOCESE DE BRU-|T.D., vicaire général; chanoine C.
Callewaert,

Grand Séminaire; chanoine A. Yser-
bit, curé de la cathédrale; chanoine
De Bmet,

Grand Séminaire;
Au sortir des horreurs de la guer-naert, principal du collège St-Louis.

re et sous lo coup d'un désastre sans! Réy. Y, Bittremieux, P. et S.T.D.,
ézal dans l'histoire, citoyen de la|professeur 4 1I'Universitd et au Col-
malhoureuse Belgique, Evéque dellège américain de Louvain: M. l’ab-
Bruges, le diocèse le plus éprouvé |bé R. Hoornaert, sous-secrétaire de
de ce pays, Je viens tendre la main |j'évêché: M. M. Alllaume, profes-
chez un peuple qui n'a point, grâce |seur de science à l’université de
à Dieu, senti le poids de ces jours |Louvain.

affreux.

président du

professeur au

chanoine Rey-

M. Chs. Beyart, secrétaire du ço-

mité.

Curé de nous faire la grande cha-

rité de lire cette lettre en chaire, et

d'organiser un dimanche une quête

en faveur de notre diocèse et de

communiquer cette lettre aux prin-

cipaux journaux de leur ville en

leur demandant de la publier et

d’ouvrir une liste de souscription

dans leurs colonnes. °

Aux directeurs des univerisités,

les collèges, des pensionnats, des

écoles, nous demandons de live

cette lettre à leurs élèves et de

transformer ceux-ci en apôtres pour

aider à relever les ruines du diocè-

se. Nous savons par expérience que

l’apostolat de la jeunesse peut réa-

liser des mervoilles. Ils voudront

demander à leurs élèves de donner

quelque chose de leurs économies et

de solliciter des aumônes à leurs

parents et amis. Nous deé:nanderons

au Divin Maître de les bénir, car

nous leur serons redevable du relè-

vement de nos églises, de nos col- 
P.S.—Nous prions Messieurs les lèges, de nos écoles.

Sern vr
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SI vous voulez nous aider en pro- =

pageant cette lettre, veuillez nous = = a)
demahder le nombre d’exemplaires TATite à

que vous désirez recevoir. ; i

Prière d‘adresser les dons à Sa

Grandeur Mer Waffelnert, évêque
de Bruges, Bolgique.

LE COMITE,

| HOTEL “PLAZA”|
NOUVEAU BT MODERNE

62 et 54 Place Jacq.-Cartier,

MONTREAL
Plan Européen, $1.50 et plus.
Plan Américain, 83.00 et plus.

Tél: Main 5S89.
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| Du Lait Pt Fur
|
i U lait pur, nutritif£, de l’Ottawa Dairy

D signifiera un corps fort et sain pour
les combats de la vie dans les an-

nées à venir, — Nos méthodes d’hygiène soi-
gneuse et de manutention attentive prota.

gent votre santé, de la vache à votre domis
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Exception faite de notre commerce purement domes-
tique et cela avec nos voisins au Sud, toutes les va-
leurs en marchandises que nous produisons doivent
traverser les mers, et par conséquent toutes ies ex-

portations constituent pour une bonne part la mesure de notre richesse comme nation. Les
pertes par les sous-marins ont rendu les vaiss:aux très précieux, de sorte que nous ne pou-
vons compter sur les vaisseaux étrangers pour transporter nos marchandises, mais il nous

 

tie pour
OUS seriez surpris d'apprendre le peu que
bien des gens savent au sujet de la relation
qui existe entre notre prospérité et les pro-
blèmes de l’expédition.

faut ériger et garnir de MARINS notre propre flotte marchande.

Mais avant tout, il nous faut voir à ce qu’il y ait des marins CANADIENS pour diriger les
vaisseaux canadiens à mesure qu’ils deviendront prêts pour notre service d’exportation.

Un Devoir Patriotique.
Une Nécessité Economique.

L'oeuvre pour préparer les jeunes Canadiens pour la navigation est sous la direction des
Brigades des Jeunes Marins. Des fonds sont absolument nécessaires si l'oeuvre doit être
continuée et augmentée a cette période critique.
tique pour donner une chance à nos jeunesgens.

Aidez en donnant, et donnant libéralement. Puis aidez de nouveau e
soin avant un autre. La Campagne de la Fête
le sera grâce à la co-opération loyale des citoys
blic.

Ce que vous faites aujourd’hui compte beaucoup pourle futur du Canadaet le vôtre ! Donnez généreusement.

CAPAC)
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Paésident: SIR JOHN EATON.
Trésorier Honoraire: SIR EDMUND

“IL FAUT
COMITE DE LA CAMPAGNE POUR LA PROVINCE D’ONTARIO:

Vice-Président: A. M. HOBBERLIN.
Assistant-Trésorfer: N. L. MARTIN,

34, rue King West, Toroato.
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CES STI AONEAC RERON :lo re EINE Skea5

DES M
WALKER.

 
Onfait un présent appel à l'esprit patrio-

0 n placant le grand be-
de Nelson va être d’un grand succès et elle
ns qui ont à coeur, commevous, l’intérêt pu-
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BUTS DE LA
LIGUE NAVALE DU

CANADA
Pour mettre en ve-

dette les opportunités
et les responsabilités
navales du Canada.
De prélever des fonds

pour sustenter nos ma-
rins de commerce, bles-
168 durant la guerre, ou
rour les dépendants de
‘eux qui furent tués,
Pour maintenir des

|  oyers de marins dans
‘os ports,
Pour entraîner les

‘arronnets et les jeunes
sens pour nos vais-
‘eaux marchands par
l'organisation des Bri-
rades de jeunes ma-
rins.

 
Patron:

3. A. R. LE PRINCE
‘ DE GALLES

Président du Dominion:
Commodore AEMILIUS

JARVIS,     
 |
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4M:WILSON a
EST ENCORE.
-

; ‘MALADE
| IL EST CEPENDANT TENUAU

COURANT DE LA SITUATION

POLITIQUE.
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Bas Finis Cackemire

Epais pour Dames
Gris, bruns et noirs. Seme?-

les, talons et bouts ren- 46
forcés. Mercredi la paire e

Gants de Cachemire

Pour Dames
Gris, bruns et noirs.

Mercredi, la paire

Blouses de Soie Japonaise
Blouses de scie japonaise de bonne qüa-

lité, en modèles à encolure en V, collet
carré, plastron à remplis et boutons de
perle. Noires ou blanches. Tailles 3
34 à 44. Mercredi, chacune .... 39
      

 

     

  
  
  
   

   

 

  

  
  
  

   

   
   Blouses en Fla-

nellette Rayée
" Elégantes blouses. tail-
leur, dans les coloris de
noir, bleu, hélio, en fla-
nellette rayée. Bllés sont
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   . Washington, 21 — Le président}

‘Wilson est. assez bien pour être teriu À
au courant des trois grandes ques- #
  46

 

  

 

  

   
  

   

    

 

 

  
  

  

    

  

    

tions suivantes: La menaco de grè- * confectionnées avec col-
GANTS DE

ve des mineurs de charbon, la dis- ;§ let transformable, poi- . " J LAINE POUR

cussion-du traité de paix au.Sénat, gnets tailleur unis et’ fri ; - : FILLETTES

etla Conférence Industrielle Natio-| boutons de perle. i 98 VÉHBRCU TEEN 4
{ Mercredi ...... ° CHENE MA _ Blancs, gris, roy-

pe jourd’bui 2 1a Mai- [4 y na 66 Hu * ®. ges et bruns. Mer-
. On annonce aujourd’hu la Mal- |B iM credi, la paire

son Blanche, que les conditions de | Bandeaux | HR ercre i ast e ernier Our e eeea. ? AR 46

| santé du Président se sont amélio- |i ‘ 1 re . Gants et bas.

! rées, au cours des derniers jours.‘ Gossard i 2}
Au rez-de-chaussée

et qu'il lui a été possible de recevoir |

des rapports du secrétaire Tumulty, |g

M | et au sujet d’autres questions de fé

nature aussi grave.

@ WILLOW CITY DAKOTA “|i
Le 13 et le 14 octobre ont été if

des jours de grandes et solennelles |§

Bandeaux d'un ajuste-
ment parfait de la manu-
facture Gossard. Modèles
à attaches en avant et en
arrière, en tulle rose et
tissus nouveauté. Unis et

garnis de dentelle. Tou-

tes les tailles régu- 70

lières. Mercredi...
Rayon des corsets et des

s
o
e
m
l
e
e
a

,

Robes “Au Grand Magasin Freiman ” SN_ | 
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gr, (Grandes Occasions
        

 

      
    

    

 

   

fates pour Wiliow City, Dakota- blouses. + eu TE SRB

|| Nord. Toute la population catholi- | An rez-de-chaussée. _ pe ASSEE
=

| que s'était rendue auprès de l'égli- |jf pro NE EE ESESS el fuk de SE E "ro Qs

| se pour saluer Monseigneur James |} ° eq x n avez-vous profité! Sinon, croyez-nous, 2

[| O'Reilly, évéque de Fargo qui ar- Le Bulletin Quotidien : 5 i

vous avez perdu une grande occasion de §1 rivait au milieu de ses ca*holiques

* pour donner la confirmation et bé-

J nir une nouvelle église. L'entrée 8

“ dans le temple se fit trés solennel-

“ lement à 4 heures, À la suite dos [4

‘fidèles marchant deux à deux et 2

au son des cloches, 233 enfants su |g

‘sont présentés avec ordre et piété

“ aux nieds du Vénérable Prélat psur

. recevoir le sacrement de confir- ÿ

mation. Ces enfants au nombre do;

126 appartenaient à la paroisee et

les autres venaient des paroisses en- (%

vironnantes. Cette imposante cére- |

monie terminée Monseigneur l'évê-

que fit aux enfants et aux nombreux

,fldèles qui remplissaient l’église,

Ane courte mais touchante allocu-

“ tion remplie de conseils pratiques

‘ot donna la bénédiction du Saint-|F

. -Sacrement. 3

© 5 Le soir, au couvent, les citoyons 18
‘ge Willow, unis aux nombreux élè-
vés de cette institution, ont prése…- | i
t- une magnifique adresse 3 Mgr | §
I'évéque Iue par M. E. Campion et i

‘M...le curé Théoplile Campoau |i
adressa aussi quelques mots de bien- à

+ÿenue a4 Sa Grandeur qui répondit : 1
| “énmanifestant sa joie d’être à WIt-
:- low City, dans une paroisse qui a

l'tant fait pour la religion. , -. |i
I Le lendemain, mardi à 10,30 Sa |à

“ Grandeur bénit la ncuvelle église[is

selon les cérémonies solenheiles dit 23
Rituel. faisant la procession à l'es-

téricur et à l'intérieur. Pendant ces 5

prières récitées et chantées — les |g
fidèles étaient en dehors, L'aspe:-|&

slon terminée les portes du temple |&
s’ouvrirent et les fidèles le rempli- &

rent bientôt,puis commença la grand '&

messe chantée par M. le chancine Ç

Campeau d'Ottawa avant pour dia-
ere et sous-diacre les Rév. Munroe $8
"ét Edwards. ;
“Mgr l’évêque assiste au trône ayant | i

àses cotés, Mgr Lemieux et le R. P.jf
Magnan, O.M.I. de St-Boniface. |}

Après l'évangile Mgr l’évêque fit Iz |

Le “grand magasin” devrait être baptisé et dédié

de nouveau à Ia déesse de l'Opportunité. Car el est

un réel “temple de l'opportunité” 11 offre chaque

-jour des choses nouvelles, vitales, du dernier cri, des

articles a des prix qui font appel à l'amour de la va-

leur du public. -

Car, les affaires sont les affaires. Et, comme toute 3

autre institution bien équilibrée, nous sommes dans

le commorce pour faire de l'argent. Le secret de faire

de l'argent, de faire en sorte qu’une institution rap-

porte quelque chose, tout en maintenant de bas prix

est notre force et partant notre grand pouvoir d’a-

cheter. Nous pouvons acheter à des prix raisonnables,

donc, nous ponvons vendre sur la même

base. Notre clientèle nombreuse et tou-

jours croissante est en elle-même une ap-

probation de notre politiyne des affaires,

une preuve que les femmes d'Ottawa con-

sidérent aussi le “Grand magasin” comme

leur ‘’Fomple d'Opportunité”.

Venez et voyez s’il n’est pas le vôtre.

Rebes de Nuit De Flanellette

Pour Dames
Ces robes de nuit sont de la

marque bien connue de Brigh-

ton et il n’y en a pas de meil- A
leures. Modèles à/ encolure en D

V, ronde et collet roulé, biian-
ches et flanellette rayée jon-
ment garnies. Prix 1.98, $2.69,
$2.08, $3.50 et $3.98.

 
  EN, Vous procurer les plus nouvelles robes à
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  environ le prix du tissu. Et, mercredi sera
  

aange

la dernière chance à ces prix. ==}

  

Ea% a

Mercredi Nous Offrons le Deste des 2,000 Robes|
Originales en Quatre Lots Extraordinaires |

Lot No 1
Valeurs jusqu’à $30.00

Un événement de mercredi en robes. Absolument
incomparable en fait d’économie. Le rayon des robes
de Freiman fait le sujet de toutes les conversations à
Ottawa par suite de valeurs comme celles-ci. Des cen-
taines de robes à prix beaucoup plus élevés seront of-
fertes, mercredi, à seulement $17.50. Toutes confec-
tionnées dans les plus récents tissus et coloris d’au-
tomne. Les plus élégants modèles d’automne. Valeurs
jusqu’à $30.00,A

17.50

Lot No 2
“ Valeurs jusqu’à $50.00

Il est impossibie de s’en procurer des pa-

reilles ailleurs à $27.50. Si vous avez cher-
ché une véritable vente économique de ro-

bes de soie ou dè laine de haute qualité, voi-

ci votre aubaine. Satin, belle serge, tricotine

de laine et velours. Elle constitue toute la

coqueluche de la mode. Les fameuses lignes

qui tombent bien, qui expriment la grâce de

la forme mais laissent les mouvements libres.

Echarpes, attrayantes soutaches, perles et

boutons. Tes coloris sont bleu, brun, taupe

broderie àe soie, attrayantes garnitures de

et noir. Toutes très nouvelles. Toutes les

tailles pour dames et demoiselles,

Prix ... 5...

- 3
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Valeursjusqu’à $75.00+

Robes d’un genre individuel, de satin, serge de laine,

tricotine, gabardine et crépe georgette, aussi combinai-
#4 sons. Modèles d'après-midi confectionnés dans la mode

oe du moment et caractérisés par la précision des lignes ot B=
of la beauté du fini. Garnitures de broderie de sote, sou-

tache et boutons nouveauté. Toutes les tailles. dans le
lot. Régulier $75.00. 37.50

°Spécial ..…. sss eve ess Pes sve 0..."

Lot No 4
Valeurs jusqu’à
100.00.

Serge française, charmeuse, combinaisons de satin et

serge, velours, tricotine et tricolette. Même une forte

pluie, mercredi matin, ne put empêcher plusieurs cental-

nes de femmes de venir profiter de cette grande occa-

sion dans Is robes. Les femmes d’Ottawa ont une tele

confiance dans ce que dit se grand magasin quand ii-

annonce qu’il a 300 robes très remarquables à $47.50.

Elles savent tout de suite que la vente constitue un évé-

nement économique par excellence de cette saison. La

plus grande partie des robes ont été vendues, mais il y

a encore un bon choix pour les femmes qui viendront de
bonne heure, mercredi. Il y a toutes les tailles de 16 à
42, mais il n’y à pas toutes les tailles dans chaque gen-
re. Toutes les robes sont nouvelles et reproduisent les
dernières créations de la mode. Elles n’ont été dans le
magason que depuis jeudi. Vous trouverez des robes a NA
dans les effets populaires à longues lignes, dans les gen- ets ©
res chemise, costume et blouse russe, de fait ; q §
en tous les récents modèles. Prix ... ... 47.50 ;

  

        

  

Combinaisons Tricotées

 

  
Pour Dames
Nous avons en montre une grande ve-

riété de combinaisons tricotées pour da-

mes. Tous des vêtements en ép''sseur

d’hiver en coton duveteux, mélanges de

laine et tout laine. Elles se présentent

dans les modèles en vogue.

Coton duveteux, le complet .... $1.98

Mélange de laine et coton $2.98 21$5.08

Marque Cetee de Turnbull tout laine,

le complet $U.UU

 

  
Rayon du blanc.
Au deuxième

eas ee see eon

  

| Manteaux en Phoque

de [Hudson
Notre grand assortiment de fourrures et de

manteaux de fourrure de haut ton, acheté il y

a des mois à des prix qui ne se présenteront

plus, offre de splendides occasions aux ache-

teuses qui viendront de bonne heure, Tous nos

manteaux de fourrure ont été choisis avec soin

et ils sont confectionnés de peaux de premier

choix. .

 
fidèles à aimor leur nouvelle et bol- 8

le église et à se montrer bons catho-

liques. Il prodgiua des compliments

à M. le curé Coinsaou ct auv po+-0m

siens qui sont si peu nombreux et

qui ont pu en quelques années, ba-

tir un presbytère, un vaste couvent :&

et une belle église. Ces construc-

tions ont nécessité de grands sacri- |}3

tices, et en retour il félicite M. le Lg
© euré et tous les paroissiens de Wil- *

: low. ig
Il y avait 23 prêtres qui assis- !2

:, taient à cette fête. Monseigneur fit iH
remarquer que c'était la plus belle |x

‘- réunion de prêtres qu’il voyait pour

“une fête de ce genre depuis son élé-
. {vation & 1'épiscopat. °
“wwe diner a été servi zu convent

-“Aux membres du clergé. Ce dfner

  

. eo... ses oe

21.5
Rayon des mantcaux. Au rez-de-chaussée.

FAITES PARTIE DU CLUB DE VENTE DE FREIMAN
Et faites en sorte que chaque membre de votre famille soit heureux avant l'hiver, et

par conséquent tout le cours de l'année, en donnant un pathéphone à votre père, à votre mère,
à vos enfants ou en en achetant un pour vous-même. Chaëun partage le plaisir et la joie que

  

 

   

 

Manteauxen

} Phoque de l’Hudson
     Robes Bleu Marine 

  

:.. somptueux a été donné gratu:ic-

; “ment par Mme Alexandre Charle-
"Pots,

… ‘+ Mgr l’évêque présidait— M. le cu-
ré remercia chaleureusement Sa

- Grandeur d'être venue à Willow.que
*cette visite était un grand encour.;

‘’Bement pour lui et ses paross!ans ot!
| rappela qué-cettejournée s’est mar-
“ Quée au ciel et dans la mémoire de
les catholiques de cette paroisse,

,_ Mer répondit en termes très apgro-
: ; priés et félicita chaleureusement M.
» le curé qui a,fait fci tant de bfan.

Un autre diner a été servi dans
-» l’ancienne église À tous les parois-
lens. On -dit qu’un*bon nombre de
«protestants. x ‘assistaient. Les da-

.¢,mes du Saint-Rosaire qutont orga-
“nfsé ce magnifique banquet ont fait

     

       

  

 

    

      

 

     

  

      

    

vial,

 

Modèle à grande jaquette carrée,

poches, ceinture tout le tour, 41 pes

de longueur, grand cpllet châle, lar-

ges poignets. Extra spé- 275.00
ove

Manteaux en

Grand coilet chile et poignets de
martre d’Alaska, 45 pcs de longueur,

aren Px 310.00

Manteaux en Phoque

de l’Hudson Garnis =

 

 

ce magnifique instrument apporte à la maison.
Ces ventes de club, imaginées pour un

achat facile de pathéphone, réunissent cha-
que aunée un grand nombre de personnes, et,
bien qu'il n’y ait pas de limite quant Au nom-
bre des membres, nous conseillons à tout le
monde de se presser de faire leur choix, car,
sans doute, le choix des instruments sera
d'autant moindre que nous ne'pouvons pas
escompter beaucoup d'encouragement de la
manufacture:

$4.00, $5.00 et $10.00, d'après le choix de
l’instrument, vous donne droit à être 11em-
bre du club, et en même temps que vous ac-
quérez le pathéphone, il y a aussi un nombre

raisonnable de records dont vous pouvez choi-
sir deux tout de suite et la paiement se fera
par versements hebdomadaires, de $1.00 et
plus, tandis que vous joufssez de la musique
et d’antres amusements que vous aimez le
mieux.

Les membres du club ne sont pas obligés
de payer argent comptant, s'ils le désirent,
pourvu qu'ils achètent quelques records. Le

nombre de ces records dépend du prix du pa-
théphone choisi, Il n’y a pas de paiement
extra exigé pour ce privilège. Venez et voyez
comme sont faciles les conditions que nous
vous offrons.

Prix: $70.00. Achetez six records de 10
pouces et nous vous remettrons le pathépho-
ne immédiatement. Des commandes aunom-
bre de 25 seront reçues par nous pour ce
splendide pathéphone d'après les conditions
mentionnées plus haut.
UN PATHE Type “A’’ (en acajou et chêne)

Toutes les parties en métal sont nickelées.
Muni d’une bofte de résonnance Pathé, boîte
de résonrance pour les disques coupés Ca-
teral, saphir de Pathé à riche tonalité, pointe
pour les disques faisant usage d’un diamant,
moteur silencieu® double à ressorts avec
ajusteur de vitesse. Dimension: 13 pauces de
hauteur, 18 pouces de largeur, 19 pouces de
profondeur. Fabriqués et munis de tous les
accessoires pour jouer n'importe quel disque.

Rayon des grafonolas. Au deuxième.

 

 

 
 

   

PourFillettes

 

modèles en serge bleu marine.

Tailles 6 à 12 ans. Au prix de

Robes Lavables

PourFillettes
En guingan et chambrai de

première qualité, en une jolie
série de plaids. TaTilles 6 à 12
ans. Bonnes valeurs à

… 1.95seve ess eve ….... .

   

D'un très bon user, plusieurs attrayants

18.00

 
À une somme de 300 piastres. Collets et poignets en vison, 45 pouces de lon- ——

Cette paroisse a été fondée en * spécial Attrayants manionnt. Pire 350 09 ‘> 1887 par les Canadiens - francais ; CYoe1e or | L sin ® | PRENEZ, AdéiardTangusy,Fred.Lisotte, R. 9 Manteaux de Phoque Garnis ‘ouvre8 b pa J L'HABL
Co e-EOM . pte 1 Garnis soit en castor, dcureuil ou opossum de la eiman TUD ’Bo familles, dont 25 sont cultiva- |§ meilleure qualité, 45 pouces de lon- va à ® ® CHETER A our )
4=;téurs. A gueur. Extra spéefal .............. 335.00 £ mes e CEE Rayon pour enfants. f
A Trente de ces 60 familles sont Rayon de la fourrure. An rez-de-chaussée. erme à * Ottawa Z Au deuxième. iN

“ sanadiennes-françaises, ° p.m. ’ TRE k
ans
ve

t4 envers le pasteur et l’église.
Wolis sont d'une grande générosi- ;
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© AVISEUR LEGAL ÉTUDIERA
LE RAPPORT DEM, HAGULLUX

Le Conseil entend les explications de MM. McCallum
etMcRea.

1

 

 

 

Le rapport officiel de M. MaCal-

lum au sujet du certificat McRae a

été discuté au conseil de ville hier

soir, mais contrairement à ce qu’on

attendait, la discussion fut calme et

les échevins, après avoir posé quel-

ques questions aux deux “acteurs”

principaux, ont décidé de soumet-

tr le problème à l'aviseur légal.

Quand le rapport fut lu par le gref-

fier, M. Plant proposa immédiate-

ment. à ce qu'on le soumette à M.

Proctor; M. Fisher admit que dans

les circonstances, c'était la seule

attitude à prendre, mais il crut que

ce ne serait pas vilaine affaire

d'entendre l'ingénieur de la ville’

Et M. MaCallum fut appelé.

‘Avez-vous trouvé que les quan-

tités nommées étalent trop fortes”

dit le maire.

MACALLUM PARLE

M. MaCallum répondit “non”,

puis il expliqua la première clause:

comme la fonderie Victoria est res-

ponsable d'une dépense supplémen-

taire de $1,000, il croit que même

si M. McLaughlin a droit à son ar-

gent, il! n'est que juste d’en tenir

la fonderie responsable. MM. Fis-

her et Champagne exprimèrentl’o-

_ pinion que la ville devait payer Mc-

. Laughlin puis intenter des poursui-

tes à la fonderie.

M. Plant réitéra sa motion que

lerapport de MaCalium soit soumis
à l’aviseur légal.

PRIX SATISFAISANTS

M. Fisher — Les prix demandés

actuellement sont-ils exagérés.

M. MaCallum— Non, si on con-

sidère que le coût des matériaux a

monté de beaucoup depuis 1917;

toutefois je n’avais à exprimer une

opinion qu’au sujet du contrat en-

“ tre la ville et l’entrepreneur. M.

L
L

 

McRea pourrait fournir de plus

amples explications.

M. Fisher fit alors remarquer

qu'il n'avait aucune objection à la

motion Plant, mais il est convaineu

que la question se résume à un

“ point de loi; si on ne maintient pas 

M. McRae à sa position d’arbitre

supérieur, on ne peut alors tenir

McLaughlin aux termes de son cou- |'

trat.

McRAE S'EXPLIQUE

En réponse à l'appel général du

conseil, M. McRae vint fournir

quelques explications qui l’espère-

t-il, dissipera tous les malentendus.

Il déclare gu'il eut plusieurs entre-

vues avec M. MaCallum et que mé-

me, en présence du conseil, il ne

peut jeter le blâme pour la soupare

défectueuse sur la fonderie Victo-

ria et il ne peut recommander que

la ville poursuive cette compagrie.

‘On discute mon autorité ds

changer le prix initial de certains
matériaux, dit M. McRae, mais il

appartient à l'aviseur légal de se

prononcer sur cette question; en

attendant, je suis toujours l'arbitre

suprôme.”

LA DECISION DE LA COMMIS-
SION

Quant aux travaux d’excavaticn,

en réponse à M. Fisher qui voulait

savoir comment le prix da $8.50

avait été fixé, M. McRae expliqua

que le béton sous les cours du Pa-

cifique Canadien, rue Broad était

très facile à enlever, mails après

que la tranchée eut été ouverte, 1a

commission des chemins de fer or-

donne d'élargir la tranchée, et tout

naturellement le travail étant plus

considérable, les taux montèrent.

Il répond à une question de M.

Plant en disant qu’il autorisa Mc-

Laughlin à agir afin d'éviter des

délais inutiles.

TOUT DEPEND DU CONTRAT

M. Fisher exprime l’opinion que

les taux arbitraires fixés par M.

McRae sont peut-être justifiables;

il s'agit seulement de savoir si les

travaux entrepris sont inclus dans

le contrat ou s'ils ne le sont pas;

g’ils le sont, M. McRae n'avait pas

le droit de fixer des taux arbitres,

si ces travaux ne sont pas inclus

dans le contrat personne ne peut

contester son droit d'agir comme il

l’a fait.

MM. Plant et Grace posent de

nouvolles objections, mais l'ingé-

nieur maintient que les travaux en

question étaient tout à fait étran-

gers au contrat.

“ALLEZ ET AGISSPZ !"

“Comment se fait-il que plusieurs

[travaux supplémentairos aient été

entrepris sané en obtenir l'autori-

sation du conseil. M. McRae expli-

qua qu'il est regrettable que cer-

obtenir l'autorisation du conseil.
‘C'est ce qu'on à appris dans des

conversations intimes avec des

membres du Bureau des Commis-

saires, on me dit ‘‘allez et agissea

terminez les travaux au plus tôt!”

La motion de M. Plant fut alors

adoptée et le rapport sera soumis

à l’aviseur légal.

VILLE-MARIE

Le chemin de fer du Témiscamingue

 

Voilà un sujet qui

plus pessimistes.

tue sensiblement:

de fer.

vice-présidents, de son secrétaire,

ce comté qui connaît le pays à fond,

[tous sens.

route.

jamais vu. Leur visite laisse le plus

grand espoir, et si tout continue

selon les apparences, il se pourrait

raient au printemps prochain.

Mariage.

Hier matin avait lieu à l’église

paroissiale le mariage: de M. A.
Guindon avec Mlle G. Morrissette.

La nombreuse assistance qui pre-

naît part à cette cérémonie prou-

vait qu’elle était très sympathique

aux deux fiancés. Le chant, sous la

direction habile du R. P. Lambert,

a rendu pendant la messe des mor-
ceaux appropriés et fort goûtés. M.

l'abbé Guindon est venu à dessein

pour la cérémonie et donna la bé-

|nédiction nuptiale. Mlle Morrisset- 
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le remonter ?

orempea

Garanti durer aussi

sera en bon état.

sai d'‘argent-remis.

est parfait.

user.

 

Amorcez-vous encore à

SE89950
Garanti fonctionner parfaitement tant que votre Ford

Ceci garantit le démarreur entier ou
n'importe quelle de ces parties.

S'il ne donne pas toute satisfuc-
tior nous l’enlèverons da sur votre auto ot nous vous
remettrons le prix d'achat.
garantie absolue, mais nous savons aussi que l’Universel a

Toutes les parties sont en acier forgé trem-
pé, et l'expérience a démontré qu'il résistera au plus dur

T1 est absolument à l’épreuve des dérangements.
. Ne confondez pas le ‘“Démarreur Universel" avec d’au-

| —Croyez-vous qu’il soit nécessaire d’être un escla-

|. -ve-de la manivelle ? gg : [

Des Milliers d’Autres Pont Abandonnée? Pour Quelle Rai-

- son Ne Feriez-Vous Pas de Même?
Des milliers de propriétaires de Ford ont mis fin à leurs ennuis de la ma-

nivelle; ils montent maintenant dans leurs autos, SE SERVENT DU DEMAR-
REURUNIVERSELet sont en marche en moins de temps qu’il ne vous en faut

pour tirer l’épinglette sur votre Ford, et ils ne s’exposent pas à se luxer un

bras ou à se fouler le poignet.

Peut Etre Installé en 30 Minutes
| Installation sans endommagement à votre auto.
trempé, et ne cofitant pas un sou d’entretiewn.

uer en toute sûreté. Le contre-coup ne peut endommager ni le moteur ni le dé-
marreur, grâce à la protection de notre accessoire de relâchement antomatique.

“LE NOUVEAU DEMARREUR UNIVERSEL”

es WN

la manivelle votre Ford
—Pataugez-vous encore dans la boue les jours pluvieux pour faire

- “Comme je voudrais en’avoir unel’’ démarrer votre auto ?
—Si vous arrêtez un instant et mettez votre mo- 100$
teur au repos, vous faut-il encore débarquer pour

Ve gea ESsteCe niet ist

Un enfant peut le faire fonction-

Comprenant l'amorce
au pled et la batterie

à jet chaud.

 

i

1e Fès
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Fait en acier forgé

Vendu avec une
garantie absolue
d'argent remis:

 

Il est vendu sur un es-

Nous savons que c’est une

 

On demande des agents

Soyez notre ngent—Faites

actifs!

u bel argent en vendant

notre

Démarreur Universel.

L'Universel se vend par
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" tres que vous avez vus en vente. C'est sa première lui-même. Si vous désirez
i Apparition dans votre territoire. II vous faut en voir la un commerce qui vous rap-
a démonstration pour l'apprécier. Au prix que nous of- portera beaucoup d'argent
; frons ce démarreur, vous pourrez en peu de temps éco- pour un placement nominal,
. nomiser le coût du Démarreur Universel en gazolirte et écrivez ou télégraphiez, et
: buile perdues À laïsser fonctionner votre moteur. Ga- de préféernce voyez-vous
‘, «fran faire démarrer n'importe quel FORD qu! fonction. MAINTENANT pour avoir
i >f;- 6 à la manivelle, Des magasins de démonstration sont une agence dans votre vil-
2 } maintenant localisés dans la plupart des fmportantes 1e, comté ou section. T1 y a
$. villes des Etats-Unis et les territoires dans la plupart des encore des territoires de
3 Etats sont déjA véndus. Les comtés dans votra territofre choix libres au Capada, aux
1 peuvent être réservés on tout temps. AGISSEZ MAINA Etats-Unis et su Mexique.
, TENANT. ,‘

;

‘ Toronto, - - Canada
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tains travaux alent été faits sans

intéressera

peut-être les plus sceptiques et les

Le souffle de pro-

grès qui passe sur la région s'accen-

on parle de la

construction prochaine du chemin

Dimanche dernier arrivait

ici une délégation de la compagnie

du C. P. R. composée d’un de ses

et-de deux ingénieurs en chef. Ac-
compagnés de M. Simard, député de

munis de cartes et de plans, ces

messieurs ont visité la région en

Hs ont pris une foule

de renseignements des cultivateurs

qu’ils ont visités le long de leur

Ils sont partis enchantés et

émerveillés du Témiscamingue qué-

becquois, de cecoin de terre qu’ils

connaissaient, mais qu'ils n'avaient

fort que les travaux commence-

®
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te reçut tous les honneurs de la

cobgrégation des Enfants da Maris
à laquelle elle appartenait. Après

le Yéjeuner et une récention chez le
pèrt de la mariée, les nouveaux heu-
ceux partirent en voyage. No sou-
haits de bonheur les accompagnent.

l’a Société de Bon-Secours.
La Société de Bon-Secours a re-

pris ses séances de couture à l'hô-
pital. Tout le monde sait le bien
qu'a fait cette société. Toutes les

des moments libres le mardi après-

midi devraient grossis les rangs de

celles qui manient l’aiguille au ser-

vice des pauvres que l'infortune a

frappés.

EAST ALDFIELD
Baptême.

Madame Godfroid Bernier a don-

  

dames et les jeunes filles qui ont!
‘son père, J. B. Charron.
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né le jour à un fils baptiséJoseph

Alhert. Parrain ot marraine, Phi-

lias et Florida, frère et soeur du

noanveau-né.
En visite.

M. H. Gautbler, d'Ottawa.

M. l'abbé Yelle, de Ste-Céclle de

Masham, est venu er excursion de

pêche hier. LS
Mme Alex. Aubin, de Wrightville,

est arrivée pour la saison d'hiver

qu’elle passera parmi nous.

Mme H. Renaud est en visite chez

A l'occasion du vingt-cinquième
anniversaire de Mme N. Racine, plu-

sieurs amis et parents se rendirent

en sourdine pour la fêter. Il y out

chant, déclamations et un succulent

réveillon fut servi. Tous en gar-

dent un bon souvenir. Somme toute,

chacun s'en retourna content aprés

s’être bien amusé.
 

j
de choix qui, mélangés par des experts et empaque- Ç

tés dans des feuilles d'étain, sontofferts à la

ménagère particulière, souslamarquede
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Chacun des porteurs des Obligations de I'Emprunt de la Victoire =

a touché 572 pour cent d'intérêt par année— en deux versements. a

Plus d’undemi-million de Canadiens, qui ont acheté des Obliga-
tions de I'Emprunt de la Victoire par versements ont épargné de
l'argent, qu’ils eussent peut-être gaspillé.

La sécurité des Obligations de I'Emprunt de la Victoire est la
même que celle des billets d’unet de deux dollars. Il y à, toutefois,
cette différence, que les Obligations de l'Emprunt de la Victoire vous
rapportent de l’intérét.

Les Obligations de l’Emprunt de la Victoire seront toujours
acceptées en garantie d'un emprunt.

« Les banques vous prêteront de l'argent sur vos obligations de
l'Emprunt de la Victoire. -

Les Obligations de l’Emprunt de la Victoire peuvent être con-
verties en argent en tout temps.

Il 'n’ existe pas, pour vous, de placement plus sûr mi plus
rémunérateur.

UT souscripteur a I'Emprunt de la Victoire—etils sont un million
et demi — sait qu’il peut aujourdhui vendre ses obligations plus

cher qu’il ne les a payées.

|
|

i
|

Tous ceux qui ont acheté des Obligations
de L’Emprunt de la Victoire
Ont “fait” de l'argent.

 

 
L'Etat vous offrira prochainement l’occasion d'acheter des

Préparez-vous à Acheter autant d’Obligations de

l’Emprunt de la Victoire que vous voudriez
en avoir acheté la dernièrefois.

A

pruntde laVictoire1919 |
“Chaque dollar sera dépensé au Canada. »

Publié sous les
du Canada

 

du Ministre des Fine* | ses ;

te Copied Canadien de l'Empruat By
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Obligations de l’Emprunt de la Victoire 1919. Ce sera probablement a

la ‘dernière chance que vous aurez d'acheter, à des conditions aussi | wi
avantageuses, des Obligations de I'Emprunt de la Victoire.
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A PARTIEDÉCISIVE NE SERA

PROBABLEMENT PAS JOUEE

 

UN MOT! UN MOT!

Au clair de la lune, mon ami
Pierrot,

ête-moi ta plume pour t’écrire
un mot !

A cause du manque d’espace,
jcasionné par la publication des

Hfsultats des élections ontarien-

 

Le
wy

:p, notre page sportive est quel-
M [ie peu écourtée. Ce n’est rien,

M lessieurs, vous nous compren-
bfez, n’est-ce pas, et... à de-
ain... !

É|LS ONT LEURSCARTES
*|Plusieurs étoiles de l’ouest ca-
dien ont reçu leurs cartes et il
t probable que ces copains-là
alignent sur l’équipe de Winni-

sg. Ce sont Fred McCullough,

ick Irvine, Marples et Hayes.

"LYNCH NOUS QUITTE
| Ernie Lynch, le fameux court-
rrét du St-Patrice quitte la Ca-
[tale demain, à destination du
texas où il sera employé par une
'mpagnie d’aréoplanes.

, rare

TORNINGSTON
à L’ÉCHAPPE BELLE
New-York, 21. — Ora Mornings-

r de San Diégo a triomphé de Ja-

> Schaeffer de San Francisco dans

of première joute d'une série pour

M championnat du billard 18.2.

Morningstar fit des séries de

29, 68, 54 avec une moyenne de

Mi 1-19. Schaeffer eut des séries

» 91, 88, 77 avec une moyenne de

y 15-19. Le score final fut de

NO A 395.
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| JIGUEDES HÉBREUX
; Streans a gagné deux séries con-

le Torontow dans une partie de la

Me de petites quilles des Hébreux.

Voici les résultats:

   

y Torontow

osenfiled . 94 95 118—307

plan. 83 77 ..—160

brontow .. 88 99 119—306

iamend 88— 88

Totaux . 2655 271 325 861

Streans

Eoplebaum . 86 85 117—288

llenberg . 119 130 115—364

reans ... 91 102 87—280

M Totaux —296 317 319 932
BR Streans gagne 2 séries.

DE BONS SCORES
Dunn de la Milice a encaissé le

lendide total de 622 contre le

ureau hier soir. Il eut des séries

ME, 247, 206 et 169; d’autres jolis

ores furent Hayter, 558; Pain,

56: Lussieur, 554 et une série de

4: Jobin 554 et une série de 220;

rooks, 549 et une série de 211.
pomses

A LAUREL
Rollecking Airs (Johnson) $26.-

1, 10.60, 6.30; Flare (Kennedy)

K.80, 4.60, 3.40; Queen of the Sea

ator) $16.00, 8.59, 4.90; Gre-

a k'L (Fator) $11.3) 5.20, 2.79:

art Guy (Mamilton) §10.5¢,

50, 4.40; Waukeag (Pierce) $21,

B60, 4.90; Prbroma (Fator) $4.20,
#50, 3.10.
rer

ANGERS
M. et Mme Léo Laçoursière de

Furgeon Falls sont en promenade

kez leurs parents. Nous leurs sou-

hitons bienvenue parmi nous.

# —M. Albert Lamarche ainsi que

soeur Léonie sont partis pour

byage 4 Smouth Roch Falls. Nous

Bus souhaitons bon voyage.
ll —Mlle Albertine Lamarche est

BB venue reprendre son travail à
ttaws, nous lui souhaitons bonne

ance. i

   

BINETTE.
ifr

AUL-EMILE LAMARCHE
EB QOosuvres et hommages, se vend

00 à l'Associatiin  J'Hducation,
{lise postale £44, Ottawa, A la dousal-

file 810.00; port en plus

  

  a care

> A
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est trop avancée

pour la balle au camp.--—-

Une lueur d'espérance.

Il-est peu probable que la fameuse

joute décisive entre l’'Ottawa Est et

le Hull pour le championnat de la

vallée soit disputée cette année.

Quoique rien de décisif n'ait été an-

noncé à cet effet, nous avons cra

comprendre à la sulte de conversa-

tions avec les amis, que le projet al-

lait être abandonné. Tout d'abord,

on prétend que les joueurs des deux

clubs ne seraient guère ambitieux de

se faire geler la corporation à la fin

d'octobre sur le terrain Dupuis; on a

beau être un partisan fanatique du

grand sport nationaux, on hésite à se

glisser en chaussons quand le ther-

momèêtre g'isse à zéro et, que la nel-

ge menace de vous couvrir “’l’Hôtel

de Ville” en quelques heures.

UNE LUEUR D'ESPERANCE

Ne perdez pas courage, toutefois,

mesdames et messieurs; Nous NOUS

permettons d’avoir confiance en j’a-

venir et nous ne serions pas sur-

pris si Gene Goderre et Harry Gra-

velle se réunissaient à l'ombre d’un

poteau téléphonique pour discuter la

situation.

Peut-être le vieux So! se décidera-

t-11 à nous réchauffer quelque peu et

alors de toutes parts nous enten-

drons les supp!ications des amateurs

qui désireront voir encore une fois,

rien qu’une fois, deux vaillantes trou

pes s'illustrer sur le turf de la Cité

Transpontine.

UN BANQUET AU HULL

Les Géants ont tenu un conclave

hier soir; Louis Cousineau, Pit Dra-

peau, tout ce qui vit et soupire dans

les intéréts du Hull se réunit pour

mettre ordre aux affaires de la trou-

pe.

On croyait que tout serait réglé,

mais après une assez longue discus-

sion, il fut décidé de se rencontrer de

nouveau pour recevoir un rapport

détaillé de la situation financière.

Louis Cousineaua profité de l’oc-

casion pour annoncer qu'il ferait

servir le banquet promis au Hull s’il

décrochait le championnat, près que

l'exécutif serait prêt à réunir ses

troupiers en agapes fraternelles.

Il est très probable que ce banquet

soit servi à l’hôtel Windsor d'ici une

quinzaine.

DRAPEAU EN CHARGE

Le vieux Pit Drapeau dont on n’a

guère entendu parler au cours de la

saison qui vient de s’écouler, mais

qui, néanmoins, travaillait comme

un diable à promouvoir le sport de

l'autre côté de la rivière, a été char-

gé par Louis Cousineau de régler les

détalls de cette grande fête.

Ce sera une soirée de gala: tous les

membras sont invités à se faire ac-

compagner de leurs dames et la galé-

té franchement canadienne-française

règnerait dans !a sal!'e ce soir-là.

 

LE MOUVEMENT
OUVRIER CATHOLIQUE

 

AU CANADA

La nouvelle brochure annoncée
par l’Oeuvre des Tracts vient de
paraître. C’est une des plus inté-
ressantes et des plus instructives
de la collection. À l’occasion du
congrès des unions ouvrières na-
tionales et'catholiques aux Trois-
Rivières, M. Omer Héroux nous
fait connaître le mouvement ma-
gnifique que représentent ces
unions, quelles garanties il nous
apporte pour le maintien de l’or-
drè social dans notre pays, et
combien par conséquent il doit
être encouragé.
Ce travail est précédé d’une

très belle lettre de Mgr Cloutier,
évêque des Trois-Rivières sur le
même sujet.
Le Mouvement ouvrier catho-

lique au Canada se vend 5 sous
l’exemplaire, 6 sous franco; $4.00
le cent, $35.00 le mille, port en
lus. S’adresser 4 1'Oeuvre des
Tacts. casier noatal. No 1482.
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CRAWFORD BLESSE
Laurel, 20. — Pas moins de trel-

ze chevaux  démarrèrent dans la

course au clocher, la deuxième au

programmede l'après-midi. La ran-

donnée qui était sur une distanre

de deux milles fut marquée d'un

léger accident, quand Smithfield

tomba et renversa son jockey Craw-

ford. Crawford fut transporté aux

quartiers-généraux où un médecin

lui prodigua ses soins.

Flore fut premier, Northwood,

deuxième et New Haven troisième.

Smithfield et Harwood tombèrent.
remvf

LES DAMES S’EXERCENT
Alf. Pasch et son équipe de da-

mes s'exercent régulièrement sur

les allées Rideau. Alf. a réuni de

bonnes rouleuses dans la personne

de Mlles L. Patterson, Mlle O'Do-

herty, Mlle Brown et Mlle Dobbie.
—pe—eme

A EMPIRE CITY
Round Robin (Butwell) 3-10;

Chief (Buthwell) 5-1; Ting-t-Ling

(Kummer) 6-1; Star Court (Fair-

brother) 16-5; ThistIsdon (But-

well) 8-1; Orderly (Carroll) 4-1.  

 rates

 

rt

LES QUILLESAU |
SERVICE CIVIL

Bureau

Pain ...... 157 247 1652—556

| Gibson .... 208 151 173-532

Lussier .... 181 179 204—564

Buckley ... 179 155 143—477

Jobin ..... 189 175 220—554|

Brooks .... 211 189 149—5649
—_—

|

  

Totaux 1095 1096 1041 3232

Milice . |

Wagner ... 145 193 181—519

Spittal, .... 191 182 160—533

Munroe ... 156 170 213—539

Dunn ..... 247 206 169—622

Hayter .... 179 200 179—558

Totaux. 918 951 902 2771
Bureau gagne 3 séries.

Géodésie

Fraser ,. 151 149 152—452 |

Denneny .. 154 170 187—511

Mactavish . 170 157 140—467

Raley ..... 155 179 146—-480 -

Dalton .... 130 159 181—470 @

Steers .... 107 139 113—359 À

 

|

|
|

Totaux 867 953 919 2739

Douanes

Wormington 168 135 172-—473

Baines .... 168 185 178—531

Brown 155 135 166—456

Patterson. . 203 132 176—511)

Methewson. 158 214 178—545

Paine ..... 156 136 132—424

 

Totaux 1001

Douanes gagnent deux séries.

 

 

SILVER QUILTY SALIGNERAIT
AVEG L'OTTAWA SAMEDI

 

Les Sénateurs lui font des of-

res.— Il refuse de rentrer

enscène. ‘7

 

Le club de rugby d'Ottawa n'ad-

met pas qu'il soit hors du concours;

sa défaite de samedi dernier ne lui

enlève pas tout espoir de terminer

en première position, car il compte

s'améliorer qualque peu avant sa

prochaine rencontre.

Nous nous levons dès maintenant

pour faire remarquer que l'Ottawa a

à peu près une des plus  épineuses

routes à suivre et s'il réussit à met-

tre le grappin sur une coupe de vic-

toires, il pourra s'installer sur sa

toiture et chanter le coq jusqu'à ce

que les particuliers du voisinage, en-

nuyés de tant de bruit lui intiment

d'avoir à déguerpir sans brelander

aucunement.

LE RETOUR DE QUILTY

Les directeurs locaux feront de

braves et nobies efforts pour renfor-

cir leur équipe; on a fait des offres

à Silver Quilty, le fameux plongeur

du collège d'Ottawa et des vieux

Rough Riders, mais Silver se fait

tirer l'oreille, car il est un des meil-

leurs arbitres que le Big Four ait à

sa disposition et on nous laisse en-

tendre qu’il préfère voyager ici et là

sous l'égide des magnants que de re-

venir au bercail qu'il a rendu fa-

meux.

DES CHANGEMENTS S'IMPOSENT

Après la débâcle de samedi, il est

entendu que des changements s’impo-

sent; Billy Craig, le gaillard qui fut

g'issé en uniforme contre les Tigers

et qui fit si bonne impression sur la

ligne d’arridre, aura une position

permanente pour le reste de la sai-

son,

Billy Baker ira peut-être sur l'aile

extérieure il dit que c’est son poste

naturel et qu’il peut rendre à cet en-

droit de plus grands services qu’il

n’en rendra près de la mêlée; cela

signifierait que Gath Cummings se-

ralt glissé en place du gros et puis-

sant ‘Bun’ Baker. Avec un peu

de bon jugement, il devrait être fa-

cile de faire demarrer une équipe

respectable samedi prochain.

LA CHANCE D'OLEARY

Dr Eddie O'Leary dont on se rap-

pe-le alors qu'ils tapalt au profit

de I'Unviersité et du T. R. À. À. se-

rait invité à s'illustrer dans la ville
ambitieuse: on calcule que s’il eut

été envoyé au feu contre les puis-

sants Bengals, 1! aurait certainement

contribué À appliquer les freins à

l'attaque échevelée qui fit pâlir notre
étoile. O'Leary peut rendre de grands

services, si on lui donne la moindre

chance de prouver eon talent.

IL FAUT PRENDRE REVANCHE

Le sang commence à boulllir dans les veines des amateurs lossux, Tous

 

 

THETFORD MINES, P. Q.
& 17 octobre 1919.

De pasage.

 

M. Ernest Breton ainsi que sa

fille Bernadette, de St-Frédéric,

Beauce, étaient de passage ici la

semaîne dernière,

M. et Mme Georges Goulet, d’East

Broughton, étaient de passage ici

dimanche, dans leurs familles.

M. Roméo Beaudry, de Montréal,

était en ville mardi.

M. Ovila Harton, de Sherbrooke,

était de passage à Thetford diman-

che.

Mme Marie Savoie, de York, N.H.,

est en ville chez des parents.

En voyage.

M. et Mme Alphonse Morin, de

Thetford Sud, sont allés à St-Fran-

çois de Montmagny assister aux fu-

nérailles d’une parente.

M. et Mme L. H. Huard sont allés

assister aux funérailles de leur pa-

rent, Albert Hamelin, à Disraeli.

Feu M. Hamelin est un ancien ci-

toyen de Thetford et comptait beau-

coup d‘amis qui le regrettent.

En promenade.

Sont en promenade chez M. Louis

H. Huard, Madame Cyrille Labrec-

que, de Québec, et Madame Baillar-

geon, de Biddeford, Maine.

De retour.

M. Nadeau, du Q. C. R., est de

retour à son bureau après 15 jours

de vacances.

M. Léonore Demers, est de retour

d’un court voyage d'affaires à Mont-

réal.
F

A Montréal en auto.

MM. Alfred Frenette et Camille

Duguay sont revenus mardi d’un

court voyage d’affaires à Montréal.

M. E. W. Nolet.

Depuis le départ de M. Napoléon

Hébert pour Sherbrooke, c'est M.

E. W. Nolet qui est chargé de faire

la collection à domiclle pour ce dé-

bit. Le nouvel employé de la Mé-

tropolitaine est très bien qualifié

pour remplir cette importante fone-

tion et nous ne doutans pas que le

succès l'attend dans cette carrière.

M. Grégoire, député de la compagnie

pour le district de Sherbrooke pré-

sente M. Nolet à ses clients.

Pour les sinistrés d'Irlande.

Notre population a encore bien

en mémoire le désastreux incendie

qui réduisait en cendre le presby-

tère de St-Adrien d'Irlande il y a

be]

les membres du club, depuis le prési-

dent Church juqu’au copain qui tient

le chandail de McCann, tous, en un

mot ont promis de ne fermer d'oeil
qu'après avoir pris revanche des
rois de ‘a Jungle. La randonnée de

samedi devrait résulter en une vie-

toire pour les Sénateurs; nous espé-

rons donc que les gars se réveille-

LE DROIT, OTTAWA, MARDI, 21 OCTOBRE 1819.

937 1002 2940

Conseils

! — Ne vous alarmez pas outre
mesure, mais soyez prudents;
observez le mieux posaible
les règles élémentaires de
l'hygiène. Solgnez un simple
rhume comme si c'était une
maladie grave, et aux premicrs
signes de fièvre, d'affaisse-
ment, faites demander le
médecin.

2— Evitez les foules, les ras-
semblements, qui favorisent la
contamination.

8 — Respirez l’air à pleins pou-
mons, respirez par le nez et
non par la bouche. Cherchez
le soleil — il tue les germes —
et rendez-vous à vos affaires
À pied si possible.

4—"Tenez ouverte la fenêtre
do votre chambre à coucher
la 1 1it et celle de votre bureau
le jour si possible, tout en
évitant les courants d'air.

E
E
E

LA GRIPPE
ESPAGNOLE

pratiques pourse
prémunir contre elle et
pour enrayer ses ravages |.

 

5 — Choisissez une nourriture
soutenante et de digestion
facile et mastiquez-la conve-
nablement.

6 — Lavez.vous tétijours
mains avant les repas.

7— Employez des gargarismes
s matin et soir. (lL'Eau )

Purgative Riga, riche ea sels ;

les

est tout indiquée pou» ces
gargarismes), et faites aussi
des vaporzsations dans le nez
et la gorge avec du pétr oleum
lignide contenant du Car aphre,
du Menthol et de 1’Euca.
lyptol.

8 — Tenezle tube digestit' et les
intestins nets et sains en
prenant chaquo matin un
verre d’Eau Purgative Riga,

assure sans coliques,
ni nausées, nl irritations, la
liberté de l’intestin et, avec 

gorge et des bronches.

courez de l’attraper, 
mande en cas d’épidémies, c’est de

Riga. Suivez son eonseil — vous La Grippe Espagnole est une maladie contagieuse causée par un germe
mul ge rencontre surtout dans ls salive et les sécrétions du nez, de la

Les conseils ci-dessus, s’ils sont suivi:s scru-
puleusement, serviront à réduire à leur minimum les risques que vous

L'Dlustre Dr. Metchnikoff a démontré que 1a Grippe ct autres m nladies
contagleuses attaqualent de préférence les constipés. Ce qu'il irecom-

quemment en employant un purgatif salin comme l'Eau Purgative

elie, la santé.

libérer Pintestin, de le vider fré-

vous en trouverez bien.
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quelques jours. Les âmes charita-

bles se sont émues devant ce mal-

heur et les secours ont déjà com-

mencé à arriver d’un peu partout.

Voilà qu'un groupe de dames chari-

tables de Ste-Anne organise un

grand euchre pour le 23 courant.

Ce sera toute une fête de charité.

Le Euchre des Dames Canados.

Les Dames Canados font encore

cette année le premier beau geste

en faveur des pauvres de la ville.

Elles sont à organiser pour le 28 un

euchre. C’est le moment de secou-

rir l'indigence tout en passant une

scirée charmante. Il faut toujours

se rappeler que donner aux pauvres

c'est prêter à Dieu.

A la dernière séance de l’U. C. O.

il a été adopté unanimement que le

nom de l’Union Catholique des Ou-

vriers de Thetford soit changé en

celui de l’Union Nati

neurs d’Amiante. _

Au point,

   

RL
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Nous avons remarqué que plu-

sieurs journaux, de bonne foi, nous

le savons, on donné tout le mérite

de l'organisation de la nouvelle as-

sociation ouvrière catholique d'As-

bestos à nos amis de Québec. Ce

n’est pas tout à fait exact. Il est

vrai que l'abbé Fortin, de Québec,

en sa qualité d'aumônier général

des unions cotholiques de la pro-

vince, y a contribué pour sa large

part; mais ce qui est encore vrai,

c'est que ce sont nos officiers de

l'Union Nationale des Mineurs d’A-

miante de Thetford. MM. Louis

Vermette et Cléophas Adams, qui

ont présidé et dirigé à la formation

du nouveau conseil, et à l'intronisa-

tion des officiers. Ils ont été à la

peine; ils ont droit à l'honneur et

aux félicitations pour le succès qui

a couronné leurs efforts. Donc, à

chacun le sien et laissont le mérite

à qui de droit.

La visite paroissiale.

M. le curé Sauvagean terminera

sa visite de paroisse au commence-

ment de la semaine. Nous aurons

des statistiques intéressantes à four-

nir à nos lecteurs sur la ville de

Thetford qui, par son important

commerce d'amiante, est devenue

une ville en vue de la province.

ROBERTSONVILLE

Mlle Rose Anna Laliberté, insti-

tutrice, est pour la deuxième fois,

l'heureuse gagnante de la jolie pri-

me de $20.0 accordée par l’entre-

mise de M. l'inspecteur À. Tanguay,

pour ses succès dans l'enseignement.

LAC NOIR

.

Mariages.

Mercredi matin le 8 octobre, a

été célébré le mariage de M. Cyrlas

Pre ———EMBRUNRET
Décès. TS

Octobre 12, 1919.

Mercredi dernier est décédée dans

notre paroisse, Délima Quenneville,

épouse de Sigefroid Lapalme. La

défunte était âgée de cinquante-

trois ans. Elle laisse pour la pleu-

rer, à part son mari, cinq enfants:

Albertine, Dorina, Lionel, Etienne

et Lucienne; aussi plusieurs frères

et soeurs dont trois sont religieu-

ses chez les soeurs de la Providen-

ce. Madame Lapaime était la nièce

de Sa Grandeur Mgr Latulippe. Son

service fut chanté vendredi dernier

au milieu d’une assistance nombreu-

se de parents et d’amis. A la fa-

mille éprouvée nous offrons nos sin-

cères sympathies.

Prochains mariages.

On nous annonce pour la semaine

prochaine ie mariage de Mlie Auro-

re Séguin à M. Joseph Bisaillon;

aussi le mariage de Mile Alma Bris-

son à M. Ulric Brisson.

A l'hôpital.

Mlle Jacqueline Lacombe, fillette

de M. J. A. Lacombe. Tous lui sou-

haitons un prompt rétablissement.

En promenade.

Plusieurs personnes d'Ottawa

  
   

  

  

   

   

  
  

  

 

Une saveur
pour tous ;

les goûts /

Toutes hermétique- .

vous que c’est

de la

 

WRIGLEYS
parce qu’elle est

d’une qualité à nulle

autre pareille.

LA SAVEUR
EST DURABLE

 

ment cachetées dans
une enveloppe cirée

à l'épreuve des im-

puretés. Assurez-

     

  

  

  

  

bien

   
 

 

casion du jour d'action de grâces,

entre autres: Mlle Yvonne Emard,

Mls Cécile, Ella et Agnès Duford,

Mlle M. A. Goulet, Mlle Latrémouil-

le, MM. O. Thibault, D. Charlebois,

P. Burelle et A. Desrosiers,

Naissance.

M. et Mme Joseph N. Marcil font

part A leurs parents et amis de la

naissance d'un fils baptisé sous les

noms de Joseph Alfred Roger. Par-

rdin et marraine, M. et Mme Alfred

Ménard. Mme À. Loiselle, tante de

l'enfant était porteuse.

—_—————

RECETTES UTILES
Imperméabilisation des effets de

 

 
étaient de pasage à Embrun à l'oc-; drap et des toiles & tentes.—On uti-  

lise l’acétate d’alumine liquide dans
la proportion de 1 litre d’acétate

liquide par 40 litres d’eau. Un bas

quet étant rempli de cette solution

à hauteur suffisante pour pouvoir

recouvrir entièrement les effets, on

y plonge ceux-ci après avoir pris le

soin de découdre les boutons en mé-

nl. Les effets doivent rester ime

mergés pendant vingt-quatre heu-

res environ; il faut les changer de

place à plusieurs reprises, de ma-

nière que chacun d'eux soit parfai-

tement imprégné. On suspend en-

suite les effets pendant quelque

femps au-dessus du baquet, puis on
les fait sécher à l’ombre.

mererot2

Achetez chez nos annonceurt
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t 
Rancourt, de St-Vivtor de Beauce,

ta Mlle Edna Hudon, de cette ville;

pendant la messe, plusieurs mor-

ceaux de chants furent très bien

mouraska, et M. Ls. P. H. Turgeon,

N.P., de tS-Victor de Tring. Après

la cérémonie, un déjeuner leur fut

du jour partirent pour voyage à

Québec, Montréal, New-York et au-

tres endroits.

Mardi matin le 14, MM. Gédéon

Ferland et Art. Roy conduisafent &

l'autel Miles Aurore Roy et Carmen

Nolette.

Le même jour, Jos. Nolet, de cette ront et mériteront bien de la Capi- talo, “4, | i A Cr, MA Ce
mt ee(aeCLCd Li Nate

A4 . Is i ;

ville, épousait Mile Aldéric Cloutier,
de St-Frédéric de Peauceui

DE

[i
Fan

rendus par Mme Dr Dupont, de Ka-

servi choz M. À. E. Hudon, père de |.

la mariée, après quoi les heureux;

Dimanche, lundi, mardi, vendredi,

Wagons-buffet, wagons-lits et

Winnipeg, Vancouver,
Bureaux de billets de la ville,

Metcalfe, et gars Centrale, Ottawa.
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à = 4

(Dans Chaque D
(Aller et Retour.)

À partir de DIMANCHE, le 5 OCTOBRE, quittant

à 9.15 heures p.m. tous les jours.
Wagons des plus modernes.

Wagons-lits réguliers, wagons-restaurants, wagons de touris-
tes et de colons et wagons ordinaires,

| Wagon-salon à travers les Rocheuses.

Canadien, sur tout le parcours,

Mardi, jeudi, samedi, via le G. T. et le T. & N. O. jusqu'à
Cochrane,puis le C. N. R.

Quitte OTTAWA (Gare Centrale) 3 5.43 TOUS LES JOURS

Pour PEMBROKE, NORTH BAY, SGDBURY.

Les trains partant dimanche, lundi, mercredi, vendredi,
font un raccordement à Capreol avec le service de Toronto,
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Tousles Jours dela Semain
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Chemin de fer National

wagons ordinaires.

angle des rues Sparks ct

Toronto- Winnipeg.
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. dre. choix du soldat-colon, c'est que,
| en plus des cantons réservés spé-

i
| gratuitement un lot vacent et dis-

“ a défriché 1 acre de terrain, le sol-

"f dat-colon peut vendre son lot et

a

de l'Etablissement des sold«ts sur Ouv. Miri. = en . VY
nes, et qui a fait du service soit en des tertes’’. Réclamez-en au besoin, | Avoine— 8,857 caisses surf ceux de la période Fournitures d'écoles, bancs, Bst-olle troporiginale, -- au point d’être excentrique?

Angleterre ou en France; (b).|vous désirez davantage. Vous| Octobre ...... 83 83 1-4 corrospondante de 1918. Le total pupitres, tableaux noirs, Le texte en est-il aussi simple et aussi direct qu'il devrait

Pourvu que le dit soldat aft obtenu puovez demander du français. Décembre ... 78 3-4 78 5-8 des arrlvages depuis leler mai jus- craies, crayons, etc, Livres l’être?‘ une “décharge” honorable du ser- |. N.B.—Un oubli. Les prix de pas- Mai 87 7-8 81 3-4 qu’à date acctise une diminution de UN APPEL de cla f is. anglais Chaque mot exprime-t-il l'idée que vous voulez exprimer?

vice militaire. tartes 7 "*|165,422 caisses sur celui de la mê- e clacse, Irangals, ang'als, _ Est-ce qu'une partie du texte est susceptible d'être mal com-
sage réduits existent sur toutes les Orge— ) - —_— Ontario et Québec prise?

‘6—AUTRE AVANTAGE compagnies de chemin de fer. Octobre ...... 139 189 1.g |e Période de l’année dernière. Nous faisons un pressant La ponctuation et l'ortographe sont-ils corrects? ‘
Décembre 125 8-8 125 3-8 Le comité d’exportation de fro- appel avz retardataires, et SERRE-GRENIER, Le texte est-il trop abondant pour l’espace?

. Des prêts d'argent pour fins FRANCOIS PILON. MARCHE DE CHICAGO mage canndien pafe les prix sui- leur demandons de vouloir Ottawa Vingt-cing mots ou moins de votre texte suffisent-ils pour faire

agricoles seulement, c’est-à-dire == Avoine— vants pour les produits livrés All bien golder leur note d’a- versaflustration estelleenrapport avec le texte?
pour achats de terres, d'animaux, Décembre ... 71 3-4 71 3-4 l'entrepôt: bonnement. L'annonce exprime-t-elle complètement votre idée? 8
mâtétiäux de construction, machi- Mai 74 3-4 745-8 0 1, la livre, 25e. Te concours de chacun L'annonce, dans son ensemble, cadre-t-elle avec les marchan- |§
nes ‘arétoires, etc, peuvent être . ; Tere 7 - 0 2, la livre, 24 1-2¢. de nos abonnés nous est = dises annoncées? ; .

avañcés à cos mêmes soldats. Dr A DesRosiers Mais— . o 3, la livre, 24c, 5 ; ; : L'annonce suffit-elle pour faire comprendre votre proposition?
si ° 8 Décembre .... 127 1271-2] St-Hyacinthe, 20 A I'nesem a pour la poursui me | La typographie et la disposition générale de l’annonce per-
*, IRE ,‘ ; - , — - e nôtre oeuvre. cie -elles de lire facilement le texte? 0
[7FAI ‘ELE VOYAGE! aCHIRURGIEN RCEDE NONTRAr 3-8 |bléo des fahricants de produits lai- Nous comptons sur la WILFRID meemnonceattefndra-t-elle directement ie public que vous vou- §
vag es Hôpitaux de Paris. ! tiers, tenue samedi, 200 colis de | lez atteind-a?
Quiconque veut avoir un lot gra- , - . En élévateur à Montréal. beats 8 t colis d bonne volonté et la géné- LAFRANCE | En déterminant la force de votre texte au point de vue de la

tuit ast tenn, de par la Loi, a “mar- Consultations: 2 a 4 hrs m - Avofñe— e sont vendus à 62 cents et rosité de tous nos lecteurs Imprimeur, ' vente, vous êtes-vous mis à la place du lecteur?

cher sur ce terrain’, c'est-à-dire le “7 à 830 pm. No 2 C. W 96 ee de fromYY & 27 1-2 cents. ot leur -rappelons que l’a- Relieur et © Cette annonce déterminera-t-ellela vente desmarchandises?
n . \ . * N° Porte ornwall, — A la Halle au sh es it’ { Réel Une suggestion par semaine:—Afin d'assurer le maximum de M

voir lui-même avec deux témoins, ‘ No 3 C. W. .…..... 95 Fromage, 170 boîtes de fromage nement Ba Droit oo ; Fabricant de mybégleur et + résultats et donner entière satisfaction notre service d’annonce
puis présenter personnellement sa 164, CHEMIN MONTREAL {|| ° Ex 1 alimentation :.... 95 blanc se sont vendues 4 28 1-2 cents ||| v pay "i autre papeterie. met gratuitement Na disposition des annonceurs locaux un ser-
requête à l’agent de la Couronne. TEL.:, R. 1720. "No 1 alimentation ..... 94 let 1,669 d 1 0 rs vanee. , ins : 849, rue Dallicuste, Ottawa. vice de vignettes parfait,
Il faudra donc venir ici: Valeurs, No 3 alimentation ne 92 cents la Hors? oré ont fait 28 7-8 L’Administration, h TéL K 8418, Demandez à notre agent de vous montrer ses catalogues,

pe =
: : =

gals Juivoussurat donné l'idée des Pellerant. Ceux-ci appartenalent| correcte, mais sans -goût. Telle que, |dent que Fabienne lui plaisait fort, depuis lorsqu’e:le se faisait des illu-| rement sarcastigue aux lèvres:
3 ht ressionner don aap pourrait à uno vieil'e famille noble... et uf, Mme Belvayre plut à Agnese, qu’elle |et qu'il le courtisait, assez discrète- sions à ce sujet. J'avoue que, sans| —Mais, madame, qui nous assu

i Agnes rougit, un peu 0: ce Francais, od sortait-l ? On ne|combla de marques d'intérêt affec-| ment d'ail’eurs, toutofois de manière le lui dire, j'avais déjà l'impression |que la traduction libre des pensé
| ‘| s poy nie. Mals ss de lui, au fond. tueux, de félicitations bhabilemont suffisante pour que la jeune fil'e|que c& pauvre don Luciano souffrait de don Luciano, par M. Belvayre, e

‘est lui, en effet, Emilla. Mais andis que le comte Mancelli !... [g'issés sur son dévouement filial— s’en apreut. de l'impuissance d’exprimer sa pen-|rée:lement la bonne ?
“Le Maitre du Silence” Je suis tout à fait de cet avis. Ah! celui-là, c'était autre chose!... a ;

L aHearst même.

tre. L’acre à défricher peut l'être

Jour n’importequi.

“:

‘ ges offerts par ia “Loi de I'Etablis-

  

 

 
 

 

 

ENVOYEZ-NOUSDE SOLDATS-
_ COLONS,S'IL VOUS PLAIT

 

Hearst, Ont., 20. — Ceci nous

étonnera peut-être, amis lecteurs,

mais nous y tenons beaucoup!

—Pourquoi donc? — Deux rai-

sons excellentes vous le feront com-

prendre aisément.

jo. Les cantons spécialement
réservés aux soldats-colons, comp-

les meilleurs et les

mieux situés. Mais ce qu'il y a de

plus alléchant; ça ne coûte absolu-

ment rien pour eux! De fait, le|

gouvernement provincial leur con-

tède, à chacun, un lot gratuit de

160 acres.

20. Dans ces mêmes cantons,

seuls les soldats peuvent être les

premiers occupants; de sorte que,

s'ils négligeaient de venir en pren-

dre possession, ces cantons reste-

ront longtemps fermés à la coloni-

sation, ce qui serait fort déplora-

ble.

QUATRE CANTONS POUR EUX!

Les cantons sont: Kendail, Four-

pier, Calder et Eilber, tous traver-

sés par le Transcontinental.

Celui de Kendall, en particulier

est très avantageux, étant à proxi-

mité du chemin de fer et de la vil-

le, et sur les bords d’une rivière
tharmante. Pour obtenir un lot, on

n'a qu'à se rendre auprès de M.

Anderson, agent locaux des terres,

8.—MIEUX ENCORE: PARTOUT!

Un avantage unique laissé au li-

ctalement pour lui, il peut obtenir

phnible, dans n'importe quel canton

ouvert à la colonisation. Par consé-
. quent, iI* a droit de choisir où il

veut. ¢

4.—TRES COMMODE!

Dès qui'’l a fait un peu d’amélio-

ration sur son lot, par exemple, s’il

transférer tous ses droits à un au-

Les ayants droit: quels sont-ils?

‘ Question très importante, qui

exige Une réponse pré-ise. La voi-

A droit de bénéticier des avanta-

‘sement des soldats sur les terres”:
(a) Tout soldat qui appartient aux

forces expéditionnaires canadien-

 

pas de moyen plus sûr pour faire

un choix satisfaisant.

8.—PRIX DE PASSAGE FORT

REDUITS.

Le prix d'un billet de passage,

pour soldat-colon seulcmerrt, re-

vient à un sou le mille, ce qui fait

$7.0¢ pour venir à Hearst. Ce prix

est alloué lorsque le soldat-colon

veut venir visiter les terrains. Dans

ec cas, il réclamera un billet de

retour. S'il obtient un lot gratuit

lorsqu'il voudra venir avec sa fu-

mille pour s’établir sur sa ferme,

le même prix de faveur sera accor-

dé A tous les membres adu'tes qui

l'accompagnent. Les enfants de 5

à 12 ans paient la moitié du pas-

sage réduit: au-dessous de 5 ans,

rien à débourser.

9,—UNE CONDITION NECES-

SAIRE,.

Tout soldat qui veut profiter de

ce taux réduit, devra montrer d2'a-

vance au représentant fédéral, ou

lui envoyer par lettre enrégistrée

le document de son licenciement.

Cette formalité est strictement re-

quise pour obtenir un certificat, le-

quel devra être produit assez tôt à
l'agent de chemin de fer. Faute de

cortificat, aucune réduction possi-

bie.

10.—OU LE PRENDRE?

Pour obtenir le dit certificat, fa-

vorable aux prix réduits, on peut

s'adresser à l’un des trois endroits

ci-après: Québec, Montréal, Sher-

brooke.

Pour être utile à tous les inté-

ressés, nous donnons les trois

adresses: Notons bien, cependant,

qu’il faudra apporter avec soi le

papier de licenciement si on se pré-

sente personnellement au bureau

indique; sinon, expédier ce papier

par lettre. Autrement on retourne-

ra bredouille.

11.—LES ADRESSES

Bureau de I’Etablissement des

Soldats (pour les trois places):

1. BEdifice Lindsay, rue St-Jean,

Québec.

2, Edifice de la Sun Life, Sher-

brooke, Qué.

3. Edifice Drummond, Montréal,

Qué.

Chacun de ces bureaux fournit,

sur demande, tous les retiseigne-

ments concernant la ‘“Commission

 

 

 

  

      

LE MARCHÉ
D'OTTAWA

Porc pesant) la tv .... 22c
Porc (léger) la lb .... 223 A 24c
Agneau, quartiers d'arrière

28e à 30c

Agneau, quartiers de devant, 23-26

Mouton, (carcassé» ... 20 à 22c

Boeuf, carcasse .. 11 à 13c

Boeuf, devants .... 11 et 12¢
Boeuf, quartiers d’arrière 123 à 14¢

Roses ..............30 & 50e
Geraniums, 2 pour....v......25¢

Petunias ..............+.0..20C

Plants’ de fraises, douz.......15c
Bohquets assortis ............ 5c

LES FRUITS.

Melon français, chacun 35 et 40c

Bananes, la douz …..... 30 à 50c

Oranges, la douz. ...... 80 à 60c

Cerises de France, la lb .... 80¢

Ananas, la pièce ............ 256

Citrons, la douz. . . . «v « . + . .3%

Poires, la douz. ...... 30 et 36c
Raisin, le panier ....... 40 à 50c

Prunes, la botte ....... 60 et 75c

Pêches, la douz. ....... 30 et 35c

Veau, devants ......... 15 et 16€

Veau, quartiers d’arrière 20 et 22c

Volailles ...... 30 à 33c

Jeunes porcs, ch…cun .... $7 à $8

Volailles, la pièce .. “1.50 et $2.00

PEAUX—

Peaux de boeuf, la Ib ........ 30c

Peaux de mouton ..... $1 à $1.25

Peau de veau ......... 65 et 70c

FOIN ET AVOINE—

Foin, la tonne ..,... $24 a $30

Paille, la tonne ........ $8 4 $10

Avoine, le minot ..... 95c 4 $1.05

Blé, le minot ..... $2.28 4 $2.40
Orge, le minot............$1.25

Sarrasin, le minot ........

PRODUITS POTAGERS—

Pommes de terre, le sac, $1.80 4 $2

Patates nouvelels, le gal. 20 et 25¢

Carottes, le paquet ......... bc

$2.00

Betteraves, la douz. .......... 35c

Navets, le sac ........... $1.00

Choux ................ 5c à 15c

Fèves, le gallon ........... 25c

Laitue, 12 pieds ..…... 30c à 40c

Rhubarbe, 6 pats. .... 25 et 80c

Oignons, le gal. ....... 40 et 50c

Pommes, le panier ... 90c à $1.10
Pommes, le baril .... $5 à $8.00

Pommes, le gallon ....: 20 à 30c

Concombres, la douz... 25 et 35c

Celeri, 6 paquets ...... 20c à 45c
Asperges, la boîte ..... $1.00

Tomates vertes .......... 30c

Choux-fleurs ......... 10 à 40c

PRODUITS LAITIERS—

Beurre en seaux, la Ib... 48 à 55e

Beurre en pains ....... 55 à 65c

Oeufs, Itd ouz. ........ 55 à 65c

Crème, la pinte ........ 55 et 60c

LES FLEURS—

Pivoines, (a touguet . -@ 25 et 30c

 

LES GRAINS
MARCHE DE WINNIPEG

 

    UAUAT,   

  __DU BOIS
M. Fishererttiqunhier soir l'at-

titude de ses confrères du Bureau

des Commissaires parce qu'ils accor-

daient à la City Cartage le livraison

du bois civique. M. McKensie s'était

engagé à faire ce travail, mais p'us

tard, 1l refusa de remplir son contrat

et on lui siffla sa garantie de $100.

M. Fisher dit qu’on aurait dû de-

mater de nouvel!es eoumissions; il

croit qu'en agissant ainsi on a vou-

lu simplemelit favoriser Tom O'Neill.
M. Desjardins’ exprima’ l'opinion

qu'on devrait remettra les $100 à

McKenzie; M. Gaulin fit remarquer

qu'au lieu d’argumenter on ferait

bien de livrer le bois, car la popu'a-

tion n'attendrait pas. La recom-

mandation du bureau fut adoptée à

un vote de 15 à 3.

Le Conseil à aussi adopté à l'una-

nimité la motion de MM. Balharrie

et Ford à l'effet que tous ‘es ter-

rains soient taxés.

———lpeee———e

BEURRE FT FROMAGE
Montréal, 21 — La vigueur qui

à caractérisé le marché du beurre

ce mois-ci, continue à z6 maintenir

et les prix suivent continuellement

une marche ascendante. La forte
demande sur le marché de New-

York pour les beurres frais de 1ère

qualité à des prix supérieurs à ceux
de la semaine précédente est, pa-

raît-il, responsable de cet état de

choses. Il en est résulté une aug-

mentation de la demande sur le

marché local de la part des expor-

tateurs et les prix ont du même

coup augmenté de 2 3-4c par livre!

sur ceux de la semaine précédente.

Les arrivages de beurre pour la

semaine terminée le 8 octobre der-

nier ont été de 8,250 colis, soit une

diminution de 3,074 colis sur les

chiffres de la semaine précédente
et da 5,586 colis sur ceux de la se-

maine correspondante de l’année

dernière. Les arrivages depuis le

ler mai jusqu’à date accusent une

augmentation de 17,133 colis sur

ceux de la même période de 1918.

Les prix de gros sont les suivants:

Crémerie pasteurisé, 61 à 614c.

Crémerie, qualité sup, 60 1-2c à

60 3-4c.

Crémerie, lière qualité, 59 1-2c.

à 59 3-4c.

Laiterie, qualité sup. 53c à 54c.

Le marché au ffomage a été fort

lui ausi et les prix payés daris les

balles de campagne accusent une

augmentation de 7-8c à 1 1-2c la

livre.

Les arrivages de fromage durant

la semaine terminée le 18 octobre
dernier ont été de 44,747 caisses

soit une diminution de 5.341 caïs-

ses sur les chiffres de la semaine

précédente et une augmentation de

vizawa, MAKI, 41 UVIVDAS 1040, 

 

 

ON DEMANDE

UNH SERVANTE générale. Références exi.
frées, 242 Charloite: 249-251

DES COUTURIERES pour travailler sur
machine, et une pour les pantalons

pont, Hull. Lu _ 241-245

UNb BONNE BERVANTE générale d'expé.
rience pouvant faire la cuisine. Référen-

 

 

ces exigées. B'adresser après 8 p. m.
443 Alhert. 242-244

UNE SERVANTE s'adresser 80 Friel,
242.244

UNB FILL™ do cuisine, une cuisinière. et
une fille de salle. Osgoode Hotel angle

Nicolas et Besserer, 242-243

UNE JEUNE HOMME pour ouvrage géné-
ral, S'adresser à AM. Moffatt, Percival

Piano,Co, 154 Bank. Co 240-244

VENDEUR— Jeune homme de bonne apps-
rence, bon travailieur, sachant faire mon

tre effective. parlant anglais facilement,

 

 

prendre charge département merceries,
bons gages. Desrosiers Limitée, Ban
ry, Ont 40-147
UNHSERVANTE généralechezlenLr.R.

Chevrier 168 Daly, références exigées,
Bons gages. 246

ÜNÉ SERVANTE avec références s'adres-
ser A 156 Osgoode, 243-245

AGENTS, un de nos agents a fait $53. la
. semaine dernière en vendantles Rémè-
des du Dr Borel, Vous pouvez frire de
même nous vous établissons & nos dépens.
Ecervez pour 81.00 de marchandises gra.
tis, et réservez votre territoire. Borel Ma-
nufacturing Co. Dept. 50 Montréal, Qué.

243

 

 

DAMES demandées pour couture facile lé-
ère chez elles. Travail de loisir ou

permanent, Bons salaires. travail envoyé
à n'importe quel endroit, frais payés.

National_ManufacturingCo.__Montréal,

UNE SERVANTE, pour ouvrage léger de
maison.  S'adresser 206 St-André.

244 246 

244-246

FERVANTE rénérale, pas de lavage. Pas
d'enfants. Bons gages, 574 rue, St.Pa-
PereLe LL _ 244-246

UN JEUNE GAROON pour délivré lés pa-
quets. S'adresser J. A. Bélanger, mar-

chand-teilleur, 36 rus Dupont, Hull,
246-247

UN JEUNE HOMME pour apprendre un
a enr frire les casquettes,

(cap blocker). Bons gages ouvrage perma-
eo woenresser yiider Cap Co, angle

| TUMAl de Ville et Leduo.Hull. 245.248
DES COUTURIERES sur une machi-

“use cour fes nantalane de prati-

 
 

 
que. Bons gages. S'adresser 74 Dupont,

LS 245.247
UI™ STRVANTE. H'adresser Snvoy Hes:

taurant, angle Rideau et Nicolas.
245 247

“eur paneer (te
 

A+ Ole,
lo, métier de Bellier, et deux opératrices,

Kaas =

but ~ S'rdresser S, TT. Pnr.
bridge, 38 York St. 245-247

 EE

PERDU

UN CONTRAT pour maison portant le nom
‘de Mathilda Tandry. Remettre à 155

rue Vernon. Clarktown. Récompense.
242 240

en vitil argent
Pardu sur les

PENDANT D'OREILLE
avec perle suspendu,

rues Rideau à in rue York et par le mar-
ché 145 1-2 York. Récompense. 248.245

QUEUE DE RENARD, Prière derapporter
à 245 Clarence. 243-245

UN CHAPHLET monture en or dans un
étui. Retourner 153 Friel. 244

MONTRE en or de 392 Champlain À l’u-
sine PDumnir. Récompense à qui rap-

portera à M. Louis Plouffe 892 Champlain.

245-247
MONTRE-BRACELET en argent. samedi

midi.  Pridre de retourner à 191 Lau-
rier Est, Ottawa. Récompense.

 

 

245-247

 

 

 

Réponses non réclamées

 

Des lettres sont encere 8 Is disposition
des personnes qui nous ont chargés de reco-

| voir les réponses 4 icurs petites annonces
ot pour qui les casiers suivants ont &té re.

| tenus À cotto fin. Prière de réclamer (mmé-
distement À nos bureaux:

6—7—17

 

 

 

‘ALLEN et McGILL achète toutes sortes de

UNS SERVANTA, s'adresser 428 St Patri- |

‘durant vos heures libres,

A VENDRE
—

meubles. Tél. Queen 4063.
209-1m.

BOISFRANG, et bois mou au voyage ou à
is côrde PAT) avec scie ronde dans 5

cours, Victor Huot, 17 Durocher Eait
view.  Téi, R. 3034. 1m

FERME de 65. across duns ta meilleure
partie de ia vallée de l'Ottawa. Près de

Léglise, de l'éeule et de la gare. Prix
35000.S'adresser ouaugérant‘Le Droit’.
DEUXLOTS sur Ia rue CarrièreÀWright

ville, et deux lots sur la rue Montcalm.
Eau et trottoir, bonne condition. S'adres-
ser 107 O' Connor. __240-255

BOUTIQUE DE TORGHet& bois, Garage
50 x 40, doux étages. Maison privée

deux étages besu et bon site.surgrande rou.
te Montréal et Ottawa. Pour informations.
8’ adresser_A._Bourgon _Thurso. Qué.

POELEàGnzet une fournsises No 8 Que-
bec Heater. 8'adresser 247 Rideau.

243.245

UND OCCASION par excellonce. Automo.
bile Ford, modèle 1918. avec demarreur

gutomatique, protège-chocs. engrennge de
conduite renforcé. pante démontable, hons-
ses mobiles, porte pneu. avee pneu supplé-
mentrire et sirène en sus. Venez le voir
ru garage King Edward rue St-Patrice, Tél.
Rideau 4507. 248-245

FERME de 3R0 acros dont 280 en culture,
lo reste en bois et en pâturage, située

dans lo village de Thurso Qué. grange mo
derne de 100 x 45 picds, à l’épreuvo’ du
feu avec écuries dans le bas, silo, trois
maisons st nutres bâtsses on parfaite con.
dition vendra avec ou sans animuax et les
machines, Vend à sacrifice pour cause
de maladie. W. C. Beruchamp. Thurso. Qué.

FERME, 50 arpents. 10 milles de tn ville
Echangerait pour propriété en ville. Tél,

Sha 32:86. 242 244

UNECOLÉBRETTE en ‘’Alaskn'’ B'adres-
ser 125 rue Georges. 242 245

UN MANTEAU fourrures rat-muské. Mlle
V. St-Gcorges. Appt. William 651 Cum.

herland. 245 247

AMEUBLEMENT de chambre à coucher.
S'adresser 83 Aunbert Wrightville.

245-247

CHEVAL pesant do route $50. S’adresser
250 Maisonneuve, Hull, 245.250

— —————

 

 

 

 

  

 

 

 

A LOUER
 

BELLE CHAMBRE, meublée,
de-robe,

ne, 89 Daly.

grand gar-
Prix modéré avec télépho-

241-243

 

DIVERS  
 

FAITES DE L'ARGENT à la maison. Vous
pouvez gugner de 61, à 82, de l'heure

écrivant cartes
-apide et faciles & apprendre

Ancune démarche. Nous vous enseignuns
comment en français et vendons votre
travail. Ecrivez aujourd'hui pour ren
seignements. Ameriean Show Card
School 224 Edifice Ryrie, angle Yonge et
shuter Toronto. Canada.

d'étalage

  

INVENTIONS
protégées. marques de commerce et dossina
de fabrique enrégistrés en tous pays. Ken
seignements gratis,

VICTOR BEL.ANGER & CIE
128 RUB OSGOODE

Téléphone. Ridcau 20. Ottawa,

—

UN BON MOYEN |

L'un des meillenrs moyens d’annoncer
est de satisfiire les clients que vous aves
gagnés et lis vous aideront dans notre pu.
blicité.

—|

4s Hacines de Coton de OOOK
vosrroSE Un remdde laxntif! slr of

rerommandable Be vend
n trois degrés de force=

1. $1; No 8, ss; Ko

, 85 1a boîte Vendu pat
mu lea pharmaciens 60
>xpédié port payé sur té
coytion priz  Prospec:

; tre gratuit Adresse: Fi

CUVE Mu. .iNP CO, Toronte, Ont (As

trefois Windsor.)

  
 

 

 

  
 

 

  
      

 
 

 

 

PERRÜQUIER

FELIX C angie uhartevoix et
St Rédemp nr.ALTER Presses faites

avee peignu de cheveux 91.75 [Perru-
que sur commande, Tél. Sherwood, 2324.

x

 

COURS PRiVES

 

emeres Se gsesmsspr am

Français, anglsis. arithmétique. b'agdres
ser à 45% L Snssex.

COURS PRIVES, pour enfants et adultes
anglais et français. arithmétique comp-

tabilité. ete.  Sncoës assuré. Prix modéré
89 Daly. Tél. R. 8718. 241.246

SERVIC]I CIVIL

 

 
PRÉPARATION

mens.
retoirñés Couré au enuhansement de l'é-

des candidats aux ex1
Attention apériale uux uoldats

 

 

An. 7

MÉDECINS

Dr DION (nâpitaux du Paris) eucessseu JP
Or Morin upéciniiste chicurzien. vB

oreilles nes gorge. 105 Rideau Tél. RME
Consultations: J) 12 14 74 Hall,

al
 

Dr LATRAMIOIZE, pédecin provers
Résidence 692 Si Patrice. Tél Rid

13, Burenn angle des rues Vark st Will
Tal KR O31K9 210 à

AVOCATS 4
 

 

BELOOURT RITCHIE CHERVIER ’
LÉDÜC avocats peur Québec et OF

Pin IX rue Rideau so

SAUVE& SAUVE svncatsetuotaires
Kidenn Que wa, P81 Q 7808 0

Snusé AM L Ph Jouchie Snuvé BIN
I. Ph Argent 8 urâter 17

SEGUIN&SF-JACQUESavocats. ofa
Etade: 18 Rideau, Ottawa. Edifice d

 

 

 

 

 

 

 

£lixe du Sacré Coeur, S'inscrire au No Banque Nationale, argent à prêter.
455 1.2 Sussex, 104 219

. =o _ © y
ACCORDEUR DE PIANO COMBUSTICLRS

POUR REPARAGR et accordage de pianos VAWASR.L, G Tél R B46, bols de
ou pianos automatiques. N'adresser Ar- tin 4 pieds $7 7h: hais conné §2 50)

thur Durocher 4714 rue St-Jacques. Hull. 137
Tél. Sherwood, 2549. 326-251

> PLOMBIERS =
ENTREPRENEURS

ERNEST GLAUDE, plombier. 67 Par
N. POIRIUR & FILS, entropreneurs géné- Résidence 68 St André Tél, rs )

raux. évalunteurs, 193 Cathcart. Ottawa,
B. 2011. 256 RON

VOTRE [NTERB?

Vaur commande d'aider tous c“ax cui
romlattent vonr vous Notre journal a “té
fondé dane ce bat et ll çocpte sur votre
appar crue d'atilenrs vons Ind acrorder gé
néreusemont. Une facon des pins erfivaces
de contrihuer à aon enccès. c'est d'achater
chaos nos annenreurs et de toujours men-
sonner notre iaurnal N'y manqnes pre

rn

 Louis“GBXDROW.snerepreneur viom il

‘chauffage. prix spéciaux eur Gom8

nautés raligionses F9 rne Do Pont |

Tel Quean R507 106-3

=r me “|

MACHIN:VISTES
  

MeMULLUN, AMSTRONG LTÉE

Machinistes. reparages de tous

423 ouest Avenue, Laurier.
seb

2054

in

 

 

REDACTEURS
les guestions suivantes:

Est-elle véridique?

 
 

UN QUESTIONNAIRE POUR LES]
D'ANNONCES

Quand vous avez rédigé une annonce relisez-le et posez-vous 4

,

Son ton indique-t-il la sincérité?
Parle-t-elle contre les concurrents même par sous-entendu?

 

     
 

  

 
 

 

    
 

SOUS LE

  Par DELLY

MASQUE

   

  

No. 9 :
«Moi, Je crois au contraire que

notre pauvre ‘signor éprotverait du
contentement À le voir...Et puis, !e

signor comte, qui est un jeune hom-

me si intelligent, qui connaît ces din-

bles jaunes de là-bas, arriverait peut-

être à comprendre ce que vout dire

don Luciano quand 11 cherche a par.

ler avec ses pauvres yeux... et qu'il

à l'air, sainte madone !...de nous

supp'ier...Mais quoi ?...quot 7...

Veut-ll nous crier d'aller à la recher-
che de notre Fabrissio ?....Baït-i:
ah Por porceaté te a-cmes 9

 

    

 

 

 

—Hélhs ! ma vieille Emilia, le
comte Mance:li ne pourra pas mieux

que nous saisir la penste de mon

malheureux pére !...M. . Belvayre,

qui est lui aussi un homme de gran-

de intel'igence, s’y est essayé en
vain.

Emilia grommela:

—Le signor Be:vaye...ie signor

Belvayre, ce n’est par la même cho-

se. Don Gaëtano connaît le pauvre

maître depuis longtemps... i

Puis, s'intorrompait, ’air soupgon-
neux, ele demandas .-=

anîtut pu ces 7u meme UE
. Loo Te Ta»

 

ati

1TION1TE FRREYASTOR MSE WES EEE Cas 11g

NS Vi

La servante fronça ses épais sour-

cils restés noirs.

—De quoi se méêle-l-il, cet étran-
ger ?...Vous l'écoutéz beaucoup trop

signorina....Ft tenez, que votre

vieille Emilia vous dise une chose...

Ne vous laissez pas tourner la tote

par lui, car je n’ai pas dans l'idée

qu'il soit un joune homme sérieux...

Agnese rougit plus fort, en ripos-

tant d'un air mécontent:

—Quelles imaginations te fais tu-

là ?... M: Belvayre est d'all'ours

toujours très correct, et je ne sais ce

que tu as contre lui après les preu-

ves “d'amitié, de dévouement qu’il
nous a données.

Emilla marmotta:

~Bah ! bah ! 1l : pout-être une
raison !

-La vieille femme, tout comme le
comte Mance!li, soupçonnait Belvay-

re d'avoir des vues matrimoniales

sur Donna Agnese, d’éloigner dans

ce but ceux qui pouvaient devenir

dos rivaux. 
cava catventr honte Coran
- Or,ua mariage de ce genrs.  .ne

i hoy

+
7

 Et un jeune horiiie si bien, si sé-
rieux !... Non, Emilla ne laisserait
pas ic Belvayre réussir dans ses pe-

tites combinaisons, sans tout au

moins faire ses efforts-pourtPeor—em=

pêcher.

En cos dispositions d'esprit, la

servante introduisit sans emprèssge-

ment la mère et le fils, quand, ce

pour où elle les avait rencontrés ils

86 présentärent =dans l’après-midi

chez les Pellarini. °

Mme Belvayro était une grandeet

bel'e femme un peu forte, aux che-

voux blonds grisonnants. Son visa-

ge avait dû être ‘frais, assez égréa-

blo; mais fl s’empâtait maintenant

et se couperosait...

taiént derrière dos lunettes noires,
pour mause de vue délicate, avait

dit son fils. La physionomie, quand

e:le ne se surveillait pas, donnait une

impression d'énergie un peu dure—

se qui, d’al'leurs, existait éga'ement

chez Belvayre. Mais elle savait aussi

fort bien s‘adoucir, prendre une ap-

parente de donté attendrie.. . L'as-
“." - frat 0 pte ee

: Tr, 4 ‘A

-

A

Les Yeux s'abri-|-

le tout avec un aécent germanique

qui s'expliquait pas le fait qu'elle é-

tait Alsaclenne, ainsi que son fils l’a-

vait appris aux Pellarini.

Quo'ques jours plus tard, Eelvayre

(86rendit avee e'le 4 la villa Tecel,

Donna Paole ayant vivemont expri-

mé le désir de faire sa connaissance.

Ils s’y roïcontrèrent avoc le comte

Mäncol!f, qui venait d'arriver et cau-

salt avec Mile de Varsac...Le ro-
mancier, tout en sa‘uant Fabienne.

Elissa un coup d'ooil méfiant vers

Gaïtano. Celui-ci s’en aperçut et

songea, fort agacé:

Voyons, que lui prend-i', à cet in-

dividu ? ...Prétond-ll aussi à Mlle

de Varsac ?

Avce cetto idée en tête, 11 obsorva

plus attentivement Balvayre, au

cours de cette visite qui se prolon-

gea de part et d’autre, car Donna

Paola fit servir das fafraîchisse-

ments et retint ses hôtes presque jus-

qu'à !l’hoüre du dfner..Or, fl remar-

qua l'empressement du Français près

de sa compatriote, la lueur plus vi- 
‘ve de son regard, quand 11 se posait|
Den Ilo, rnd at Te

A

 

Mais en co -az, Agnese Pellarini ?

..Quel jeu jouait-il près d'elle ?

Sourde:ment irritécontre le roman

cier, car lui aussi, décidimont, de-

venait amoureux, Gaëtano eut du

moins la satisfactionde constater|

que Fabienne témoignait à Be'vayre

une certaine froidour. Très visible.

ment, e'le n'’encouragenit pas ses a-

vances...Un pcu raseuré, le comte

sc mala 4 la conversation générale.

Il était question de don Luciano.

Mme Eclvayre dit avec regret:

—Je n'ai pu maiheureusement le

voir. Les vie!tes l'agitent, l'im-

pressionnent, paraît-i'.. Même celles
de scs met leurs amis, ’

Donna Paola répliqua

surpris:

-=J1 n’y a pas longtemps, en toui

cas. Agnese, que J'di rencontrée vol-
ci une quinzaine de jours, me disait

au contraire que ces visites distray-

aient tn peu le malheureux de sas

orribles ponsées, et qu'il ne mon-

trait cnsuite moins douloureusement

d'un ton

sée en présence de ses visiteurs.

—Et vous avez fini par faire part

de cette impression & la signorina

Pellarini ?

C'était Gaëtano qui parlait ainsi,

“d'untonfortementBuancé l’ironie.

Belvayre eut une légère contrac-

tion du visage, un éclair de co:ère

passa dans ses prunelles grises.

Mais il répliqua d'un ton calme:

—J'ai cru de mon devoir de lui

communiquer mon fdée, pour épar-

gner un surcroît de souffrance à co

malheureux.

Mme Belvayre appuya chaleureu-

sement:

-—C'était en effet ton devoir, Mar-

cel..li arriva que ceux qui qui vi-

vent constamment près des malades

et des infirmes ne s'eperçoivent pas

de ce qui frappe les yeux de person-

nes étrangères, pour peu que celles-
ci soient un peu obsercatrices— ce

qui est précisément le cas de mon
fils Donne Agness me disait hier

qu'il possède txve singulière perspi-

cacité pour lire dans leregard _ de absorbé pendant quelque temps.

Belvayre hocha ‘a téte.

Toe tt a em

an a ? a FEE ER

son père.

oorgbageton en

fo Ny - bre Fu

Ô LA

 

Le romancier eut un imperceptib

trassalliement, et Gaëtano, qui

quettait, vit de nouveau se glisse

vers lui le coup d'oeil de colère di

fiante.

Cependant toujours calme, mais i

vec une pointe d’arrogance, Belvayi.

riposta:

«Je ne préteuds pas à l'infal: ui

lité, croyez-le. J'ai simplement e:

primé mon avis à la signorina Pol

larini, qui a d'elle-même reconnu, -

près réflexion, la réelle mauva‘j

impression produite sur son père p:

ces visites, tout amicales qu'elc

soient.

(A suivre)

 

PHOBPHODIND c
WOOD, te grand cembc

anglais. Vivifo «4 renfo
cit tout le syetème ae
roux, infase on sang ao

dans les veine
guérit débilité nerveux

fatigne ebréerale, découragement, lassitur
morass, palottations. perte de ia mémoir
Prix $1.00 la boîte, sis pour $5.00. Us

aura un effet bienfsisant, sia quértrong
Vendu par tous lee pharmaciens où 4zp'
di# par la poste. en colis, sur réception °
prix. Nensean prornectns adresséEY

smernysaree

 



R ST-LOUIS.—

i priés d’y assister.

   
Dépêche de la Presse Canadienne)
Toronto, 21 — Une perturbation

tmosphérique modérée tri.verse le

tord de l'Ontario dans la direction

6 l'est et cause des averses dats

>lusieurs partfes de la province,

andis que dans Québec et les pro-

ME inces maritimes le temps a été

veau et frais. Il a été frais dans

‘quest mais pluvieux à plusieurs

ndroits. Eu quelques endroits il

st tombé de la neige.

Pronostics: Vents forts du sud-

lpuest; pluvieux, plus beau, mer-

:redi.
-
 

 

CALENDRIER
294 jour de l'année.

Lever du soleil à 6 h. 20 m.

SR: Coucher du soleil à 4 h. 59 m.

* Lever de la lune à'3 h. 50 m. M.

Coucher de la lune à 3 h. 33 m. S.

28e jour de la lune.

Les jours décroissent de 48 m. le

M matin et de 1 h. le soir.

  

SAINTS DU JOUR

SAINT-HILARION

Disciple de Saint-Antoiné, vécut

ll :omme lui dans le solitude et mou-

§ :ut dans un ermitage en 372.

SAINTE-URSULE

Fille d'un 'roi d’Angleterre, elle

‘ut mise à mort par les Huns près

lie Cologne, vers 45, avec plusieurs

Mi autres jeunes filles qui l'accompa-

gnajent dans le voyage qu'elle avait

entrepris en pays infidèle. Elles

furent enterrées à Cologne où l’on

conserve leurs reliques dans la ca-

M thédrale.

   

) MARIAGES
MORENCY-MATHE— M. et Mme

Paul Morency font part du mariage

de leur fille Laurette à M. Charles

Mathé pour cette semaine. Fas de

faire part. 245

MORIN-GRAVEL.— Lundi, le 27 oc-

tobre en la Basilique d'Ottawa, au-

Mra leu le mariage de Mlle Rose Aiba

ÿ Morin, soeur de Mme O. Marcotte, &

M. Wilfrid Gravel, fils de Mme Vve

Napoléon Gravel. La bénédiction

nuptiale leur sera donnée & 6 heu-

@ res a. m. ! 245

 

DANIS-ROULEAU — On annonce

pour le 28 courant à Alexandria,

Ont., le mariage de M. J. A. Danis,

fils de M. et Mme A. Danis, avec

EE Mile Corinne Rouleau, fille de Mma

8 Vve. A. Rouleau. La bénédiction

nuptiale leur sera donnée à 8 heu-

res am. dans l’église du Sacré-

Coeur. , 246

TA

  

d  DECES
Décédé le 21 octobre

Jean.Roger Paul St-Louis à l'âge

de 4 mois et 14 jours. 245

EEE

Services anniversaires
="

LÉFEBVRE—Jeudi matin à 8 heu-

res à l'église St-Joseph Wright-

ville sera célébré le service anniver-

saire de Joseph Lefëêbvre. Parents

et amis sont priés d'y assister.

 

BISSON— Jeudi'matin, à 8 heures,
| sera célébré à St-Gérard Majella, le

service anniversaire de M. L. Philip-

pe Bisson. Parents et amis sont

"245-246

 

CUSSON— Le 18 courant a eu lieu

dans la chapelle du Couvent des

Srs du Bon Pasteur le service anni-

versaire de Mlle Yvonne Cusson,

245

 

LALIBERTY.— Jeudi le 6 novembre

à 9 heures dans l’église St-Pierre

Fort Coulonge, sera célébré le servi-

ce anniversaire de Mlle Alice Lali-

| berty. . Recommandé par ia famille

de M. Edmond Leclair, père adoptif.

: 245  

\

L'OPINION DE
M. PINARD SUR

L'ÉLECTION
M. DEWART/SERA PROBABLE.

MENT LE FUTUR PREMIER

MINISTRE.

 

——————

Un de nos journalistes ayant in-
terviewé M. Albert Pinard, député

libéral à la législature de Toronto,

et lui ayant demandé son opinion

an sujet de l'élection d'aujourd'hui,

voici quelles furent les déclarations

de M. Pinar®, “‘Je suis très satis-

fait, dit-il, des électeurs d’Ottawa-

est, et je n’al qu'une parole A leur

communiquer, qui est une parole

de remerciement de tout le profond

de mon coeur. Seulement, ajoute,

M. Pinard, ma satisfaction demeu-

re incomplète, car je regrette amè-

rement la défaite de mon confrère

d'Ottawa-ouest ,M. Hurdman.”

T1 lui fait plaisir de constater, que

des sept dormeurs qui péroraient à

Toronto depuis quelque temps, au

sujet de l’élection, il y en a cinq

qui ont été mis à la porte, et en plus

le redoutable Adam Beck.

Comme tous les libéraux de la

province d’Ontario, M. Pinard est

heureux, et se réjouit de l'élection

de son chef M. H. Dewart, et sur-

tout avec une si grande majorité.

Selon l’opinion personnel de M.

Pinard, il est tout probable que M.

Hartley Dewart soit appelé à re-

former le cabinet de la Législature

d’Ontario.

DE VIOLENTS
COMBATS EN

ARMÉNIE
(Dépêche de la Presse Associée)

Constantinople, 21. — Des com-

bats violents ont été engagés dans

le voisinage de Zaughizur, dans le

Caucase Russs, contre lee Armé-

niens et les troupes régulières de la

province de l'Azerbajan. Une ré-

volte a récemment bouleversé la

province perse d’Azerbaijan, dont

la population est presque entière-

ment turque, à cause du traité an-

glo-perse.

Les troupes régulières de la pro-

vince d'Azerbaijan, dit-on, ont ou-

vert les hostilités.

NOUVEAUX
MATÉRIAUX
“POUR MAISONS

Lopdres, 21 —(Dépêche de l'a-

gence Reuter)— Le Ministère de

la Santé déclare, que, dans le but,

pourvoir à une érection plus rapide

de maisons, il est en pourparlers

avec un certain nombre de compa-

gnies, de construction, pour faire

bâtir des maisons, autrement qu’a-

vec de la brique et de la pierre.
Ces nouveaux matériaux, seront du

bois, du Béton,de l’asbestos en feuil-

les, et auési ‘des blocs de terre

cuite

MM. Bolton et Hall, sont prêts à

ériger un grand nombre de chalets

de bois selon des plans qui ont été

approuvés par le ministère de la

Santé. Le coût de chacun de ces

chalets sera d’environ $3,000. Cette
cômpagnie a déclaré qu’elle espérait

construire mille de ces chalets an-

nuellement. !

NE PAS CONFONDRE
Samedi dernier paraissait sur les

journaux d'Ottawa le nouvelle

qu'un nommé William Besserer

avait été condamné en cour. Cet

homme n’est pas M. William Bes-

serer de la rue St-André et em-

ployé au Téléphune Bell. M. Bes-

serer est avantageusement connu

à Ottawa. \

ON DEMANDE
Une servante immédiatement.

S'adresser Tél. R. 1809. 244-246

 
 

La Lanterne “King Storm”

Garantie Siire et Efficace
Meilleur marché que le pétrole, donnant

plus de lumière que 20 lampes à pétrole

ordinaire. À l'épreuve de la tempête, pour

l'intérieur ou l’extérieur.

$12.50. Comme nous désirons voir cette

lanterne dans tous les foyers, pour la fai-
re connaître nous sommes prêts à expé-
dier à toute destination une de ces mor-
veilleuses lanternes sur le reçu de

Le
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Prix régulier,

Cete offre est bonne jusqu'au 28 cou-
rant seulement, Adressez— *

THE CAPITAL GASOLINE LIGHT CO.
108, RUE SPARKS
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UN PRINCE
ARABE CHEZ

CLEMENCEAU
(Dépêche de la Presse Associée)

Paris, 21—Le prince Feisal, flls

du roi de l’Hedjaz, et chef de la dé-

légation arabe à la conférence de la

paix, a été reçu par le premier mi-

nistre Clemenceau, ce matin. Les

deux politiques ont entretenu une

longue conférence sur la question

syrienne et sur la proposition du

prince de nommer une commission

 

militaire pour discuter la situation

syrienne en vue de la retraite pre

posée des troupes anglaises de Sy-

rie.

Le départ pour Beyrouth du gé-

néral Gouraud, le nouveau commis-

saire français en Syrie et comman-

dant en chef de l'armée française

dans l'Orient, est retardée par la

krève de Marseille. Il partira dès

que la situation à Marseille le per-

mettra, pour prendre le commande-

ment de deux divisions françaises

en Syrie, l’une d'elles devant être

levée sur les troupes françaises de

Salonique. Rr
po

—_——

ON DISCUTE
SUR LES MOTS

“ICH D
 

A N”

   

 

Montréal, 21 — (De la Presse

Canadienne) L'usage des mots

“ICHDIEN’’ dans les décorations

qui seront faites à Montréal à l’oc-

casion de la visite du Prince de

Galles,è sera permis.

C'est la déclaration que le maire

Martin a faite cë'matin, après avoir

reçu un télégramme du général Hal-

sey, chef de la suite du Prince. Le

général a déclaré que ce ‘“‘motto”

était d'usage anglais, mais comme

son emploi avait été discuté à Mont-

réal, le prince consentait à l’usage

de l'équivalent anglais: “I serve”.

Le télégramme est daté des Chu-

tes Niagara.

pr

LES ALLIÉS ;
ENMACMACÉDOINE

LES GRECSsontamsear

DE L'AIDE QU'ILS RE(COI-

VENT.
; ;

 

I

(Dépêche de la Presse Associée.)

Salonique, 21. — L'apvarition

des troupes alliées a soulevé dans

la Macédoine grecque un grand en-

thousiasme. Ces troupes s’avancent

dans la Thrace Orientale pour fai-

re la police du pays après la retfal-

te des troupes bulgares. Des mil-

liers de réfugiés de la Thrare re-

tournent dans leur foyer à la suite

du long exil de la guerre.

——

FEU M. HERVE
MIGNAULT

M. Hervé Migneault, fils de M.

Alfred Migneault, est décédé ce

matin à l’âge de 25 ans et 8 mois à

la résidence de ses parents, 273,

rue Guigues. Il est mort à la suite

d’une attaque de la maladie de

Bright. Il n’était au lit que depuis

jeudi dernier. Il laisse pour pleu-

rer sa perte son père et sa mère,

son frère Alfred, deux soeurs Mme

Omer Paquette et Rhéa. La famil-

le éprouvée avait perdu le frère du

défunt le 17 juillet dernier en la

personne de René Mignault, décédé

à l’Age de 23 ans.

Les funérailles auront lieu mer-

credi matin, à la Basilique, à 8 hrs.

du matin. Le départ de la résidence

mortuaire se fera à 7 heures 45.

  

AUTRE GREVE
EN PERSPECTIVE

A OTTAWA
Paris, 21—(Agence Havas) -—

On annonce. que les Imprimeurs à

l'emploi des journaux de Paris ont

l’intention de prendre part à la

grève commencée il y a quelque

ii temps par les commis des vendeurs

de livres et des porteurs de jour-

naux.
———pee——

UN SUCCES DES
BOLCHEVIKI

Londres, 21 — (Dépêche de la
Presse Associée)— Les Bolcheviki
ont repris la ville d'Orcé. Ils ont

également défait dix-neuf régiments
du général Mamemtoff. La nouvelle

est transmise de Moscou par le gou-

vernement Soviet.
tiJTr ermemsettn adn

  

 

SERONT OUVERTS
DE NOUVEAU

 

LE CONSEIL AUTORISE LA RE-‘

QUVERTURE DES PUITS CIVI-

QUES.

 

Eh! bien, lecteurs, si vous aviez

autrefois l’habitude d’aller puiser

aux fontaines municipales et que

votre passe-temps favori vous ait été

enlevé par les autorités civiques,

soupirez d’aise, car le Conseil de
Ville, à sa réunion d'hier soir, a dé-

cidé d’ouvrir tous les puits qui ne

sont pas contaminés.

Cette décision‘tut prise à la suite
d'une‘motion de M. Grace deman-

dant que le puits de l’école Osgoo-

de, fermé ces jours-ci, soit ouvert

de nouveau.

Quand M. Grace eut exposé sa

thèse, M. Pepper lui demanda d’in-

clure le puits de la rue Elgin. M.

Ford parla en faveur du puits de l’é-

cole Mutchmore, M. Denny soumit

la cause du puits Dundonald au

| Conseil et M. McDonald parla de

1’école Creighton.

M. Desjardins appuya la motion

Grace et il consentit à inclure les

autres puits. Bref, c'était une de-

mande générale et surtout inatten-

due. M. Fisher qui s’opposa tou-

jours à ces puits expliqua que l’eau

des puits était sujette à la contami-

nation subite et que même si elle

était en bon état aujourd'hui, elle

pouvait être impure demain.

Il s'oppose aux puits parce qu’ils

occasionnent une dépense inutile

d'au moins $6 par jour pour les

services de gardiens, ensuite le bu-

reau d'hygiène ne les favorise guè-

re, car, puisque leur contamination

est très probable, ils peuvent être

la cause de nouvelles épidémies.

Malgré les objections du maire,

M. Grace insista et il inclut dans

sa motion les autres puits.

M. Proctor refus£ d’exprimer une

opinionau sujet des réclamations

en dommages que l’on pouvait in-

tenter en cas d'une épidémie.

LE VOTE FAVORABLE

M. Fisher avait quitté le fauteuil

pour prendre part à la discussion

et M. Kent le remplaçait. On prit

le vote et par 13 vois contre 5 le

Conseil décreta la réouverture des

puits.

Pour: Cunningham, Denny, Des-

jardins, Ford, Forward, Gaulin,

Grace, McDonald, McKinley, Pep-

per, Rice, Slinn et Stephen—13.

Contre: Fisher, Champagne,

Plant, Denison, Laroche—5.

LA DÉLÉGATION
DES YOUGO-SLAVES

ARRIVE À PARIS
ELLE POSSEDE DES INSTRUC-

TIONS AU SUJET DE LA QUES-

 

TION DE FIUME. ’

 

(Dépêche de la Presse Assoclée.)

Paris, 21.— La délégaiton des You-

go-Slaves & la conférence de la Paix

condulte par l'ex-premier ministre

Pachitch est arrivée à Paris ce ma-

tin de Belgrade. La délégation a

apporté avec elle des instruction du

gouvernement local cencernant le ra

glement de la question de Fiume.

UN INCENDIE
Un court circuit a causé un in-

cendie dans une maison à apparte-

ment au No 176 de la rue Nepean,

hier soir, vers 9 heures 50. Les

dommages sont d'environ $600. Les

dommages sont dûs & la fumée et
à l'eau.

pret

A PEU PRES .

—Mamap, je t'ai déjà dit”qu’on

ne dit pas ‘aréoplane’’, mais ‘‘aéro-

plane’. //
—Ca va! ¢a va! Viens toujours

déjeuner, l'aréoplane noir est sur
la table.

AVIS IMPORTANT
Nous désirons annoncer à

nos nombreux clients que
nous avons déménagé notre
bureau et entrepôt au No 7
Rue Vaughn, New Edinburg.
Et que nous avons toujours
en entrepôt les meilleurs ta-
bacs canadiens naturels, en
feuille et hachéet les fameux
produits “Puritas”. Et plu-
sieurs spécialités dans l’épi-
cerie et Biscuits. La Cie Jo-
A IE
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LES BARRIÈRES
DE PÉAGE:- SERONT

ACHETÉES
LE CONSEIL DE VILLE SCELLE

L'ENTENTE AVEC LE COMITE.
/

 

Le conseil_de ville a donné son
approbation, hier soir, à l'entente
entre la ville et le comté degCarle-
ton coucernant l’achat des barriè-

res de péage sises dans la localité.

C'est une démarche qui rencon-
tre l'approbation de tous,car, com-

 

ment, cette nouvelle politique amé-

llorera la situation des eultivateurs

et des touristes qui ont fréquem-

ment à faire face aux nombreuses

barrières qui entourent la capitale.

TERMES DE L'ENTENTE

L'envunte stipule entre autres cho-

ses que le comté doit acquérir dans

le plus court délai possible toutes

les barrières de péage dans un

rayon de douze milles; au cas où

certaines routes seraient expro-

priées et le coût fixé par un tribu-

nal d’arbitrage, la commission su-

burbaine peut surveiller les procé-

dures légales et retenir les aviseurs

et les évaluateurs dont elle aura

besoin.

Le comté s’engage à payer aux

propriétaires le montant fixé’par le

tribunal et la ville défrayera dans
les trente jours qui suivront l'’a-

chat du chemin, la moitié du coût

total et des frais légaux; en cas de

délai, la ville devra payer un inté-

rêt de 5 1-2 p.c. sur tous les arréra-

ges.

LES DONS PROVINCIAUX

seil de ville aura en tout temps ac-

cès aux livres et documents en pos-

comté fera demande à la Législa-

ture pour en obtenir des dons et

des subsides nécessaires au main-

tien des bonnes routes et il remet-

tra à la ville sa part des dons et des

ti-fhbsides dans les trente jours qui

“|en“ suivront la réception.

LES CHEFS DES
SINN FEINERS

Dublin, 21 — La convention se-

crète des Sinn Feiners qui a été

tenue à Dublin cette semaine, a réé-

lu de Valera comme président et

a choisi les autres officiers suivants:

“Vice-présidents: Arthur Griffith

et le père O*Flanagan; secrétaires

honoraires: Austin Stock et Harry

Boland; trésoriers honoraires: Mmes
Wyse Power et E. W. Duggan.

Stock est actuellement dans une

prison en Angleterre, et Boland ac-

compagne de Valera aux Etats-

Unis.
errr

DES NOMINATIONS
ECCLESIASTIQUES

-Montréal, 21. — Par décision de

 

Montréal, ont été nommés:

Vicaire Général du diocèse: Mgr

F.-X. de la Durantaye, prélat de la

maison de Sa Sainteté.

Vice-gérant du diocèse: M. le

chanoine A. Harb6ur, curé de la

basilique. ;

Officialité métropolitaine: Offi-

clal: M. le chanoine L.-E. Cousi-

peau; vice-official: M. l'abbé A.

Curotte; assesseurs: MM. les cha-
noines A. Harbour et J.-A. Mous-

geau, M. L. Perrin, p.s.s., MM. les

Gauthier ot J.--c. Geoftrion; Pro-

moteur de la foi: M. l'abbé Elie

Auclair; substitut du promoteur:

M. l'abbé Edmour Hébert; chan-

celiers: MM. les abbés À. Valois et

J.-L. O'Rourke.

Tribunal des causes matrimonia-

les: Président du tribunal: M. l’ab-

bé A. Curotte; juges prosynodaux

adjoints: MM. les chanoines L.-E.

Cousineau, A. Harbour et J.-A.

Mousseau, MM. J.-E. Dorvaux et L.

Perrin, p.s.5, MM. les abbés Bio-

phy, Ph. Perrier, O. Gauthier et

J.-C. Geoffrion; défenseur du lleu

matrimonial: M. l'abbé Elie-J. Au-
élair; substitut du défenseur: M.

l'abbé Edmour Hébert; secrétaires:
MM. les abbés A. Valois et J.-L.
O'Rourke.

Conseil de vigilance: MM.les cu-

rés H. Brisset, N. Morin, P. Brady,
A. Corbeil, Ed. Contart et L. Bois-

sonnault.

me on l’a si bien fait voir, récem- |.

Il est encore entendu que le con-,

session des autorités du coté. Let

Sa Grandeur Mgr l’archevêque de |

PÉTROGRAD
À LA VEILLE

©  D'ÊTRE INVESTI
(Dépêche de la Presse Associée)

 

Londres, 81. — Les troupes du

gouvernement soviet russe sont

lentement repv:ssées À leurs der-

nières lignes de défense devant Pé-

trograd. Le général Yudenitch a

capturé Pulkova, environ sept mil-

les au sud de cette ville et Ligova,

moins de huit milles au sud-ouest,

au dire de rapports non-officiels.

A KRONSTADT

Londres, 21. — (Dépêcha ge la

Presse Associée). — Dimanche, la

forteresse de Kronstac' était en-

core entre les mains ces Bolchéviki,

déclare une dépêche reçue de Ter-

jloki, Finlande, au ‘‘Daily Mail”.

On pouvait voir de Terjloki, le pa-

villon rouge au mat du navire ‘de

guerre Petropavlosk. La pavi.aon,

rouge a été hissé à ce mat, après

que le Petropavlosk eut été bom-

bardé par la flotte anglaise en anût

dernier, et est actuellement dans le

port de Kronstadt.

La dépêche ajoute que ‘4 usines

à Kronstadt, n’ont pas cessé leur

travail dimanche dernier, et que les

aéroplanes qui ont bombardé la

forteresse, ont été détruits, par des

canons anti-aériens.
ee

AUTOMOBILISTES
A L’AMENDE

Neuf . automobilistes, dont plu-

sieurs de Hull, ont comparu en

cour de police, ce matin, la même

accusation d’avoir négligé de met-

tre deux lampes à leur auto après

le crépuscule. Ils- ont été condam-

nés à $2 d’amendes et aux frais.
Ce sont des seules causes qui

aiant été entendues en cour de po-

lice, le lendemain des éloctions.

PROPAGANDE
POUR LE CANADA

(Dépêche de la Presse Canadienne)

Londres, 21—La princesse Louise

assistait à une assemblée à laquelle

Mle Gladys Potts, ancienne commis-

saire du gouvernement pour l’éta-

blissement des femmes outre-mer,

a rendu compte d'une tournée de

cing mois au Canada et a exposé
les avantages qu’offrait ce pays

pour les femmes qui désirent tra-

vaillr. La princese a dit quelques

mots de son séjour au Canada.

.

 

    

 

LA LI§TE D’ABONNEMENT

Pour la série de

TROIS SOIREES MUSI-
CALES

M. LEOPOLD CHRISTIN

aurait été effectivement close le
20 octobre tel qu’annoncé, mais
la demande .géndrale de condi-
tions plus faciles devait être con-
sidérée favorablement.

Les nouvelles conditions sont
telles que publiées lundi et les
nombreux premiers abonnés les
justifieront sans doute, afin de
permettre à tous de prendre
avantage de ce grand événement
musical.

chez—

C. W. Lindsay, rue Sparks.
R. J. Bastien, rune Dalhousie.
L. Christin, 14 Ave Henderson. 

{REVOLUTION

On peut réserver ses sidges IN

LENOIR FAIT
APPEL AU

PRÉSIDENT
Paris, 21 —(Agence Havas(—

Les avocats de Pierre Lenoir, con-

damné à mort sur accusation d’in-

telligence avec l’enemi, ont envoyé
au président Poincaré un nouvel

aprel de pardon. La commission de

révision, à laquelle a été soumis
l'appel, a fait rapport hier qu’elle

n’avait trouvé aucune raison d’ac-

corder le rappel de la cause.
—>————ermeprr—reerDersmens
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C'EST CE QUE: LE GLOBE. DIT

DES ELECTIONS D'HIER.— BON

AUGURE POUR L'ENTENTE.—

 

Toronto le 21 oct. (Dépêche de la

Presse Canadienne). Le “Globe”

de Toronto qualifie le résultat de

l'élection provinciale de révolution

politique”. “Ontario, dit-il, dans

son éditorial de ce matin, aura sa

première expérience de. coalition. Il

est évident que le ministère Hearst

ne peut pas espérer avoir l'appui ni

des fermiers ni des ouvriers pour se

maintenir . la direction, de la cho-

s epublique. Le verdict du scrutin

signifie que !e peuple est indubitable-

ment défavorable au gouvernement,

et désire que les “sept dormeurs”

soient remp:acés par une administra.

tion vivante et progressive.

La majorité écrasante des fermiers

dissipe les craintes qu'on avait for-

mulées au sujet de l'opposition qui

aurait pu se produire entre les fer-

miers, les habitants des petites vil-

les et des autres divisions rurales. Ce

résultat est d’erce:lent augure pour

’entente, et signifie que c‘est l’opi-

nion générale que le gouvernement

n'a pas su se tenir à la hauteur de

la situation’.

“Lavenir politique de la province

est des plus encourageants.”
?
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CHARBON-
LIVRAISON SPECIALE A HULL

aux prix d'Ottawa. Le charbon sera rare et cher. Protégez-

{UN NAVIRE
EN DÉTRESSE

SUR LA, MER
Halifax, 31 —— (Dépêche de la

Presse Associée)— Le vapeur Nan

Windsor est en détresse, à une lati-

tude 47.55 nord, et à une longi-

tude 41.20 ouest, et le vapeur Alces,

distant de 195 milles est parti à
son secours.

Le sans-fil venant du Nan Wind-

sor, dit que l’hélice, est dépourvus

de toutes ses branches excepiée yne.

UN ACCIDENT
PEU ORDINAIRE

UNE PETITE FILLE EST ETOUF-

\FEE A MORT ALORS QU'ELLE

SE PROMENAIT EN VOITURE.

   

~

(Dépêche de la Presse Canadienne)
Toronto, 21 — La petite Florence

Smith, âgée de quatre ans, a été

étranglée à mort hier soir près de

sa demeure sur l'avenue Aldwich,

tandis qu'elle était à jouer avec

deux petits compagnons. L'accident

est arrivé alors que la petite fille

était dans une voiture. Son fou-

lard qu'elle portait autour de son

cou s’enroula autour d'une des

roues de la voiture et elle se trouva

asphyxiée avant que l’on aft eu le

temps de lui porter secours.

ETES
 

 

Propriétaires

d’Autos
Nous réparons tout em élee-
tricité — magnétos — géné-
rateurs — sirènes — bobines
mn lampes et installations ce  Auss! accessoires pour autos.

e.c.B0K

ELECTRICWORKS

 

"EUCHRE ~~»
AU PROFIT DE L'EGLISE SAINT-GERARD MAJELLA

MERCREDI, LE 22 OCTOBRE,
A 8 heures p.m.

SALLE ST-ANTOINE, RUE BOOTH.

donnés comme premiers prix.

CHARBON
visionnement en plagant votre

commande chez nous, nous garantissons un approvisionne-
ÿ ment complet en tout temps des meilleures mines de charbon. ‘

J. G. Butterworth, Co., Ltd
jl 147, RUE SPARKS, OTTAWA. Tél.: Queen 665.

 

  

 

 

THEATRE NATIONAL
   

LUNDI, MARDI ET MERCREDI — 20, 21 ET 22 OCTOBRE

“JEANNE LA MAUDITE ”
DRAME EN 5 ACTES DE MARQUET ET DELBES.

Un gros succès de la scène française. — Une pièce que vous n’oublierez jamais. — Toute la trou-
… pe en scène.

JEUDI, VENDREDI ET SAMEDI — 23, 24 ET 25 OCTOBRE

“Le Supplice d’Une Mere”
PIECE EN 5 ACTES, PAR JULES DORNAY,

Mieux que Is “Porteuse de Pain" — aussi bien que “La Femme X".
DEBUTS DE MADAME BLANCHE DUROUVRAY.
eeEERe,

Billets réservés au contrôle du MonumentNational tous les jours de 1.80 à 6 h. et 7 à 9.80 h. p
M. HECTOR PEL

Matinée tous les samedis après-midi à 2.80 hrs.

ADMISSSION : MATINEE, 10 et 25 sous.

dans son répertoire nouveau.  
SOIREE, 25, 35 et 50 sous.
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Lu 2EMEPARTIE DU EUCHRE
DE LA SAINT- .

VINCENT DE PAUL,’ |
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